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1ère ANNEE, No. 70 MONTREAL, MERCREDI 14 JANVIER, 1885 UN CENTIN
BESI ME TELEbKtPIHQlE Lecture *nr le» pôclieriet.
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que la prorh».n> v. . 

euuferenc# iu- Berlin aura lu u .:e
Triais autr^ro!» out c r»* cjinnû 

dernirfp nuit, à Ottaua. .a j. ..
a iDettre l'ua cette 

! n certain non.
#’f*î aritioti 1.% ri « re j , - . _e 
j».‘Ur » vis ;* vi> Qurlki'.

M. K. Keen*», do 
Tr.enr n Lundon. O 
tlir une fanner

a rci de
nouorai 
OllfervUC 
sujet de i

IL

est art u. 
propose d

ilc?:.
Fretnbre d«- lu cUaMtbie d» 
Ai.«:leterr<.

r'irntii. ancien 
commune', eu

publier un
room fur».»

. creî. à Athènes, 
du papiermoa

On vient 
aK) Je saut 
naie.

Le sultan de Cor'tant inople a »a«*o>< 
tri 'omme de Aûüü p.mr h '\ ictimes ties 
tremblement» de terre eu Andalousie.

Le gouverneur de Gibraltar a ofTert n OPO

terrera Andalm.'.e.
- IM. Abliev et Grau ont l‘intention à a 

ciu ter les tl^'ors r ' costumes d * li 
piece “ ThéMora pour la t »urn«v ci: Anu­
rique de Mme Sarah Bernhardt.

Le gouvernement du Buenos Aires cher 
elle h lutter contre la cri'e rinuhei. re « i 
décrétant le cours fone. La pani.jue din.i 
nue. bien que les affaire* finanen te' 'Oieu: 
dan* un état ci ittMue

• K * au
N'1 8lt Sjut.i 't.v.-r .i l*!.- . 1 .; , a tire,
dimanche soir, plusieurs < ■*ups de revolver 
sur '.m frere Andrew quia nuccom liier 
matin a ses blessures.

Le Po<t publie un article de près ,1e trois 
colonne'.lequel c*st évidemment tie la plume 
de lord Lytton. B c»t intitule : ** Cu antre 
soulèvement est il possible dans l'Inde." 
l.e I'■ >>7 répond •• oui.

Mlle Van Zandt a chr.a:.- au prem r con­
cert donne à la cour de Hussi.* de' ilis l.js 
sassiiiat du c/ir Alexatidiv il. Klle % ob 
tenu un tn s errand sui t es en Buss »» et i< 
c.'.ar lui a donne de tivs Ivaux bijoux.

Le parti au pouvoir en Corée a publia une 
declaration orîicn ih ari-us.e.t \v JajKUi d .. 
xoir provoque nnsurrection. Il parait 
qu elle aurait éclaté plutôt que ne le dési­
raient les instigateurs.

Une forte tempête s'est divhainei

Le puoiic e^t admis gratis.

La guerre de Chine.
f Paris. 13 Le gouvernement fian -ai» nîe 
i de la manière la plu* tonm lie l'existence 

d i cîn !* ra Saigoi. « t u Fonnose, tant a 
terre qu'a bord de la division navale.

L'etat sanitaite des bâtiment* t-st exct‘1- 
, 'eut a;nsi i< i >;ugi>n et nu Teuuuin. A 
j Kecluç. l'epid. i;.:c de lièvre typho.de est en 

deiTOi**aiicc.
Pari», 1 > On aAinne que l'Amiral Pcy- 

rou, a «lonne de* ordix-* tour ratliv •ment 
de six uuite» vajH ur», qui transporteioji' 
d» * ( roii]» s et du materiel do guerre « i 
l lime. i'na«iUtf navire coulera Çd,uU0 par 
jour uU pav

Statistique mortuaire.
Pendant la s**niaino expirée samedi der 

nier, il r a eu au cimcitere protestant, l'J » 
e n terre ir. eats, dont Hi d«* pcrsor.m \s mortes 
dans les limites d • la ville». Sur . . ' bt. les 
enfants au demons de an*, figure» » a.i 
nombre de .V». Six de ces d, :-. s mit etc eau 
'es par la diphteiie : _*par Li fièvre tvjô'.o 
d-* : 1 par hi nevre scarlatine : Ht pur lapnc:. 
monie e? 7 par la consomption.

• . . > x
il y a eu li’d inhumations, dont 3J-onr pour 
de' pci-son nés décédées en dehors de la 
ville. Sept morts ont « te causées par la 
diphtérie o; deux par la ri«*vre typhoïde.

L'iu 'arrcctiou au Cambodge.
Saigon. l;l—L insurivetion au GamlKHlge a 

été oecasionin*e par l'hostilité du iK’uph 
contre le nouveau traite prod vmant le p»*o- 
U ctorat français. Le chei de riusumvl ion 
Sinot ai. a la tetc d îme irou]»»de i'Iiinoi» 
atta«]ua un poste franvais défendu par un 
iH tit nombre de soldais de murineet «l auxi 
li.iiri-s auuair.iic» qui tirent une resistance 
d«'«speive. Le com mandant et nlusieurshom 
mes furent tues. eoiiuiiainlant ihumson 
es» parti de Saigon avec de» Uxuijk s (tour >e 
courir ceux qui ont ete attaque'. Ou craint 
«lueloniouv*ment insunect ioniiel nesepix» 
nage.LcMo' -, publieunedep«»chede Saigon 
f« saut voir «^tie plusieurs olhcier» français 
« « u t certain nombre de soldats ont ete. 
tui ' par 1. ' rebel!qui ont réussi à s'em­
parer de pliuùeurs ]>ostes.

Fxaudc* gigaute» |uc».
Philadelphie. 1 ' — La compagnie d'assu 

rance ** Union." de celte vil!-. .* »on a»*ei!.
. anuiit ■ . ..ujvHird i.ui. .* r* .if ' »n ca

l'it. i de éjU» «»■». IVite a lien * «•!«*. l»«x> ' 
siu*e par «i«-'i» rtc» ri sultaiits «K» traiisac 
lions frauduleu*«‘s «le l'un «les agents de la 
«oiupaçui#, Lorenx«v Dimick. «1«* l'rv»**l’>. 
«•’. IhmicL. «le Hudfakv. «]ui a frauda la coin 
fMgnn pour au «h la «i«* s• Dim ' 
ayant appris «|ue des navire* avaient fait 
nautn.. 'ur les lacs. lit d« ' entr* s consi 
«1er able s dan* L*» li «TC' «le l'a'suramv. en 
nu-: tant * re* entrer* de* ifaio' antei icurcs 
a cr!tes de* «L sastres. lb» ]icn«.e qu’une 
amiiide partie de l'argent aiii'i obtenu par 
Dtinuk. sera r. cou vie par i compagnie,

CluB Cartier
1! janvier

Il y aura ce soir. s« ance regulL-re «lu club 
Cartier, a s heures. Tous les membres 
soit, prb-s d ' > rendre.

ffull’ton m: i < rKF<sr
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Les charniers.
Ottawa. 13 T.’abscnrc de neige cause 

| grandes anxict» s chez les m.uv’i.tnd»

de* points ou 1« > Ids té!«*grap!ilqiies n ont 
ras e:«- brises annoncent un certain nom 
Dr«‘ de naufrages et la mort de beaucoup de
pcrseimes.

Une dépôeho de Berlin, mande que l'As 
SOi'iatiou Africaine, reciaim* h-s deux n>« > 
du Congo, et aussi «•,•' part, d«- 11 c >1 »• «le
la mer. sur le'quclles L» Portugal a établi 
sa suzeraineté On craint de seric.ises co u- 
plication*.

Le budjet ru*xe. pour 1A**>. accuse une 
balance «le* rc ■•ttes « • dos dep--U'es «1 • 
Sbfî.Aiô.OUi r«vubi«‘' UinqiuiKr» iuitli«>ii'de 
rouble» sont consacrées a la r.-«luction «le I v 
dette et Si million* n la const ru don de 
chemins «le fer et de po: ts.

Une requête demandant que la lu Scorr 
soit s« umt'«‘au vot «î> ' c«'n’.i ibue.bK ' du 
comte de Wentworth, acte «’eposee au hu 
rcau du seerctaire d’Ktat < * jou.'d«u nici'. 
D’autre* ref|uéte» de la part des c mite* 
de Middlesex et de LIikoui seront reçues 
6ou* peu.

Lu bourrasque qui *'c*t fait semir le long 
de* côtes d'Angle terre se «ontinue av« 
violence. La vélocité du vent a ranuiiviit 
ete égalée, «‘t on entretient «!•. * crc.mtes •>«• 
rieuses pour la hiirete «1< ' navur - il sont 
attendu* ici. I. ** gar î * « ,itc* ra] «•:•’.eut 
que de* flébrl», en grand nombre, ou: «•:«» 
jttes sur le rivag •.

Thomy Kitt». fameux voleur de Toronto, 
acte commiune a quatre amu « * de ]•«•:.. 
tenciet. hier aprèsmidi, c* ILdu-rt Berri

f an. son compere en a rc u troi*et d mie.
.es deux vo.cut'n • Apu; pas encore âge* 

de 30 an*, e» il* ont d«*ja p-tsse ,i latre ans a 
l e«’oîe de n forme, pour vol*.

La ville de Rome c*t menacée d une inon 
dation. Le Haut Tibre a moule «le quaraii 
te pi«*d*. et une grande partie «lu pav* e-t 
inoudec. 1>* Ba* 1 ibre est sorti d«* son lit. 
et les «légats -ont c.m'itlerab!cs. Le « mvci 
nenient | :»ud d.."- nu - m*' «■ iu". ’1 |U0' r-our 
eloigner de Rome le desastre qui le menace.

I.a Cour a accordé hier, à Lomlre*. l ex 
tradition en Amérique de Wm. Rans. hker. 
se<‘Oud. et do 1'. Ki'llpin, matelot, «lu i.a 
vire ameticain. “-L F. Chapiman. Ils sont 
accu*e* d’avoir cause pur leur* maurat* 
Traitements, la mort du matelot .lans. n, 
pendant un voyage de Sau Francisco a 
Liverpool.

Les Inspecteur* des poid* et mesure» 
ont reçu instruction «le m* j n* mettre
Cl v .
serves alimentaires et qui d«» icte que le 
poids «lev ra rt : e indUpie sur « h twue 1* ' . . 
Le tr.h'.l*tre de rint«‘ri«Mir a i intrir ion «i.* 
tain* certain* changement * a «vUe loi. a la

}‘IXK-I»ai»»e sessitm «lu pa; iement. « i jusque 
a elle ne *; ra pas mise eu \ igueur.
Do* élections pour la nomination d'un 

depute ont eu Heu hi« r a I\*aro. Itali. . M. 
Panzacidd. candi«Ut «lu goucernenunt.
est élu av ec ô.iîlâ voix. M. Cipriani. !• . u 
didat MH-iulistc, a obtenu J."-.; mix. M. 
Cipriani a «‘t«* colonel «1** lu o.iu» -.i.ca 
Fari* e; subit actuel emen; uu,‘.ciiii imna- 
tionaux travaux lo.> •' i*our1iomicm

Le gc.uvenien eut anglais a charge M. 
Charh sWa; . n. «•omma,,.«lan‘ d«- | «-
t, >n au B (K huaun, d'acct 
pr«*'i«b : t du TiansvaHl. M. Drug» r. il * 
Tenir une iMiiiet. u, «• jvour r « r l« ditleivn l 
avec le» c don* Boets «le Go'hen et >t«,’I i 
land. ^1 la querelle «*s[ a. rangi »*, 1 e.\p« di 
tien «lu Bochuana '• ri arn 'i-e. e; une par 
ti« s des trouivs «lu gencKil W arren seront 
envoyé, » a Souakim.

Le jury du coroner dan* l'affaire de l'in- 
cen ii • de I . ' le de Br ■ *k > i. n r.uidu un 
verdict hic: s ûr. «|ue les victime-- « m 
p«-ri par l'ignitiona cil nt« ilc«C «ju-dipi * 
essuie-mains «l.ins |r'.•• hoir <!.* 11 l'Oi i.!e 
rie. Igi propagation «les tl .*:.u»e' C't att; :• 
buée a l’nisutHsancc des appareil» a incen­
die.

La chauiiè r* «l une *cicri«* no unique ap­
partenant a M. 3. R. W . Iiam* «le >m.tb 
field. Ohio, a saute hier. La lyuisse a été 
entièrement «ii . : ' •' i i'. Iliram
Kvnnser W’n . A- nst:-mgnn *•’•• * «•* 1'.
G. Kvaii'a «‘te e h «u le •»' W è Moi . ' n
a été gravement bie*'«‘. 11 y avait trou de 
limon dan» la chaud.«...

de 
de

bois, et surtout lé» bourgeois do chantiers, 
«pii «uinnicnccnt ;« cm inare un hiver abso­
lument improductif. Dim* plusieurs des 
limite* «•kngxio ' il est ditlicilc de se pro­
curer des provisi««a* pour |f» chautiers.ee 
qui cause «les ret irds con*id«»rables. Sur la 
MadawasUu et la iVtawuwa, H'ii'y a pas 
plus «le n.Mge dans les bol*, que dan» le 
moi* de juillet.^ l'iusieur* contremaîtres 
re pan dont «1 l'eau sur les chemins «le 
chantiers, afin d«.* ]*ouvoir y transporter le» 
billot*. Au dessus de Pcfnbroke. on ran 
porte qu'il y a deux pied» de neige, et les 
Ivmrgeois «i«* chantiers qui ont d *s Üuiite'

I dans 1 •» regions supérieures «‘ommeneent .«

Liaient pixscnt». le 
Holland et Arcliihald.

la: «omitc prend communication «l'une 
lettre «lu propriétaire de l'hôtel Richelieu. 
M. l'klore Burochcr. «Lins laquelle ce der­
nier sc plaint que sa taxe d'eau c*t beau­
coup plus «'levée celte aum-c que les annc« » 
jwi.s»«v set cepciuiant »;i consomma'.ion «I caa 
a toujours « u- la même.

L'affaire a été «léfcive à Hnspcctcur de 
l'aqueduc qui devra s'enquérir <i« s faits et 
faire rap|K)i i a la prochaine »«’aiu'e du co­
mité.

Le secretaire donne lecture d'une lettre 
de MM. Acer et Kennedy. les propri» taire* 
du pare aux animaux a la Pointe Saint- 
Charles, demandant un.* exemption «le 
taxes pour la consommation «le l'eau dan* 
leur paie, vu qu'ils payent Himimllemcnt à 
la ville la somme do .*'«.(10) pour exercer leur 
trafic.

L'afTaire est déf«*rée au comité de» mar­
ché* qui dev ra étudier la question et faire
rapp«irt.

Le pn sident donne ensuite communica­
tion au comité du rapport «le* dépenses «lu 
departement de Faquediic pour l'aunéc ex­
pirant le ol in*ceinbre 18èi.
Aqueduc ..................................... S ‘J.401 ,V>

nu iüsmnt silencieux, le* bras 
itgiruui:' De» Gr«!lts. Api.» 
effort* |H»ur rmupiv se» lien». 1«* 
ble m* iai'atf plu* le ni iiivcinoiit 
scs f •» étaient «•jiui'ét». Mai»

J»
pr

\\1

•le

ne lane; 'lit. 8( 5 yeux. tr. 
pii annulai

M al r • il un si’-,!»*'
entrèrent - 

IVlK •ïe.d;' Mi
Le' agents «diciicnt

leva et iv»;[lira à plein
As'CVi'/-Vt»lls 1.1.

aux (toux agent* I

avoir «léjcuiie 
v ..lai. !«* comte 
lui. vers tr«*is

t; M u restaurant 
«i«* .Montg ll t.l Ie’i 
heure* do l'apiv»

Dos C.relies so rc-
< i*•unions, 
lui onhuma Miirl*1* 

eulemenr do franchir 1-* 
imbre, reprr M«»tj<*t, c i 
igcnt*, brûle/.-lui la «'er­

roné* hy*«lrauli«{ues. 
machine» a ' ajicur.

Ikitmicnt <i«
Batiment de
Le coursier................................
Tuyau d'approvisioiincment
Reservoir....................................
Lt s Ikmiu s*fontaine s ....................

s il es*av e 
»euil de cett j c 
s ;ulre*saut aux 
velle.

—Je» *ais bien tjue je no poux pis mV 
cliapper, dit lo miserable d uno voix creu­
se. raite» «te moi ce que vi'ii* ve>udi «*..

Et il lança \ Morlot uu xegaixlde haine 
De* fl roi les, \e»u» igii«»te/ce qui vient 

do le pa&sfr dans la clmiubie où wuis te 
niez enfermée Mlle do Coulante, je \.,i* 
vous le «lire :

Votre c mplice y est « . un
guard ù la main, avec 1 intention «l'égor- 
gcv votre i>iis«Mmicre : aveuglé s.m* doute 
par 1‘ivres.se de l'absinthe qu'il venait do 
IhiIio, il li a pas reconnu, d ab«»iel, cello 
qu’il voulait frapi»er ; c’est la jeuno tille 
«pte vous aviez placée près d«* Mlle do 
Coulange «pi il a assassinée Un instant 
après il est tombé lui-même, foinlfiçve. t 
c««té du cadavre de sa v ictime : en le frap­
pant d’iuio de s«».* foudres vengeresses, 

l.npi ]«{ ) Duii a voulu «|U il échappât a la justice 
4.1 43 des honunes.

il rentré ! demand.e 

t\ p iiulit le \i«*ux domes-

T. Vvs j 
ll.JOl Mi

lransi«*rer leurs hommes dans les région* j Fontaines pnblhjue
inferieures, la t-mperature accuelle con­
tinue. le commerce rie bois manquera com 
pl«»t«*ment. et !«** si ierlo» n'auront pa*a.*s?/ 
de boi» i«our fonctionner la nicitie du 
temp*, l'été procliain.

Plusieurs voitures sont arrivées de* 
chantiers hier.

Coui Suprême
Ottawa. 13—Hier, a la Cour Suprême, le 

juge en chef Ritchie a déclaré que h* pr* 
siil«*u: de la compngniedu «-liotnin «’ 1er ur 
bain d'Halifax s erait rendu coupable «l une 
offense grave en adressant à la cour un do­
cument imprimé avant traita unecausequi 

i était pemiaute. l'honorable juge a afonte 
«]ue si la cho--e se répétait a l’avenir, le* 

j coupables seraient puni* sévèrement.
Le document en question portait à l’en- 

I do* l'observation suivante: “Transmis a 
la cour dan* l’interet «1«* lajustn-e."

•le ne crois na*. a dir on terminant le inge 
| Ritchie, que i avocat de la «*ompagnieait eu 

connaissance «lu fait, mai* j'en fai*mention 
en sa presence aujourd'hui pour que le* 
parties dans les cause* qui »«»nt piaiilee* 
devant cette cour soient sur leurs gardes a 
l’avenir.

—Dans la cause «le Stevens v* Fi*k. la 
Cour Supreme a rendu un jugement qui 
reconnait la validité au Gaiiada d'un di­
vorce obtenu aux Etats Uni-.

Le juge Strong a declare a la Cour Su 
pv- im*. hier, que si on n«* lui fournir pa* un 
sténographe on un s«vrétoir«\ il ne prépa- ] 
remit plu» se* jugements par«»rrit. 14» juge i 
en chef a dit que la besogne de la cour se­
rait suspendue si l'on ne pouvait obtenir ce 
sténographe.

Le Contre* do "Washington
Washington. 13 — Aujourd’hui. M. K«1 

mumi» a dépose au senat un projet de l«u 
pour autoriser à placer au nom lue des offi­
ciers à la retraite. un«* personne parmi celles 
qui auront oceup»* le gi*ad-* <ie c«*n«-ral dan*
1 année américain»* ou qui auront ete com­
mandant cn-ehef «le « arm«*e.

Il a demamie que « e projet «le loi. qui au
- près lent à pla.....  lu général

Grant sur In liste «1*» ollieieis .« la retrait.', 
fut pris « n •*«m*irieration immé«liutenient.

Lo sénateur Coekn !) a propose que la 
j question fut remise à demain.

Washington, 13 Atnourd'hul, la «ob 
i mission «!«•» alTaires militaire.» noiiiiii«*e i»ar 
j la chainhn* des repre-entants a «l um«* in»
I (ruvUon a M. ^*1 k am de s«:u!ever. im»si: v 
; que po-,cible, la «i;»eii»»iou »ur !«• bill du 
j »eiir.t ay;ui: pour but «le m; ;• r • genér.il 

(ïr.iiit au lunnbre de* oil'., i. r» a la retraite, 
j llosccraus combatUa ce j>rojct .le loi.

Washington. 13—!>«•» debi's ■.r« » intéres 
| sont*, ««ni on» Tn*ir*i*i«'» jiar moin* «i

4
d'hier. *«• »<ur «*ncsg«-s au Sen:»' au joui 
d'iiui sur la mot ion .1.* M. Hou r y. pour la 
production d * «lorum vit* relatif* a l.i cou 
: i ■ • . - S . . Davis. La m > i «. 
ley fut a la fin adoptee par une division d«*
Ô.1 contre -.

\ 1'.irrive^ «le la nouvelle «le la mort «h 
Schtnl r Cotfa.x. ex-orateur delai hambre 
de* Heptv-cntaiits et ex \ icc nr« »i«lcnt «!«■* 
Etat* Uni*, la Chambre d » Repiv»omnu«*
» - '• ajonrm;c pour une Jouinee. On a 
ad >ptc de' résoluUohé de condulcan. .

1a*s tuyaux «le «li'irihutmii 
Les atelier', rue Lig.ua lu t:« r«* .
la** atelier*«ies bit inieut* hydrau- 

Hque» . ..
rV-pm ieiiH iit «le* «•ompteur» 
Ikitiment «lesmachines, rue M«-la­

vish........................................................
I - .......................... . . .
Ia*s employe-. . ..................................
Ljv pose de» tuyaux ..........................
L’eau aux lorrains de l'exposi­

tion.........................................................
l uis le comité s'ajourne.
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NOTES LOCALES
ouvrier* sont occupe* 
casser de la pierre sur

—j 'I nsi ours 
tuellemcnt a
quais, rue de» Commissaire 

—A neuf heures hier soir, une 
n ete sonnée a la boite No î».

H ai pas * 
ivez au «j ne 
:«> peu....

Des Grolloa sur*auîi cf b.'s yeux ha 
g u.ià se fixèrent sur Morlot. Celui-ci con­
tinua ;

Vous m’ave;: revonnn : je 
vous dcmandci comment vous s 
j«* me iiouinie M«»il«»t ; il impori 
\ «ma m’ave, m - iuiu: d"n.- \«ui» v«m» 
ÿ .nenez «U* la vi»ite «jre je vous ni fai e 
autref«»is à Mazas. Ce j«'iu-îà, j>' \ot.s ai 
réclamé de» p.ipiorg v«>ié» par \«»u* «-t par 
votre c mipîico au château do Ci'ul.iu^e. 
\ i» n a> , • -
que vous m'ayez répmulu au sujet do» ]• 
pier».... *• P air « « ou «Ld.arr» i»et. m a- 
\.* vous dit. j«^ îo» ai ietésdansli Marne*.
C Ponge. N •
quelque part, oc» papier», avec ou sans le 
cotiret dans lequel i.» étaient enrènués.

Après avoir lait vos « inq ans d** prison, 
ou plus tanl. vous ]«*.» av« u •nvt's a 1 en- 

i drait où vous les :i\ ic^: cachés et vous les

M «le R gisc 
t-il à François.

Pas em
ti«)U<

—C'est bien. Etes voit» 
coupon «le ma l«»ge A l*0|n »•

- Oui, nmiisiiMir 1«* c«Miit« 
rci. eiviotis mille f« ..». Nous 
délieicuse soirée.

--Je lecr«>i» . oui. nmn hrav 
je* désire que vous vous amusi
CO MMl'.

•Sur «n*s m s il quic i K* v ieux si 
et >11» s'eiifeiuier «îans s » chambre

Comice mxift l avons «h*, Lud«>vi 
«lait une tuperbi} |vtiiopli«* compos 
mes très belle*. au»-i rich 
avMit la un échuntillmi d« 
bizarres, venant de u 
mon «le.

\u milieu «le « es insti 
tiSictiou <»u ivmaïqmut «l«*ux iiiagiuii«pio 
«‘j> «». a la jM'i jn « in»« ru»!« e «1 oi lin. Lu 
dov ic les dt'tacha do la paii«»phe, sortit h* 
lames «lu fourreau, en cssuva les p«'inte

aile retirer le

«*t non* vous 
pa.-eiona une

ave François. 
bcHue«'Uj:

serviteur

une aux i>i 
uu d’une \«*i\ 
t'Ul ioV p«*l t U;_ «' » 
Ut\‘ii«ls-t«>i '
«»le* pixHluisirciit 
n c«»up «le t« udtv 
• forn*ur, luide, 
raixU «1 insensé, i

un”

ou*
i v «ni* do*; 
^aiiud une

IV « p

.K B.\

aut autou
‘cilla jusrp

rai 11

les
9 I '

«t,

t<>n«l «U* la cliambn*.
Il « •mpreuait. Viusi lecoint«i «L 

garin Lavai! troinp«* ; «*t lui. 1 ho.; 
bilo, u'avait rien deviné, rien soup 
L« » yeux déim*»uivni«*nt «mvert*, 
lant atterré pre»«|ue Lui. le front 
<1 une sueur froide, il restait i;«r.i»« 
regard ton ible «lu jeune hoiniue.

Eli Inen, eh bu*n, fit Ludov n 
une n mie iuoi-«lante, on dirait «p 
ave,* peur, don Jo*.-. e »ni*«‘ «1«* R 

l>'•• Baseo «m redressa eomtin- 
i«*VU un « oup «le fouet et son i e :a 
claira »l une lueur s”iuhr«\

MiscraMo ! jnotu a;-.-t :l t
mont.

i , i Ludov
je suis « uinie toi un nuwrable «•: 
f&liie, pui»que je hiù» tou avs('( : * 
eompliee, L* complu e «l un voleur « 
a»«;u»Mii !

v ' »' h* ma (’•.,* ! conlinaa la 
Inniiine «l une voix éclatante, d’u n

panr,

« fiai
II •

*e précipita «ur 1 ej 
.1. et, les v . \

il tomba en ^.od«* en p vi'sai 
ment Je I* te fauve.

I ntm ! murmuia LuJ<»\

in ;a »f.
i« u « »*.« «i v 
nu do l ui eu

Avis de Société
n i -a : ** rt« :m«'n« »v ? m « »*aa>

fc i.< . .« »ul» le» non et rai»uati«

CAVERH1LL, HUGHES & CIE
«t <; t* uou» frrer* K» rorrmerce d Cl iCfnr* en 

itruonux uunirrvs

20 ET 22 RUE ST-SACREMENT
J sa. L. Cavfkhill 
Fhcn. lUxaits.

Montréal 3 Janvier IISS, C2 lui

■ux !aiu« s v r. 
un creubat t« i 

sauvag. l«s

Le» «leux 'aun * »«v «_r« i»ércuir
ibl«‘, .u harm*, um* 
«leux advcraaiic», 

...'e-i nt adroit» «t v ig., urenx. »e p u*- 
» ' ut .t\ ' l il* lit* Vn.tl«’ • .1.. uii
•mpte «l«»s règle» vio i esorinn*.

I'*mt à « no, J -«• Base» p»u>».» un cri 
boira ■ . ■ ; . ; i«

n« «• de 1 c|H v*dau9 »a main « riaptV.il t«nn- 
i * l« i(‘iiv«*i*<*, taub*. !«•* br-.i* en cn-tx,
. n , . p* ont doux ou troi* tre»»ailloiiit*iits 
i nv ul»if» et uo l*>ug«‘a plu*.

I • c-»:nt<* «b- Mon ,um l avait touch»» 
i ph nu* p'iMiiu* P.ts*ant «Mitro deux 
•'es, la laun* «le 1 « p<*«.* lui avait travoi*»» 

* «•<« ur.

('if. df fhfmiiK de Fer ft d* fharbn
IH: Cl HilCKLAND

o • •• nq ao* • maintenant prêta è faira
d«* i, ; a livur. eu toute <>AUon. U liouib

ii« « • na; >!<• leurs . harbonuag »» * 
>l’ttl MilllIX. üe «lualite .-upt ncurc. i»ourlo- 
« « t.ioiiv. « . ! tMiulllotres a rnpefcr.

Au '.^fiueui» »|'C« taax pour la livraison par 
« La - ,« u*ut« •*•■ st«»(i«' .» «lu (• i-oo«l-Trêne C'- «!• 
I liifex» o'.em.d, d«HiDan' .«ux pi-atiq\u*» t'avanla- 
i.. «1<- pouioli » approviahmm r chaqu»* semaine.

l'ono.t.tiuL^ r« «:ue»«-t touio» informutiou» doa* 
p« • « .«u bwien’i «tr lai'«>mpatfnie. 

i'ommumeations pai t«-l«*plume.

Nos i vi S ( lifsirrlîeld (hambfrs
lU’R SAINT Al KX1S 

ôC j 1 mai J. R. COIVAXS, StcreUtlr?
D
y\

\ V o llu . du lloLt 
cat in.

n.*i

de Roe.

sur s.» main. p,«i» !. » « s»,ira .««e»' b«*au«'«Mi|i 
«1« soin. 1ht leste, les l unes ctaiout 1m- 
»«iiiU»et, «le la g.ud" .« lap inr«\ n av au nt 
pas une tache de rouille. Il p 
ep es sur son lit. Ensuite il prit un pist 
Ici «le tir et le charge» en «eitonvant «!«*u\ 
balle s sur la boum «le h poudre. 11 pl.iyo 
le pist«»l«»t 1 > il s «les « p;*e.«.

Cela tait, il .* asAit devant un m«*u-
ble qui lui servait dt* bureau et «vrivit une 
v met «inc de ligm»* sur une fouille d 
p.ei ù lettres. II se h va. s'approcha 
cheininét* et resta iminobilo on 
l'iation devant le [•ornait de 
lie., ne.

H piit lo portrait, l approcha • 
vies, |»uis le détacha de s«mc:idi 
vt.sseoir devant son bureau. Um

comt
on iViture 
domaine ; 
au«lacieux 
tu l a» voh 
glorieux «h 
v i il d'tvppî 

le» «U*ux doinamlo p;»* < 
je li ai p - bos

il 11 v

pa

l'i'intctn-
M

«1 . tu ne poftaède» ni ehâteau m 
tu n'es qu'un vil aventurier, un 
coquin .. L argent que tu as.
• au jeu comme lu h*v« le lu nom
* comte* «bv Ivoga* |>our le cou - 

*«>hie et le déshonorer. Je ne to
i* quel est ton véritablo nom, 

• •in de le coiinaitiu ; mai» 
un n«»m qui t'ap|tartient et «pu* mil nu 
[•eut t« c«'iitesU*l, e est ei lui d«» K.ildlt * 

b ■ . içant, Jo>
se i*ou 11« appuy üiit 

Ludovic pour
jarre 
le s«

il e' b v re* n .

a «%r«* nio nptcmcnt eteim et les dommag«'s 
sont h'gers.

alarm
f'*u I avez renn» u Sosthéin’

«lu comité d'hygiène, 
utera le rapport «lu

— A l'assembltM 
vendredi, on di
'•>U' comit«* chargé «h* choisir uu local pour 
le dépôt des vidange».

— L'asseinbb e générale annuelle d«» 
. assoeiatioii de la îlallq aux Bl« » d«* Mon; 
real aura lieu. «*«*tt<* .*xpr«,s-midi. .i2.30hr». 
On fera l'élection du comité de direction.

L« » jicrsonnes, suivantes «»nt «•(<• «‘lues 
marguilii» i»^ «le Lu pai"i"«* Saint (iabi u-i 
MM. W m W’all, Jam« » M«M«‘U.iin(*n. Geo 
M«*Af«r, .l;iim:s Fholar. (i.\» Henry
l'orkin». .Tobti Lvnch « t .lolm Slvcllv.

Ne « herche • i. a nû r, - 
reprit Morlot d’un ion i tnle 
seciet do famille que

inutile, 
«t sur le
ces pa-

«>nr. fait de* leur* 
qui escortait »ir

Font cent* homme* qui *c «ont ml* en 
gr^ ve hier soir, a South Bcml. lail., . t «jui 
'ont pour l« plupart de» Fol.mai». »•• r. u- 
dirent en eorp* hier aux u*im s' (hiver « î 
lorc«*rent ton* le* onvr.«»r* de «iuitrei I ur 
travail. Il *Vn suivit une «-meure « t>lu- 
sieur» coup* de feu furf.r « . liai'...* ■■. Fia 
sieur* Immnie* ont «-té giav«*m« T.( bl« »' », 
mais , n icn rc *i quelqu'un l'a « t * mort»* 
leiuenr. Le* «flaire* '.ret susp.r.daes et 
l exc.taiion est a >on comb

La que «viou égyptien:!!»-
Pari*. 13 I e 7 »«i/ * «lit que h * contre- 

prer "i: i *n* fr u. -ai - * ” ' • * :
«ie ia«p».-«iion égyptienne 'ont t.e» nn»>
Tante*. La Fram* • «iemaml»* •' l'A'.i.-'* '«’• ic 
de garantir un .••norurr . je . a «b* C \ 
UU.wni* nu lieu de *■'•.(*»». »M. i de I aver ain­
si toute* h*» «lej». ii'« *. LL * ie-’ec poor 
«é.rcnir la '• parai ion «bi J'* ^ «taieh «i *
dpma n*** • ' * opposi-a «*• «p •> r-* • :. • * 
orovenant do cto * mi res » « nt ver*» * 
banque d'Augl-t rre.

Kranee repou*-.o le* nr position* n-» 
l'Anirèdcm* pour la r*»è«i«U4 m «1«* nut**n • 

hÜ*. i ; • • taxe
spt^i: 1«* *«ir h*' c mptui*. L* croit
« ue 1 entente s'effectuera *ur les pmpo*i- 
t *.»» «[ui i»’touclient en aucune fay n uu 
te-;e politique de la quettiou «^ypüaaAO,

Les chemins de fer de New-York.
Albany, 13 —Le rapport annuel de» com 

nii**air«*s de» chemiiiik d«* f.*r coiiHiatc qu«* 
la dernière nonce fl»««!«• n'a « t«* profitable 
qu'a quoique» chemin* «h* fer. impinlitahh* 
a plusieurs < t «b »4*treu*«‘ |iour «inelque*- 
tms. crise générait qui '«*, •: dan» le 
commerce et dans tout le pays, **«• .t fait 
««•iieu*cment sentir par le» lignes «L* Uan» 
[Hirt.

('et état de choses existe encore aujonr- 
n nui. bien qti3 d ms une nu**ur«* moin» s,- 
rip*.i*e. Femlant plusieurs anin*:* quatre 
ligne* dire tes étaient «uMs.intt « p .iir !■* 
trrtii*|»»rt du surplus de* ncoiros «!«« l'oucHt 
aux port* océaniques, anjoord'hui nous « n
avons s« pt.

Ix** dirticultt * qu'il y avait de régler le» 
diderends entre 1« * lunaire ligne» «'talent 
grande», entre *ept elle* sont maintenant 
insurmontable». Une* guerre dcfvct sV*t «b-. 
claré* * è. .i! on nef • i ')?r i home.
Il senifacqu'onlnttcinainteuant fumrlexi» 
tence, et f«*s survivante» senmt le* litrm** 
le* meiilcuro*,et lo* autre* mourront linan- 
cicreinent, lai "aut «1 rri« rc clic* de. «!« -,«» 
tr«»* et la ruine. U-* e'immi*«:tiro» disci.i 
qu'il y a une leyon n retirer là.

L état d«* chose» ai'aud u ^uîte d’un man­
que «le »“£e‘*i* «le la pm t «K* l'etat, «mi per­
met aux pr« «nier» treize homines venu*, 

la 1 pmvani. onto air de* souscripiioiis de *bi.
I «Ol par mille, avec un versement «le hJpour 

c«*nt. «ié c«>n-train* uu chemin la ou {]» l«* 
jugent à pmpo*. 1 i dépit «1.* la crise coin 
merciale, de la concurrence «*xec**lreet d«*- 
sastreu*'' et de* oiHTution* infi*uctu«Mi*<‘*. 
le rapport dit que de» affaire* nr<*hgieunes 
out « te faites par les chemins de fer durant 
Lannwii

— Lç». pickiXHTkets 
durantj‘roces*i«)ii.
John. nin«li -oir. Pluslchra vol* ont et«» 
comn* s. Une femme n |»crdu un man- 
chor. qu’un voleur lui a enlevé, et un 
homme a eu une montre d'or de volée.

—La «leuxietne *oir«-e «les «lame» donnée 
par !«• club •Tre C.amuiion" aura lieu jeudi 
d« celte »eutain«*. Dan» le cas «ni il y aurait 
île la ucig«*. h* «it'parî s«* f« r.« «lo la |v>rte du 
College Met olI. a s heure* ; sinon «lu coin 
des rue» Guv ci Sherbrooke.

Le marché Bon secours « tait pre-'ine 
desert, hier. Or\ ne voyait que <(tiVl 
« j u«‘s voitures «le f«*i ni ier» avec un i*<*u 
cl«* legumes «ju'on av ait «*u *oin «le c«iuv rir 
«l«* pi«x*o» «l «•(«vfr** i»our le» preserver du 
froid.

T.a n tison N. Larivee et N.ulcau. rendra 
la semaine prochaine un grand l-.t de lainn 
pes bien a** »rti, ai-iu*T«* a gr.in«l sacnfie«'d«» 
I eu«-an. tels «pi«* veste» c jib'! s pour «lames 
et enfants, images de t«>utv , h . couleurs, 

châles, ba* ete.
22r J me Notre Dame.

i: \ v a r. k* -Il est pénible d * voir le* rav.i 
ges qu’ex«*ree le ch«*léra »ur le vieux coir 
nent. (’e«*i «loi» non* cmr tir« r a nftu» pro 
t«*g'-r «outre < e lleau. Pour eefa, il faut, 
av ant tour, tenir l'estomac et les intest, - 
en bon or«ire. «•«•qu'on fair h* plu* sùrcmen! 
en prenant le» •‘Amer* Indigne*'. Ti

oonucmicnt 
piers «pic v«»tve c«*.upline, loltti cjui se fai 
appeler comte «1«* R*»gus. a éditi.* le plan 
(on «levait vous livrer la fortune eidiero 
(lu iiiaro;;'* tl«* C” ratine. D iü-'Ut-, je 
n’ai pas h entrer dans <l autro« <lé: 1-. De* 
G roi les, où sont oo> i*aj»iot>

Le mis- i .-ble g at’ a b >i le’ ».
M 'rlofc rép**îa sa ;« «'.'une v<»«\

impérieuse.
—Jo ne sais pi* ce que vous voulez «lire, 

répondit entiu Des <»r«»l!cs.
I n s *iabrc «via:, sillonna le i.*. . «1 de

Mari -t.
il m* tourna vers Mouillon «ini sc tca.ait 

imnujbilc entre scs «leux agents.
— Cet homme ictu»«* «le parler, dir-il. 

Foiuquoi ' J«* n en sais i •• !. M.i -lcsj a 
pier» R«»nt ici, [•ui*«[i>o voua n«* le« ; vrz 

i - '• i
11 me les faut. Cherchons.

Pétulant une demi-h«‘in«■ rî«.r «*t 
M«»uillon fothl!e»vnt p.utour. l’a* un nu ti­
lde, j>a» un tiroir n’échappa • l.*ur |»ei pri- 
sition. \l«iiî«»'. coinineiiyait it « r«ni«‘«pi il» 
.so livraient h «1 inutiie- recherches. Ilefair 
devenu soucieux ; les [dis «pi* -.* '-reuviient. 
sur s«*n fiout trahis aient son mt*coutcnW» 
ment, son iiHpiiétiidc.

11- n«* le» ««ut cerfaincutent paa dé­
truits. pensait -il ii.iaiso i s<>ut*ils, «ju en 
ont-iis lait So.ai*'nr-:ià eatru les iitains 
du faux cottito (b* Roga.» : AurionR-n«iit* 
encore <|uel«|iio ehooo à craindre du «-Mé 
de ce miséiablo .

Noua Morlot 1
tant à retrouver lo iu*in(iA«‘rit, atm «1b le 
rendre ît la marquise.

Ils « aient iviivu.» «1 u * la « hambre «',• 
^* ‘-!l .10. ^1’ lof criil «li'V'M,’ !*•’«•' >.•

. i «dits «1«* nouveau. C«*lui ci luiié- 
[»« ndit brutalement .

Vous pride', votre t-'inp» à me ques-

ge «le la j» une tille 
— Adieu, adieu 

.sangloter.
H plia la lettre «ju'il 

dan» 1«* pii il plaça la 
u! "a lies deux objets da 
ipi'il cacheta «lecirenoire
*a s user i'it ion suivante :

unssanu s si 
rée.
s e«i ia-t-il.

venait «t écrire*,
ph.'tegliiplue et 
i* une em «dopp«» 
Ensuit i ih rivit

M-'u-

•1. ru

“ Lu- i en «le lo 

Florentin.

il t
V s \ hc r.. s. «[tiand Ju 
rouva Ludovic qui l a

B.«S«'« i

ieu«lait
remni, 
dans ht

Bonn.
Torn TF < attnav w . tout le monde doit 

«•tr* «le fonrntre* habille.
Mon»ù*urdoir avoir un «•ipof de fourni 

r*s poîir le «*arni' «! : madam * ne doit p.»-, 
être sans sou manteau de pelleterie pour le 
carnaval.

Ma«lemoi*clle ne peut s«rtjr durant !•* 
carnaval sau*»on Dolman ou «•irv«il.aire 
double en |>e!leterie et garni en Alaska.

Tous ne doivent-II* pas a\ oir jviur le car­
naval. soit un eoaque. soit un mam hon «»u 
un collet «-t [«oignei* «*n pelleterie [>our 
ConipU'ter leur toiletre d'hiver f

Oui. voila re qu'il faut [sMir faire lionne 
figure aux «litb’rent»** l«•trs «lu carnaval.

Allez «I »*i« parier d'tm carnaval canadien.
s. ns nclletj'rie* ! t •* sernit *'eTp'»er «u • 
ridiruh». Ainsi n’« nblirr pas d'acheter ce j
«pi il vous faut en fa it «le fourrures jM'iulant | 
qu'il en est en •. ut temp*. Va ver pas peur ; 
«pu* tou* les iiifilkur* nior«e«u\ soient 
j «art is. Non. non* avons pri* n«>* pré< mu 
li«»ns «*n r..n'«•■q'.u p i*. Non» av«>as ;w-|ie!«* 
et fabrique un «•! oix «le* plu» ron*id«*r « 
ble*. d«*s plu* varié* et de» p!n* riche* ri** 
toute* les pelleterie» les plu* «*n vogue de 
no* jour*.

Oui. non* avon* plu* de choix et plu* 
«l'ass«»rtiraeni qu'avant I •* fetc». r e«- «pii 
est encore plus avantageux, vous aeh«*t« r • 
meilleur marvlo*. Il ii « »( pa* »urpr«*n.int 
que tant «le personne* aient attendu ju- 
«pt a ec jour pour fan-• lem-* a«*h.if--. \ ts
faisou* une »p»s*ialife «b* nouveaux « a**,•ne s 
en vimm eanuilicM T^ttr m«***leurH. 'ivinte 
eotnmamle ov«<*i»tee sou* le plu* «-onrt d«- 
la . N«vs prix, eonone foujoTtr* .« piveil'e 
*ai*ou «le «année. »'»n‘ «les plu* tuodér»*». 
Notre installation do* foumm * e*t ■ • — .: • • 
ment une de» plu» Iwllc* attraction* .lu 
carnaval.

Ch*. I)r*JAmviv« ^ CtK..
KIT et GJW rue îSainte ( at hcr.ne.

0»jDO

d ailletii 
mi» chcr-

assis sur îo

i Gp»II«*s.
«•Jh *S«'.
;ig«’‘ «1 e n 
quitter !«•

; j«» ne mis rien : e 
saurai»-je ou sont h * objets «pu 
chez. j«* ne vous l»v cirât* point

Dcjmis un instant il sciait 
lit.

Une i«lée vint \ .'Vrouilîon.
— Otez-voua de Ik, «lit-il ti Ih*.*
—Je m y trouve bi«*n, je me i
L’inspecteur «le polict* fttf ob 

ployer la force [vour lui faire 
lit.

Alors il etder»« .<uc«'C8.*iveniont î'oretllcr, 
l.i «* •uv«*rtnre*. le* «Irai»*. rravcraiii et le 
•intel;»* Izi t«»ilc »lu .soimnier avait im«* 
lnrg«* «1'•chinit -'. II l'examina «*t i «'« "limit 
aussitôt que c « tait une c *u[*ure faite avec 
un couteau ou «le» ciseaux.

M -i l..t s . au Mppnx'lré 
Reg*r«b*z. dit Xbitiillon.
Je vob icjv.iidit M<*rl«*r.

— Si le» papiers sort, rosie» entre leur» 
Okitiis. ila tr ni la.

-^Lulot passa sa main per louvertor» 
et euf.m. a »«.u bra* jusqu’au fond dltiwni- 
mic;. Aii"it«Vt il p iiasa un cri de» j.uo. en 
retirai; «lu Aoiniiiier un csvITret de iiiétai 
couvert «u* \<*it de-gns II l’ouvn; )iuii.v 
«liatemcnt. la* man usent de la ni:«rtpii*e 
était sou» *<•, yeux. I! ! souleva et vit au 
petit Ivoimct d « ti.aid.

U «'si bien, dit-il. ne jugeant pua utile 
««« faire plus cofiiplèremictii Finveutairr 
d«*» objets que contenait le coffret.

11 rcfcmiu le coffret «r 1» mit sciis 
bras.

—Maintenant, dit-il. partons 
Tou» [vin* rien \ faire i« i.

Deux heur:v [-lui tard, lo brigadict via

salon, en fumant tranquillement uncigare .
Mon cher José, lui di* le jeune hom­

me en souriant, je vous attendais avec une 
vive impatience. . . .

F-au tant, je vo.i.s avais prewrim que 
je ne ictikreiais qu a 1 heure «i ■ «iiner.

C’est vrai ; mais «pm v«»ule.’. v«''i-it j«» 
lue suis ennuyé. Au moins éu.s v ou» «".’i- 
tent de votre* j*einié *

—Oui, oui, tir.* content. J'ai travaillé 
Jhmiv vous, ajouta-t-il avec tin«« itrue mys- 
• lieux. Est ce que v ous n ave/ pas 1k.* ''in 

«i uue somme oorex inqvorUuite ; .ur ac)i«*- 
ter la ciub'dlle do 1< mariée;' J ai calculé 
«pie vous dépem-ciicz une cinquantaine de 
nidle francs, sans vx*m[>tet h s bijoux «h* 
vo*ie ni' ie qu i! f.uidi i letiter du Mon' 
«U* l'iété «'t «pii ti'giire îont dans la c«»rLeil- 
1 *. Dr. i ai tn>mo aujourd’hui un do mes 
L'oinjKit.. •:« > «| . vc • I>.«u 
sonuiio oui iio'is c? t n•-•:«* »K.ii

à la iidir su 
gorte....

Prend ; gaule. prends garde, tu
v•'•' te pi«|Ucr. ricana le jeune h mme, en 
lut pré*i ■pant la pointe «le «on épée.

J«'s«; B - • i*e> nia.
Men ■ .et « i*m, » prit le jeune hm* 

me «le sa v-mx rail lento, j«* pouvais vous 
laisser ailci ce s«»U' chez, la iKironno do 
Waldreik •.«•«*-', la ou«* vous «levie. etn* 
arreté : mais j ai teflcchi et me suis «lit que 
je «l«*\ ai» faire* qiK'ltjuc « luise [•«•m vous 
«pii av «*. tant fait [•«.•ur iihm. Ah ! voitsjuut- 
■• u tue ramoniei .. V«»uil n'ire t ?• «' oit 
prison ; on ru* ven a pa* 1«* c«»mted«* Rog/n 
devant la coin d asaise* ; j«* vous sauve «lu 
UiL'tn*. «■( peiit-éti o «le l échafauri 

J«j.*é Bo»e > eu* un inouvcmont d impi 
tioiice et do colère.

Allons, allons, ne vous impatientez 
pas, continua Ludovic. j«> u ai jdustiue ce 
«•i a vous «tire* *n ce inoMient ni iiU'. Moi- 
lot «•? ses agiuits [•«'iiftreuit «lans !«• « h s de 
la l’elle Bonneîto. lia vont deliv ter Maxi 
miiionne ii< Coulanv»* il» vont > emparer 
«1«' De.» t,r««îi- s «-t «}»• .*». du m» «if l’frnv

I m i* la p rt«« «le la « hambre, mit la 
clef d.uu U »«*mue. en dehora, «u retertna . 
I.l polt • Fui», jif.lllt >011 « |He

A mon tout, min mura t d.
Lentvment, il in.iivlia v. i* l«* lit. San* • 

hésiter, s .n« «pn* sa main tremblâf, il prit i 
le pistolet.

M.ixiiuiiieui. MaxiuiiUeiiue, s’écria- •
• ü. en l«\..n! h » veux ver* le vi« 1, «fans I 
un instant, le «sunte do inoutg.u iu aura ! 
«li"it a votre panbm ’

II mit 1«* c/uioii «lu [M»t«Jet«laiift sa 1*'U- i 
« hu. le serra entre s« s dent»
«Uti lité. I no forte «let«tua 
Lemire. En nu'm*» teni|«a il t 
une ma»p«*, hoi ribletucnl «!■ li 
ne ouvert.

(A « ONTIM er)

MATHIEU FRERES
Négociants en Vins

RUE ST JACQUES87,

*I«

- MONTRK Af^-

\ in* c! cr." î’ierxdt

F* lâcnGlLBKV, «lo Lcndre*. Anjcl# 
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jour les lin 
«pie vous, nv 
[dices sen 
vous no V' 
ment Y

a !.« justice. Moins heureux
ier cousin

l'1

ux « «•m-
,èt jugt's «*t eotulainiu ». Mi / ah ! 
u* attendiez [vas à co dénoue- 

dite*, n’ai n» pas bien 
jou • mon tôle Je .suis v "tre élève, José, 
et j ai tenu à vor.s faite honneur.

1! \ a trois joins io vous «lisais T«*ut 
c-st [n i«lu ! M.unt"liant, le crovez- voie 
( ■ ■ je «
[•li iJeno nt Maximilienio a i hotel de (H 
lülige Eh bien, je n'en ai pas voulu ; j'ai 
«• >mpris «pie c était assez «le tn«*ns nge «*t 
«u iioiitc. t est «« sou qiif Maxuniiifi no 
»« i.« rendue a sa iii«t«3 déimh f, « ■ « «*»' Lu 
« en «l«* Keiile «pu la inoèiirra a 1 In' tfl «l«» 
l’imlang»*. Je 1 amie, je l'adore : m • llo 
sait «pn* jo 1 ai tronqua* et elle me mépri-u*.

un [dice «de» hommes qui ont 
trois fois d assassiner s« n ptia. Je 

iiio«:ial>l«'

MM. Govi ru & McCit.iocn. ( ait.
M« -»i« m ».

N«»u» »«'min« * heureux «le vnun annorv'r 
que le «aittic fort «pv mm» ««vous ohteirn «i»v 
votre tab; U|U(, a «u« retiré intact de» Ram 
me». l«»rv «lu dernier incendie «pii a eu lieu 
i« i.

On ne fil aucun c(T«*rt pour arrêter les 
flammes, «pii «tan» leur turio, cou»uiuuit 
tout. »ur b ur p. »* »?«• Dan» notre cp nion 
le eotfix fort a eu :« •>u[tporter une bien rud<» 
«•preuve, et lors4|ii'«>n I ouvrit. api«>s l'avoir 
r« tir»- de* l'.ainim ». on trouva iutactb « i en 
bonne «‘«mdirion, Ivs livre ». papier et autres 
damnent*, «ju'il contenait. Non* »oninti » 
d'opinion «(tu* vos c«*llre» forts oilteut au 
lant «le j o infn* contre le tVu. «pi'ile*t po ; 
sible a aucun cortrv tort «i en donner.

Yo*. etc..
Dam npop i & Jom s.

Patron*
Il ne faut pa» oubli* i «pie la maison 

I ai v ri«*e et Nadeau e» t ujoiir fa m nl< 
iimison c.ma>ln-nn ' «pu tient b** patrons 
Bazar, «pii »ont gai.iiiti» nour la coup.. 
M« -sieur. V l.arlv«•>• «*( \ii«ir«u. eonttnm* 
rent t ou r mi >• ;« [iri iidi .• «le» aliOllIie» «le I I 
rauipagm* ♦•( «l«* la ville, ils ont déjà .VM 
alK*nn«>». t'oinine par le |)a»*i*. il» «•onnnin 
roui a mettre h » )»raliqufs au courant des 
modes nouvelles, jwir lejounuUqu'il»«listii- 
tnburnt gratis tou» le moi».

-'-•‘.i rm* Not re I )aun\

T i maison \. l.anvee et Nadeau, a »p«* 
rialenient reçu pour les fête», un grand a» 
aoriiment «b* nef à rideau v frange», gland*, 
tapi» de table* fleuris et fias»»*», malt* » en 
jieaude moutons bien assortie» de toutes 
couleurs.

22U3 rue Notre Pn:n *.

FRS. & D. A. LAPOINTE
AliCUITECTKS DE L EXEUSITIOX

Harcaux: • Km Saint .lz<qri.s — Moavéal
(Bu i ■•i «le \ Ei ndordt

Ai**-’ ife< inre» religieuse* une spécialité, 
i ' > « i. . . l'iotiK a j Kxpositionda

la ri..-»uin «* de 1S8I ?7 a

L. LARIYEE FILS
Mmxhaïui en arc* et rn detail de 

Toutes sorte* de poisson* frais et «aléa

Snmiion fiais, huîtres, hoinurel*. etc. 
Li.UN. N le . MA UC il ! BON SECOURS 

MOXTUF.IL
N. F « en-,m indes «'xéeutees promptement,

■ r ■ ,r l* s hutcls, ni.a-ons de pen«i*M 
• : ■' t ne vi»ite « »t r.*»p«-« tuttuoemeut »oUi*
« in*e. No du («'leptione : Otü. 40-a

Aux Laitiers et autres
/ V i v TON \ 1 »’ i H*f\ l’RESSK A veudro • > « r v •

h 'ad rester,

M. PERRIER,
G-, Rue Wollington

Vo n n
n ai pa» eu l'niquu«i«*n«o d«* ['ail«‘i «levou-, 
« t iiHuns cn«’« re «U* la «lot «le Ml!«* d«* l’ou- 
latiiN*. Jo deuneon ..arantio «U* la m ninu* 
[livrée jusqu’au jour «lu rctnW'Ut.Hc i.icnt, 
mon château et mon «'••mamede K : 'h.

Ah ’ t,t le jeune homme.
Et un éclair «jui s’« te .tn: auâsi'.ô:, tra­

versa von ivç »rd.
Qui \ eut la tin veut les hmvcii*. mon 

clicr Ludovic, «lit 1«* Fortn^ai'-. t'otiunc 
vous le vi'vcz, amnn .»,«entier ne im • «•ùtc 
quand il s agit du suc«« s de n tre* cntio- 
l>nvc.

fai liTto «lu Faloii » ouvrit et Fiançoi* 
amjoi. a «pio lo diner était servi. Ils [üisf»"- 
icnt dan» la salle a manger.

Qbi.ind h* vi«>ux «loi*;**»* ;qiio eut tcHnit * 
rôti service, il échangea un rcgartl avec son 
maître et disparut.

I n instant apres le» quatre serviteu*. x 
«lu co.ate de M«»ii! garni sortaient del h« 
[xiiir se rcn«lre a 1< a.

Lmlovic et J->sé lias:" prenaient 1 
café en fumant chacun un cigar.

le Portugais *e leva, 
ts sortez ce »oir lui

Daiiletit 
tenté tr»»is fois
«'"lute «Li Mi'iitga; in, «1« venu lin 
un infâme, n a plu* lo droit «le [»« n « r a 
cl ■ Mnximiliennc aimera Ltx ion de Ueil- 
lc. il n est pas imli'gne «l elle, lui, son 
honneur est sans tache!

Apres un court silence, il reprit «l'uno 
voix vibrante :

-—Quand v on» êtes venu a moi, comme 
un «Union t* ii ta tour, j « tais au b«irel «« un 
abime ; V"ns m avez empêefa* «l'y r* >11101* 
[•••ur me pré ipiter dans uu autre plus pi 
tolul et plus soin Ire. J étais miné, à l."Ut 
de r« source* ; mais il me icsuut encore ce 
que j ai t«mj"urs considéré «hiihiik* l»» bien

A VENDRE
—Ol!-----

.Y LO U KI î
Ffllc mafiiiO^Hr propri^uré silure 

au No J! nie ( atfifnv
occupé récenunent par feu A. LOI'TÎIOOD : 
t<rri«in dr 110 sur T ’> pied» /»«<•<• maison doiihlo 
rufmrée * neuf rn l»'f. la* tout en parfait onire. 
Conditions libérale*.

P'adresser a

L. A. SENEGAL,
•22S RUE ST. PAUL.

51 J no

J. B. ROY & CIE
N os i t«S, 450 et 45‘2

IUK SAIM-P.iTRICK

VU.LAt.K SAINT OA BRI KL. MONTREAL 
» .vnnic.vMs* DM

SUIF ET DE SAVONS
Pt IF M: r.O-T F de première qnaliré. 
ril ANDKLI/KS BKSFIF «îu «to
> \ VON \ KOt'I.KI’. fabriqué expreRBément

pour les manufactures de laine.
SAVON \ DK.üKAlSSKR pour manufacture» 

«le lainage s.

FAVON POl R H îSAO ED ES FAMILLES 
s.WoN • KINGS LAFNÜRY"
SAVON '■ MAITi”

Notre manufacture «.e-t fait r.n» spécialité
> - <ii \ < r - artK »•* et non* attirons 1 alten

.■n <lr - f • N-i. .uev i t ,in piiblit* sur nos produit* 
Vu "•> • n :.«"« ■ • et nous KMranii«»oii8 d

doiiniT Katisfuctio.
J. B KO Y * CIE,

LIM i: DU PK ! Y

chaniparne Pomerey 
•. > .«nd « 'li.miim^nr « .« 
Champagne Iteginn 
Haut ^aiil ;rn-
' Iii«('in>' >.•, « II!,;,

pivcu'iix : ] iiuiuieu! 
vcz retenu in; 
en gardé, alu 

mibinnisoT» «

I «liaisme tuei 
main. Ah ' vous v«.u 
i. «le nu* f;>:re « • tinai 
ténébreuse*, votissa

heure
«le

»•«

mm» n a-

A huit 
i:»t « 

manda Ludov ic.
Chii jevai* lie/. Iv b i • ir,e do W.iMkh L.
— Ell«» coiililiuc a voii bcaticouj» «io 

momie /
—Certain» jours. Ce S(»ir. par exemple, 

elle aura nn© »•* icté nombreu'»*.
< bijouera f

— C c»t probable.
— Alort, fa>nno t liane *, m<»n c’i r.l.-é, 

d.t Linh.vic eu *c levai t i »«»n t«*!i?.
Il* sortitent «le la «aile à mm ger c! tr» 

\« r* i • >iit le salon.
- J « > *é, «lit !/:d'>vi« au F>>i: i_ » en !>*

, avant «le parin' v«mh entrerez
i.

-- t hti, je vo is «lirai famsoir.
—Dailleur* j u «|itcl«|uo ch«r%c'« vov»

n.*»ntr« i.
Au faui* «le v ingf minute*, J«*sé F>a.*«'o 

entra dan« la chainbro de Lu<lov ic. Déjà 
il « fait ganté, i! n'aratt plu» «pi à mettle 
s«»n jK«i-lr*su*, «[il il [>«>rt.iit sur son bra».

— Y.«yon», mon cher c mte. dit-il, 
vovons ce «pie vou» av«*z à mo montrer.

qui. tali’
chez nr

Üâna i p nulie, le jeune homme march* j epée et defends toi l

|vn*z »jue j aurai» re[M)ua«o vus pidjiositiuiia 
avec indignation, que je u aurai* [•••int ac- 

I «cpté votre marché infâme ! Entre vu.»
main* je suis «levemi un insfnim(*nt, «t 

« v«»usavez fait «le mut un miserable. .. .
, \ ou» m avez empt'cht* «l«* me tuer |k»ui me 

dé.»hoiioier !. . J«* me trouve de nouveau
eu face «lu suicide ; il faut que je meure! 
Lt chose horrehlc a l>eii*cr, nujoitrd'htti 
ma mort ne peut plus sauver mon h« n* 
neur *

Maintenant, * oj, i ce que j'ai reo- lu. 
Kcotitcz ; non*-"Jloii» mm» battre* jus«[ii a 
re >iuo l'uii d«* non» t«»inlie m«»rt. Ce erra 
le jeg- inent <1. Dieu. Si von» nie ♦■■er, 
vous m «-pargnerez 1.» j’c»ne d«î nu* (aire 
sauter la wi vclle F» «* ce cas. vous »>u 
'Tirez ccl.e [««.rte «*t vous [•re ndre /, la fui-
•«•. Fcraonne i,e »•• tremvcia d«‘v*nt v >i.« ; 
j ai «'■ >igiic les iloine»ti«|Ues, ils n«* rentre 
t ■].' qu i tiillitiit. C..aiuie v ■ » le v>>ye’, | 
j.’ v ous «»fFr* me e i:i,c«* «le saluv. Dieu «î , 
«iden. j'enappcl'e À s u jtigeuicnt.

AIloii:-, •I>*sé, l'hotnx? c.*t venue, r.'urit ' 
L'i«l"Vic d une vo.x ereu*e, rama -o c :te 1 
ép:c « !. «léfcud* ta VU*.

L M je Il'acccpt© je ce du 1 ridicule.’ j 
deiiM’ula le l*(»r»ugai*.

Eu «e ex», repondit sourdement Ludo- 1 
vi«*. aussi Mai «pie jernii» un maud l et «pi.» >

• t«* tns rai © h tm© un :
chien enr.ig Mai* non. j«* ta connus, J«
»é. mi ne me f«»reera* tw» à t a*s*\!«Mner ; tu 
t «ui» fr «| .« t % miserablu vio jamr laisser 
« «hipper 1 uniquo chance «pie tu a» «le la 
coireervei. Encr© un© Lis, ramasse* cette !

>h« r> ci»* .'■ain' Ang«> 
> K.-, 'i'- Hherrj
■■'lirrry d«> ILtrr»*
.'e Johi» Shrrrj 
.''ir «icorge Cherry 
V« i iitoiii h Na’ tonal 
t'Iaticau Margiiiix.b V. r - .
•Sain! Kmibon 
.v«i>u l<oid>cs 
S.dnt Jnlirn 
■nuni E»lcptH' . ...

u .’'.uni Loin

Moniferrand Medoc..................
N * » \ n »i eüa tiporto ............
Oimrto New Hrunswick___».
AlK«>m.» Port................................
A ll*« rta Port. ..............................

V ; Imbaska l\»rt ........... ....
Mnnitohrv Port
Ontario l’ort.....................*...........
Oui t* Port . ... .........
bit t «’t Orange ............... ........
Hint! Sun! Jean-Baptiste.. .
Vin Sicile Païenne.............. .
Mo clic Muscatel. ....................
Musent «le bund __ _____
bourgogne Ri« Itciieii................
PonmiHrd -tncriu,** ('jirtlcr 
\ inMcUri ainvdien ........... iÿ

i> \ nifi:
N>

cY un:,
Imî «>• JS» rr.cllo Fortification.
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I l\li il
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LES LOIS DE LICENCE.

L« jageraent que U Cour Suprême vient 
de rendre, ramène à l’ordre du jour la 
question do* licence* pour la veuto de» 
bouton*.

Ce jugement, annulant 1» loi fédérale 
laiue tubaiatar dan* leur entier les 1 is 
provinciale*, et va permettre aui parle­
ment* locaux d'amender ces lois, comme 
ils te le proposaient depuis longtemps 
déjà.

Ces loi* de licence, pour on contre les­
quelles il a'est dépensé tant d encre et de 
paroles, «ont loin d'être parfaites et sont 
appliquées d'une manière des plus detec-
tueuse* et de* plu* capricieuses.

Noua croyons sincèrement que si ce» 
loi* sont inhabile* à prévenir et la fraude 
contre le fisc et la vente illicite, c'est uni­
quement parce qu’elles ne visent que l'in­
térêt du revenu, sans avoir égard aux inté­
rêts du public et du commerce.

Dans les conditions actuelles, n< us 
croyon* également quo La cause do U tem 
pérance, dans les grandes villes, gagne­
rait plu» en aidant le gouvernement à 
créer une loi juste, équitable et etlicace, 
qu'en poursuivant rétablissement do l'acte 
Scott, dithcilement applicable et auquel 
nous préférerions de beaucoup la prohibi­
tion absolue.

Qu e*t-co que la loi actuelle des licen­
ce* ? Une loi purement fiscale, qui ne 
cherche qu’un revenu et qui pour l obte­
nir, fait bon marché de la sobriété de la 
la masse, et a de plus recours à des 
moyens d’information, à des tracasseries 
indignes et a des tolérance coupables, qui 
ne peuvent qu’attaiblir le respect de l'au­
torité et encourager les infractions aux rè­
glements.

A tort ou à raison, les débitants hon­
nêtes, désireux d’observer la loi dans toute 
sa rigueur, se plaignent do la négligence, 
pour ne pas dire plus, avec laquelle les 
otliciers chargés de la faire respecter, s'ac­
quittent de leur devoir. Ils se plaignent 
que dans de nombreux cas, ces otliciersne 
font pas punir ceux des licenciés qui ven 
dent ouvertement le dimanche, ceux qui 
ferment après les heures permises, ou 
enfin chose plus grave, qu’ils laissent ven­
dre impunément des boissons par dos éta­
blissements non licenciés, qu'ils connais­
sent parfaitement.

Or toutes ces infractions, presque auto- 
risées.ont pour résultat d'entraîner la mas­
se des débitants à violer les règlements et 
à détruire le peu de bien que la loi pour­
rait faire.

On voit le voisin vendre impunément 
aux jours et heures défendus et on fait 
comme lui, espérant profiter de la même 
faveur ou do la même négligence.

Mais on a constaté qu'alora que certains 
établissements profitaient d une immunité 
parfaite, d’autres, presque toujours les 
mêmes, étaient toujours pris et traduits 
devant la justice par les officiers du reve­
nu qui semblent, dans ces circonstances, 
agir sous 1 empire d une consigne particu­
lière.

Le public, depuis de longues années, 
est sous l'impression que toutes ces pour­
suites d'établissements licenciés ne sont 
faites que pour apporter.annuellemenfc,une 
certaine somme dans lescotfres do l’Etat, et 
que les propriétaires de ces établissements 
comptent ^dans leurs dépenses prevues, 
un certain nombre de poursuites jvir an­
née». Depuis quelques mois, les difficul­
tés légales soulevées par les différentes 
lois sur la matière ont amené un ralentis 
seinent dans les poursuites, mais antci i 
renient, on avait remarqué que 1rs bru * 
tenus par de* proprietaires in Ivablo - i •» 
jouissaient pas d'une surveillance ai - 
efficace que ceux gérés jmr des porsoi. s 
csj'ûbles de racheter leur temps de j 
sou avec quatre-vingt quinze pias res ...v. 
.ornent divisibles.

On avait également remarqué que ji 
mais les délinquants n'étaient plus n>>m 
breux qu’après les époques de tV: c ; alors 
que les recettes avaient été bonnes et que 
le lise pouvait espérer une gr sso récolte 
d’amendes.

Nous no faisons que relater les iJ os 
que nous avons entendues exprimer, sans 
entrer dans une preuve d’autant plus inu­
tile que l’opinion pio croit toujours
avoir raison, surtout contre l aut oité.

Les lois do licence actuelles ont complè­
tement échoué jusqu’il co j mr et elles 
échoueront toujours tant qu elles seront 
fuites dans le même esprit.

Ce qu i! faut, avant tout,quant à la tem­
pérance. c’est diminuer le nombre dos bu­
vettes. tout en satisfaisant aux besoins 
d’une grande ville et surtout aux exigen­
ces de sa population flottante.

Il faut accorder les licences avec parci­
monie, les espacer, les réduire au mini­
mum dans les quartiers éloignés, en un 
mot les donner là où elles sont nécessaires 
et les supprimer partout ailleurs.

Mais ce qu’il faut surtout, c'est assurer 
aux hoencies le libre exercice ùs leur

commerce et Ko soustraire aux mil.e tri- 
caAAciics qu ils aul^sent depuis de nom­
breuses années.

Pour arriver à ce but, 1s moyen e*t 
bien simple, il suffit d'intéressc-r les licen­
cie» a faire leur propre police et de a en 
faire des auxiliaire* au lieu do s’eu faire 
dos adversaires.

Diminuer le nombre dos licences, c'est 
donner une plus value à celles qui seront 
acoordéo*. plus value qui permettra d'eu 
élever la taxe.

Enlever à U licence son caractère 
aléatoire, c'est à-dire la d'nner une fuis 
p ur toute a celui qui l'obtii-ut^'ii* peine 
d un retrait absolu à 1a moindre infraction 
à la loi, c’est assurer 1 exécution de cette 
loi que personne n’"*era violer en pré­
sence d’une telle menace.

Alors, les licenciés sûrs de conserver 
leur» établissements tant qu’il» obéiront 
sux règlements, pourront sacrifier quel- 
qu’argent h leur amélioration, et joindre 
à leurs buvettes, comme cela se fait en 
Europe, des salles où pour les quelques 
cents donnés pour la consommation, on 
peut lire les principaux journaux du mon­
de entier, combinaison qui tout eu aug­
mentant le nombre des consommateurs ré­
duit considérablement les quantités ccn* 
sommées par personne.

Donc pour nous résumer, nous dirons 
qu'une bonne loi do licence pour la vente 
des boissons doit d'une part donner do la 
valeur à la licence même, et d’autre part 
frapper sans merci le licencié qui manque 
en quoi que ce Soit aux règlements éta­
blis.

Avec une telle loi on supprimera vite 
le» bouges non licenciés.

Avec des règlements semblables à ceux 
quo nous avons eus jusqu'à ce jour, on 
I*ourra augmenter lo montant annuel des 
amendes |>er^ucs, mais on ne relèvera cer­
tainement pas le niveau de la moralité des 
consommateurs, des vendeurs, ou de 
ceux qui ont mission de les surveiller.

W
Mesdames S tVeddeli, T W Ward, Rk 

ard White, Wi > Thos White, àl.
White, W urtc.s, \Vliuney.

LIST B UL Ri.

avait. • •qecnbint. trouvé le moyen, hier viir. 
«le prod _■ A«r «••*» deco tien », a*ii« noire a 
1 elff t il < neemhlft.

La - det ' •Ha t fai'* om
me a l'ordinaire. La table d*bonn<-ur «-lait 

rstrad » U «mm de U 
! -ntrueur, du cMé nord, et r«couverte d un

Mt'-i’.vnov Ouen. Fronce^ O’Dr en.
Aldérie Ouimet. Ogilvie, L > Oit\ ier.

P
Menâmes N Frimsoîl. W F Pî.iili;^ 

Pérodcuu, Arthur II i’rimso!;, Price. O 
Parent.

R

J.

SIR JOHN A.
Deputation auprès de l'honorable Pre­

mier Lo lever, hier après-midi Le
banquet, discours, etc., etc.
Durant la journée d'hier. Sir John et 

Lady Macdonald ont reçu uu grand nom­
bre de visiteurs. Apart les amis intimes, 
qui lui ont fait visite, l'honorable Premier 
a revu plusieurs delegations officielles qui 
lui ont présenté des adresses.

M. Duncan Macdonald a lu l'adresso au 
nom do la députation de Saint-Jean, P. Q., 
M. Donald Macmaster pour le comté de 
Pictou, N. E,, M. Thos. White pour les ci­
toyens «le Lunenbcrg, N. E. et pour la ville 
d’Halifax. M. J. J. Curran lut l’adresse au 
nom des citoyens de Rapid City, Man. et 
M. C. P. Davidson celle des citoyens de 
Huntingdon.

L’honorable M. Robitaille présenta l’a­
dresse nu nom des conservateurs de la ville 
de Québec.

Il y eut encore des adresses delà part des 
électeurs de Queen’s County, Ile du Prince- 
Edouard, Pontiac, Fraser ville, Richelieu 
et Tcmiscouata. bir Sohn répondit en ter­
mes très heureux a chacune de ces adres­
ses.

Dans l’après midi, sir John et lady Mac­
donald ont tenu un le\er, auquel les per­
sonnes suivantes ont assiste:

LISTS DUS DAMES.

A
Mesdames Hugh A Allan, J L Archam­

bault, Abbott.
B

Mesdames Strachan P. thune, Arthur 
Doit, i> K Rouie, John Janus Rrowne, R 
Stanley Rag g. J A U Reaudry. J os G Ros- 
>*«•, Stauh y i Ragg. Rail. 1 mro; E W Ren- 
timer, J H Rartlett. Frank Rond, JC 
Raker.Molles Raker, l.oui" 1Vauluen. Baby, 
Ruekley, Wm T Denson, «le M. R« i« /v. De 
Bellefeuillc, Baker, Svveetsburg, Bruneau.

C
Mesdames Thos Chapais. Québec : Char­

les Cassils, Cra" f>>rd,\ erdun; A Campbell, 
J J Curran, Colby. A Campbell, Geo A 
Campbell. Coyle, Caron,Wm Cassils, Collin, 
Lilly Coffin.

D
Mesdames Dobbin, Drummond, Drink- 

water, Du rack. P J Duraek. M Delisle, C 
Delude, S M Duruford, Green Hyt lie : Alp 
Desjardins.Evelyn Durnford. Charles Peers 
Pavi«tsou,A Druimnond,Dawson, S F, Daw­
son, Durnford. IVsbarats, K Dillon, Henry 
W Dwight, J J Daley. Josephine et Bella 
Daley, Daigle, Melle Duruford.

E
Mesdames Edmunds, Florence Evans.

F
Mesdames Samuel Finley, Melles Finley, 

Forsyth, Forster, J ForstoY.
G

Mesdames Jean Creonshield, A F Gault, 
Fug Globcnsky, H Grant. G1 heasky. Alex 
Germain, John Greenslsield. Giroûard, E 
G clin as, M 11 Gault, Edmond Giobensky

H.
Mesdames!' Palmer Howard. John Horn. 

K W llenshaw, Hart. Emile A Hart. John 
Hamilton, Mmes George W Hamilton, 
Thos Howard, llolo unb. Jos Hirkson, J E 
• !< David H Henderson, John b Hall, jr, W 
Il Hutton,

Madame D T Irish.

Madame Johnson.
K

M ^daines F Kingston, W H Kcrr.
L.

M. ' Vîmes R G I «. kie. Leslie. L A H I.a- 
tour. G I.aMolhe, Mctaw.i ; Henry Lvman, 
Mlle Lacoste, l.mnbe. Alexandre Lacoste.

M.
M -'lame* Edward Murnhy. James Mi- 

ehell. Duman, Melntyiv. H*,nri Masson. V 
M !iol on, de IVii. : ûille. Mord ma !. M

•. A MeGibbon. James MrS'iatu'. ir, (\>ll 
M« l-« e, R D Meli ibbon. F I> .Monk, .lohu lt 
Morris. Emma Marshall. M McCulloch. G 
Walters MacDougali, J W Mount. Mlle 
Mount. Mo’son, Muir. Alice Mdls.

N
Mesdames John li Norton, Kate Nor

• MM. J L Archambault, A W Atwater, M
Anaii, Amlrva A AUan. M. Aniiuli, Jau*« s
Adam, R A Allan, Cl.arlta Arpin.

«B
Honomble A de la Bruere, N II Ik.ur-

fouln, l’avoquc anglican de Montréal, J U 
laker, D O li^urUau, Altr« d Brown, i-v 
chine ; R S'anley Hairg, FM ward J B«*dard, 

W B C Berlier, iieury liulriu-r, Joiin Jame» 
Brown*-, iMouard Bmltwrd, D L B*»w ie, 
J A L Heautlry, >tra* uan Bethune, G R. 
lionorahie Loum Ifeaubiun, MPP, Gambier 
Brjuafield, Re% i Jante» Barclay, Lt-Col 
i rank B«>n«l, Wm T Bcuiion, le juge B* r- 
theint, Joliu A Boyd, honorable maire 
Jieaudrr, O N K Boucher, Saint Jean. P.Q, 
E Lef de Bel U-feuille^ J Campbell Bruce, 
Huntingdon ; (i li Saveuae de Beaujeu, 
J G R«»s-,*-, MP, Qiiéliec; M. «le Rellefeuille, 
M. G R Rak« r, MP. James Bisect. Quebec ; 
Dénia Ram ’t, Huntingdon.

C
F Cook. J J Curran, CRM P, Charles 

Caaaiia, Francia l rispo, E T D t hanttnera, 
Quebec ; M. le juge L r«>*a, S X C .mon, M. 
1*. Murray Bay , I’A Crossbr, T tu»* Cha- 
pais, Quéoee J S Cardwell, Ant Casavant, 
Al P 1*. Morgan PC^utinghsm, J B Clancy. 
Quebec: In 1. iiase I asgrain. Quebec; A 
( ampbell, A CharieUu», Québec : C W 
Carrier, Le\u» ; L lt A Charlsbois, Colin R 
Chisholm. E J Charlton, Quebec : G F t’ai­
der, C C Colby. E S Houston, Colin Camp­
bell, St. Hilaire ; L Cousim-nu. Philiaa G 
Corriveau. Quebec ; M. le juge Caron. EN 
Chiulc Quehim ; M. t raw lord, Verdun ; P 
J Coyle, William Cassils ; H Chaase, Que- 
liée ; <’harles C’u»htng, W B Cumming, ho- 
norable P J O ('hameau ; T Chapais, Que­
bec ; Chas L Champagne, K J Charlton.

D
A Desjardins, MP. S E Dawson Col Dyde 

A DU a la Iteine ; H R Drummond. Alexan­
dre D« foy, QueliecjDr Duhamel MPP.Hull 
PQ; Nolân Do J.iHle, E L Drumm uid. M 
Durnford, air William Dawson, Charles 
P* ers Davidson. CH. Charles Drinkwater, 
H W Dwight. Pittsfield, Mass; M Drum­
mond, J J Daley.

E
J U Emard, H Sugden Evans. Thos A 

Evans, William C Evans, 8 Hamilton 
Ewing, Dr J Baker Edw ard»,Lt-Col Edwyn 
Evans.

F
Dr P Fortin, fictif .roi. l'iet her. C MG, 

Albert Henry Furniss. H> Fournier. Sa­
muel Finley, honorable ES Flynn. G Fur- 
msn, A Fontaine, Quebec ; John J. Foote. 
QueUc ; R Forsyth, A Ferguson, James J 
Foy, B Foster, Huntingdon.

G
Chas E Gagnon, A« hillc Gagnon, Dr Alex 

Germain. Benjamin Gloliensky Q C. M H 
Gault, M P., «lames Guest. D Giroûard.
P. « Guerticn. Dr Godfrey. Eug Giobensky, 
E K lireeue, Charles Garth. M GedileH.Johu 
(i Grant, E. Guilhault. M P, Joliette ; Hen­
ry Grant, Edmond Giobensky, A F Gault. 

H
F Harkett, 8t an lead : AM T D lîood ; 

Rof>« i t N Hall. M 1* Sherbrooke : Joaeph 
M Hall. Port Houe, Ont ; Robert Howard. 
M D. St Johns. P Q ; Dr T 8t« rry Hunt ; 
.1 «s lieml*-!son. Winnipeg ; Emile A Hait, 
Dr R Palmer Howard, T Hanington. H 
Hurieau ; J II Harding. St John. N Rî Geo 
W Hamilton. John S Hall. Hon John Ha­
milton. Dr Henry Howard, Thomas How- 
ani. Joseph Hickson. John Horn, Hon John 
1 learn, Quebec ; David H Henderson, Tho­
mas R Hawson, Robert Harris : E Hand- 
man, Toronto ; John S Hall, jr, F W Shen- 
shaw ; Joseph Hamel. Québec.

I
D T Irish, Hubert R Ives, Roliert Ir­

vine.
J

Dr Johnoon. Ech. H Jeannette, M Geo. 
Johnson, Toronto ; W li Johnson, lieiu- 
mingford ; M James Johnson, Ottawa.

K
F Kingston, W H. Kerr. Q C, H Ka\a

nagh.
L

N M Lecavalier. Hv Lyman, IT Lionais, 
Fch. M Laurent, W W l.viu-h. J C I.aroste, 
Frederick S Lyman. H H Lyman, Alphonse 
Eapierre, Alex Luder» Light, Quebec ; 
Claude do R Leprohon, Ph i,audry, M P, 
Québec ; \rthur Lacoste, lion Alexandre
1.aroste, W H. Lambe, Robert G. I.eckie, 
Major i A Huguet laitour, Dr «T L Le- 
pr«>hon, J D tkl Lionais, L M l^ambc, Guil 
Lamothe, Armand LaRocque.

M
Edouard Moreau, L H Massue. NI P, R 

H MeGreevy, Quebec ; Charles MeGreevy, 
Qucbtc : Af« x MeGibbon, Dr Allan MrMi’l- 
lau, Huntingdon : W Mackey. Henrv 
Miner, Alp la* Moyne de Martignv, E 1) 
Monk. Dr J W Mount. A Murray, Wiimi-

1>eg. Manitoba ; A t' d«- Lery MlictlonaUi, 
Mward Murphy, H G Malhiot, M P P, J 

Mason Mulgan. D Macmasr« r. M P, R« vd 
Canon Mul-*.-k. Hon Thos MeGreevy. M P. 
Qucl*ec : Dum’an McIntyre. Wilhelm C 
Munderloh. John McDonald, .1 Martin, 
James Mitchell, E, Lvman Mills, Hon I’, 
Mitchell M P. G. Macrae Q C, C H Mackin­
tosh M P. Alfred H Masson. James Macdo 
nald. St Johns. P Q ; Duneun Macdonald, 
St Johns, P Q : Alex Macdonald. St Johns. 
F Q : John E Morris, F R McXamee, Judg«» 
Mathieu. Hugh McLennan, Rev Samu* 1 
Marks. Mr M«)lson, A D Macdonald, R Wal­
ters MacDougall. P L Murphy. Coll McFcc, 
James McCorkill, W Masterfnan. J t Mur­
ray. Prescott county : W McXaughton.

N
P E Normandeau, lion JNorquay. MPP., 

Rev J A Newnliain.
O

Aldéfie Ouimet. BR. AT P. honorable A 
W O G il vie, Peter H O'Regau. Quebec ; Rev 
John O Norton.

E T Poulin. Ternis P Pelletier, président 
du club Cartier ; i) ,1 Power, Quebec ; O P 
Fatten. J Fuard. Al IM*. HS Park. Bran­
don. Man; H M Friv- -. Henry N Fa nt, M F 
Richmond; N E; Révd Jonn Potts

!«, CR, Air. d Pt rrv. h m Pi h s. Qué 
bec ; AN m Fearce, Thomas Pattou. 8 l*a- 
gueuelo. CR.

R
Hon John J Ross, Charles Raynes, M F 

Ryan. M K>an. Amlrew Robe r taon : F E 
Roy. M D, Qu« l»ce; William Lae, Quc'*ec ; 
M le juge Ramsay. Hon J (.» Roliertson, 
Frank KRedi s-h, Alph Rasa. C E ReifT«m 
st« in, A Rai ••• .«u. J B R I and 8 J B 
Kollaml. St «Kromc; Alfred Roe, Alfred E 
Roe, Napoléon Renaud ; Dr Roy. Qui 
S Kivaru. John IVmkin. Thomas Reynolds, 
Bon Thevnlore Robiiaille, John Rhyiias.

A cette table avau nt pris place le» minis- 
fr»'» et le» invite». Il y avait doux** autre» 
table». Uu a>ait ré*erv« de» |»«ur

i cinq cent vingt-aept personne», le plu» 
l grand nombre oui se »oient jamais réunie» 
i dan» cette salle. On avait auwei j»ri» de» 

mesura pour recevoir 1s plu» grand nom- 
brada dame» possible, et la enose n’était 

i pa» facile vu que l'eapace faisait defau * 
iMlmettre tou tea les daine» qui deairaient 
etre témoin» de la démon»tration.

Au dea.su» du fauteuil du president, on 
remarquait uu portrait en graïui du nre 

, mier ministre, surmonté de» mot* “ 1^4 
Fater PatrUu, Issé,” et ds i «cu»*oude air 
John.

D« chaque cé>té. une bannière blanche 
tN.rtait b » inscription»suivante#, en lettre» 
Lieue». A gauche : ** Non »ui. »ed patri.r." 
“ Votre nom ne s’effacera jamaia." ‘‘ 11 faut 
conserver rUnion.” *' L'union fait la f«.rce.” 
'• Le motif le plus noble est le bien public." 
“ la» r»-. iprofitai ou d*-a repreaailJe». “ Par 
le parti, avec le parti, pour le paya.”

Adroite: Fortiter. Videliter,’Féliciter.** 
“Le Canada pour les Canadiens.” “ San» 
peur et sans reproche." *‘Je«uis né sujet 
anglais et je mourrai sujet anglai*.” “ Tou­
jours dévoué a son pays. ’ " fl a ajoute un
nouveau lustre a la gloire de bc» anuitre*.’’

1 Mesdames Hvxn. M P 1Hyan. Urartk n 1 V‘
! K.-.lpath . Ma«U-moi*,‘110 de Kochelffatv >. w1 Rae. Qu«•'hv ; Mt \ Iktmbau. 

'du r. U .-.i
JohnHhyna*. M.S. 1 émoi»*'lies K, . Ma- W

■ daim' P K Rny. Qu«*'V'.- : Mademo ! ra\ Iktnkiu, Ni*. ;tdamc* Joim lUtukin, Uey- Wi noida. i "■1

Qu«
W

ird White. Thos White, MP. Win 
*n W AN Watson. S \N'a«hlcll. hon«>- 
.1 S «' \N urtele. Knnl G H WilliMms. V 

\N right. Fr. «1 NN .»i km.m, D B Wood- 
rth. M P, J Philip Withers. Alonso 

NN right, M P. A Walsh, T NV NN .ml.
1 K BANQUET

1 ' bMTvinet d'Ii it-raoir fera époque dans la 
vied«‘sir.hd.n. I! f.\»t honneuraux citovens
et a leur hôte illustre.

On sm.ut que U r nite n'avait rien « ,ar- 
gn«* r-'ur on assurer !«• suro s. Mais on si\ 
\ai: aussi que lo .*«•’*• de ce comité avait été 
puissamment second*- par l'enthousiasme 
tout s;K*ntme d, s citoyens. Ij» «y»lle du 
i «auquel n'etait grande pour ron
tenir tous les souscripteur».

Cette salle -Uprrl*e. 'i r.che déjà, si bien 
disposée, «aux |«eintures ni belles, n'a pas 
besoin de beaucoup tie decorations. Un

S.
Mmes Starnes, James Stephenson. Mlle 

Stephenson. Lyndon Smith, i.eor^r S-*- 
rhen. E. Charh s Skelton. Dm\ 1 >inc .iir, 
Pillans^S. Stevenson, Mlle Si. \* n- n. F. S.

ns. Mad »me S. St. Onge, E. St. G« i 
gc Suit th. Donald \. Smith. Rn".ll S ;, • 
uhenson, C. F. Smithers, Sktlton. J. R. 
Stevenson, Scott, Mademoiselle de Saiabcr 
ry, A. Smitlu

T.
Mesdames Melbourne Tnif. W. J. Tabb. 
O. Thayer, NVmG. Tompkins, New-York ; 

Tasse, J. Gardiner Tavlor, St. Je.vi. N. B ; 
Madame J. K. Thibaudeau, MiUefleurs.

M* sentie H*- -or. M !> a. Ihbt, Macd-u- 
gad H B, MiMn!an Hugu, \ audrsuil M 
Gfbhoa, Alex. M«Gre«-vv Tfio». hom • 
Qu**bre : Mc<>rvevy Robt. Qu-'-^c ; MeNa 
me* F B : MeGiilivray Ja*. M Gord F. D. 
M lionahf A P. McCarthy D Serai ; Mar*i«>- 
nald A R. Rlvn-r»- «lu Loup : MrOeren D W. 
McLallan R, McDonald A P, lor«-nto ; Mr-
J.ean John, M< Dougail R W, M« l^r.u D 
M M«-Arthur C. Meuougall J R, McGrv-e 
vy Chaa, QutU-r.

Vlchols A D, N« Uon Joîin. Jr. ?7elaon 
Cl»a« A, Noel M. Neiéon J».».«**, Nolon 
M F.

O
Oarena W, MPP, Mont«*^>c*fio ; Ogilvie A

W honorable. Gairuet C A. C II, MP. 
O’Bnsa W, Og.ivit John. Ogiivia John. 
O’Refan W, Sut tou ; Oswald Col, O’Bulli 
van II. Lorette.

Pruyn T. Peck J TT Plante E Peltier P. 
Poliras .1 R. peioquia J B. Sault au R*-col- 
let ; Piché EN. Berth ier vil le ; Paul Wal 
ter. Per ri go Dr J. Paul Frank, ProwseG R. 
Paiver J D, Queetc ; l'ater»ou J W, Pelle 
tier L C, Peterson P A. Peck Thomas, Price 
H. Québec; Pops Jo«eph, Ottawa; Prlls- 
tier L I*. Qu« nec ; Princs JE, Quebe«’: 
Paint Henry N, MP, Patten O P, Poulin E, 
MPP, Itouvüle ; Pelletier N, Pruneau M, 
Ottawa; Pearce J, Winnipeg; Pi<*ard J, 
MP. Proudfoot Dr, Perlej W G, Ottawa.

le besoin s'en faisait sentir, et j# SuU sûr
t lui

si >.r Jnho dt le m< t av«-« autoi.t
iduit

Ijt toaot que 
sers loyalement 
suis certain qu 
«»t a la tète de n 
y répondra d ur

R N Slatsi H S Stafford H i Shor 
Dr Sutherland. NN innipeg. Maint »'a : C 1- 
Smith* rs Ml’F. JasGSnaw, E R Smith. 
Sainl -Iran. Que ; Dani ! Shanks. Hunting 
don. Que ; l.unt. .\.!oiu'l A A Stevenson, ïo 
consul ce:n rai S F Stearns, l'honorable DA 
Smith, Henry D Som«*rville. Huntingdon ; 
il H Brait , George Step ui, Wall • > . ■ 
ly. Fini Sami la*uiï. M Skedon, Henry Star 
n. S. jr. M Staru '. S Saint Ong *. -i«*>eph 

' î- Ne', .nia : •’ FhiSij» S. . .. F Cuaries 
S k c !. -i*. i> R S. »dnrt. Davi«l Sinclair. J F 
>-\ton. NN G Sti-wart. A i) Stewart. F S 
sieven*«on. Donald A Smith, Eydon Smith. 
Gilbert Scott.

T
Txmls Tcfiior. St Hyacinthe : J Boutü- 

licr l'rudd. Ec!i Tans. v. Thomas Tomp­
kins. Cap! Tompkins, lion E O Taillon. 
Melbourne M 1 ut. Dr L O Thaycr, H•• n F 
\ A Trmlel, Q C, J lasse. John Tyo, Dun 
dec, («uc.

M P P, Vaîlièro,JQucboc ; D

SOUK RÎPTKt Ré

Voici la liste des convives :
A

Abbott J J G l'honorable, Atw ater A \Y, 
Aitkcu Ja», Allan Andrew. Acer C M. Al­
lard Loui*, Augu» R R, Armstrong M D, 
Armstrong Thon, juge, Sorel ; Armstrong 
C M, Arpin C, Saint Jean ; Aubry A D, Dr, 
Allan Thos B. Ottawa ; Allan H A. Allai» 
A A, An hamhault L H. Archamltuult -I L, 
Archambault L H Anger* R. Adam John, 
Quebec ; Allow ay C J. Auriol M.

Buchanan W J, Brown Alfred. Beaudrv 
H. Beaubien Louis hon«»rahle. Raiixau If, 
Bultuer H. Bethuue S. ( K, Benson W S, 
MP, Bcemi-r C li J. Branchaud A. Belan- 
g. r A. I’.« llarance K. B- rthelot honorable 
iugf, Burland G B, Bourassa G P. Bain -T 
Ni. Saint Polycarpe : Brooeard M. BUaillon 
G J. Brosscaii E. Ruliner H jr. Benjamin E 
N. Burland Jeffrey 11. Bulmer E. Bluuihart 
W E. B. auchainn L E. Baby Horace, Bakt r 
Archcr.Brau IC, llunt ingtlon; Buckuall JM, 
Barrett Dennis, Huntingdon : Bunlin Alex, 
Bartlett .1 H, Bertrand H, Bottcrill E H, 
Bright S N. Sutton : Bright (i H, Sutton; 
Baker B G, Sweetcburgh ; Bergen»□ J G H, 
MP, Bergevin C, B«-luharnois : Baker J C, 
Blanchard W E. Baby Jos. Blanc F K. 
Bourgoin N H. Bri--. tte M H, Bowden f 
C, Bowls I ) E, B nd E. B sm tte DJ, Bour* 
don C.Longueuil : Beaudry.! N.Brown J Y. 
Rro*s« au 1) C. Bunntlard E, Quebec ; Ras- 
k«*rville P, Ottawa; Brigham Dr. Phillig*- 
liurgh ; Bourdon .1 R, Harrie J L, Boyce J 
J, Quebec; Browne J «T. Bourbeau DO, 
Ml#’. Arthabask» ; Benoit T* R. MP. Chatn- 
bly ; Bunr G, Bourgeau Alex, Booth J R, 
Ottawa : Rvrd Wm.

Coursol J C. MF. Chaffer A B, Church L 
R honorable. Campbell E NV Dr. Craw ford 
J. Cantlie Ja* A. Coyle P J. Curran J J. 
MF, Claggett C C, Charlton E J, Cox JF, 
Champagne C^ Cress-.» L G A. Cow an* J R, 
Chrishofm C s, Cassils A M. Campbell Bru 
re. Saint-Hilaire ; Cochrane Mil honora­
ble. Compton; Caesils Chas, Cleghorn .1 P. 
Grossi» F A. Cornellier C A. Ca*»ils John, 
Charleuois L RA, MF. CaralakeG. Coulson 
C E. Cowans R. CA«lieux H C, Cousineau E, 
Colson F, Currier N, Sutton ; Curley W, 
Sutton; Colby Chas C. MP. Stanstead ; 
Cotïiu Godofroi. Champagne Chas honora 
blc. Saint Eustaohe ; Camming A C, Cooke 
J 1\ Carrier O W, Chauteloup E, Choui- 
nard H J, Québec ; Chapa i» T, Qu«»l>ec ; 
Chatl«l»ols J A. Quebec ; Cri nie E. Québec ; 
Cassils NV. Gosgrave T C. Quebec ; Chaffee 
A B. jr, Coasse H, Québec.

Drummond G A, Dansereau C, Davidson 
0 P. C li. Drapeau F, David Louis, Dufres­
ne J M, Dubuc \. Dt-patie A, Doré P J, Da­
vidson W B, Desbarat* Geo, De Boucher 
ville C honorable. Davidson Tho*. Dupont 
F. M P, Bagor : Dawson S E. Davi* S, 
I>unn Joseph,Daley J J, De«aulniers L L L, 
Dr David •| A, Dyer E. Sutton : Duncan 
John, Desève A. jr, Desrivières, R Du- 
bivuil J F, Davis Frv, Doherty C JAh-smar- 
t, au N R. DeLUIe M N. Dobbin C H. Dos- 
jardins A. Drinkwater Chas. Defoy Joseph. 
Quebec : Dubé F O, Dionne D, Dubreuü D. 
Desbarats G E

E
Elliott .T, Beauharnois : Ewing S H, E«T 

wards J P, Ewan A. Ew ing A S. Ellegood 
Revd, Emard J U, Ethicr M, English D, 
Foursin Escaudre M, Paris.

F
Fenwick G E Dr, Foote 8 B, Fleet C J. 

Fov John. Filiatrault C. Fenwick J de 11, 
Foster M A. Toronto : Fortin P. honorable, 
Lnprairie ; Fregon J. Ferguson A, Foster 
Arthur, Hincherbrooke : Finlay S. Foy 
James, Toronto; Forsvthe R, Fraser A R, 
Foote John. Qnébec : Foster G E, Ottawa : 
Forget E J. Fox J. Fontaine A. Quebec; 
Fraser W. Fraserville ; Filiatrault J.

Q
Godfrey R S Dr. Gault M II, M P. Gault 

E N. Gault C E. Giobensky (' A M. Saint- 
Eu>t;u'ln- ; Galr A T 8lr. Graham Hush, 

i Garth Chas, Giobensky E. Grenier A \V, 
Gowdie A. Giobensky I.a G, Gareau MD. 

j Glackmeycr C. Globcnsky Ren, Giroûard D, 
' Gould C H, Gardner, (' W, C.auU A F, 

Gaulf R L. Goulu J A. Ottawa; Gilbert E
K. Gilbert W W. Garth J H. Greene E K. 
Guilbeault Kd, Joliette; Godfrey C H, 
Guest James. Grey John, Gihnour J Y. 
Gray A W, A Gél i nas, Montreal ; Gerin ho- 
not «Me E. Trois Kivit rcs ; Grnndbois Dr M 
P, Fraserville.

H
Hingston W II Dr. Howard R P Dr, Ho­

gan H. Hall J S. jr, Harrington C F, Otta­
wa ; Higginsim N T. Henshaw F C. Hall 
G M. llutt. n \N H. Hetu LU. Henrv H N. 
Hall R N. Sherbrooke ; Hosmor C iL Hunt 
M«*rry Dr, How ard $tuart,Hatton «I C, C R, 
Hurt au P E, Hurtcau A, Hughes Col, 
Henrv A C. Hamilton John honorable. Ha­
mel Joseph. Hearn Join» honorable. Qu«- 
bec ; Harding J H. Saint Jean, N B ; lien 
tiers.m D H, Henderson N R T. Henderson 
W. Higgins W. Winnipeg; Hebert TP, 
Hawson T B, Hackett M F, Stanstead.

Jamieson R C, Johnston W D, Bc.rrln^- 
ton ; «Uunnoite 11.

K
K ■ tnaghll . X nne ly R A, Or : KTn 

D. Kellmal li A, Ki'-sock A, Kennedy P, 
Kerr John, Kerr W H, C R.

Eu'os te Arthur. Eav David. Law James. 
E* n rgan M S. Eotn rgan James, Lalielle 
capiiaïne J R. Ea.u«rrv A. I^»urent Geo, 
Eaiu tot i . EightUumd Geo. I.eekic R G, 
Sherbrooke; E.;e >te honorable A. Limoges 
N 1. i . '.* \ I-'. Lj man li H. l a
mom ague H. Leonard A, Sainte Rose; K»- 
' erv I. A, Lamlry P, MI*. Quebec; I-ajoie 
li tu riii, Lt'wisJohn. Lane C, EaviolcîtoC. 
lawioiette honora b !*- JG. Einton JA. Liver 
noi* A. Ia»p«*rte H. L«»rangerJ M. loirucque 
A, Light A, Laursat M.

M
Meredith II V. Mufi.irkv M C. Matthews 

G 11. Murphv VA, M«>orc’fhos. M<>i>k C D, 
Meighcn R. Magec (.’lis(Ottawai. MonkFD, 
Moi G N. XliTlox JJ, Mi te hail honorable 
P-ter. M .'U. L H. MP, Morris JE, Mi

m M J F.

Ro^DrGeo. Rol>crt*on Andrew*. Rcv- 
nolds F H. h.ntuul W H. Raffertv W J, 
Ra*toul A. Rasa A. Roy Victor. Reynolds 
E >. Rev D L. Robillard Jos, M P. Immo­
rale ; Rao W, Quel>ec ; Riddell A F, 
Kyan honorable Tho», Raphael T. Bucking­
ham ; Bawling B, Rolland J A. Rsvnolds 
Thos, Londres. Angleterre : Rivard ^.Ram­
say R A, Renaud JB, Holland J B, Robi- 
taille honorable T, Quebec ; Robert son F, 
Rodger Dr T A, Ross A D. Richard M, Ot­
tawa ; Rolland S J B, Saint Jerome.

Starnes II honorable, Smiihtrs C F,Scott 
| Gilbert, Sbanley Walter. Stephens ( H, 

Starnes II, jr, Sinclair I), Spencer EE. Fro- 
lighsburg; Scott Philip, Slattery J, Saint- 
Louis E. Saint-Ixmis J B. Savlgnac J K. 
Salter w R, Scott Hugh. Toronto ; Saint- 
(>nac Séraphin, Shearer J S, Stephen Geo, 
Sutherlan»! Louis, Smith \V R L, Stewart 
A. Ottawa ; Stewart WW, Sarrasin F E. 
Smith R A. Smith E. Saint Jean ; Smith H 
H, Shorey H, Shank-* D. Huntingdon ; So- 
mcrville Joseph, Smith W B. Senoeai L A, 
Sballow F. Sullivan J W, Yalleyticld ; 
Small, Smith A L Dr, Sloane W P. Samuel 
J. Shaugnessy T G. Scott Joseph. Nevada : 
Stevenson D, Halifax rStepha F, SIoss«*n 
Ja*. Smith, lionorable D A.

Tatley W, Tanoey D, Tansey B. Tlioin*on 
E W, J Ta-isé, E Tasse, Montreal: Taillon 

! L U. ITion. : Thornlee R, Turnbull John, 
TreJohn, Huntingdon; Trudel M, Tait M 

I >f. Q C, Thompson D C, Taylor H, Tache 
Pascal, Tooke, Beu.

Vidal W B. Vidal B II. Saint Jean : Vil­
leneuve J O, Yanassc F, Van Home, W C, 
Vallée C A.

W
White Richard. Woodworth D B (comté 

de King. Nouvelle-E«o*se>. Walnright W. 
Wilson J R. Wilson NV, Whelan J P, Wat­
son WW. Wilson F, White Thomas, White 

j W J. Waddell S. Wood C A, Walnright Dr 
; G II H. Wilson «î J. Wilson J C, Warren II 

II. Wtx»d Tho*» (Dunham), Whitehead W J, 
Wnrtele honorable J S C. Wilson Thomas, 
Withers J Philip. Watson C S. Wright 
Alonzo. MP «Ottawa» Walsh P (Winnipeg), 
Wright J M (Toronto).

Le banquet commença vers huit heures. 
A neuf heures et demie, on ouvrit la liste 
des sautes, qui venaient comme suit :

pi.uili P I». Miller Robt, Mongrnais J R A. 
M un; Dr J W . M redit h G, Miller W l\ 
.\ii!i> J i* \N . Mi s Martin Joseph iQiuNc», 
M - u •■au Ed «Qm-ls'c . Mailhot K II (Trois 
Rivieres*. Maurice F. M Pl'(Quoliec', M «u- 
r»c«» A W. Mc-Ban F X, Macintosh C II,
M P (Ut tan a.

Mc
M.icCallum D C Dr. McDonald Duncan. 

M.uT'arlane Thos. McMaster D, M P ; Mac- 
pin l't-rr NV A. Marl^ean J«*hn, MacLh-u- 
wall U Lome. McFall, C C, McKeown F red, 
McIntyre D, jur. M-Sham» K. M«'Cronr J, 
Macrac Geo. McGibliou R D,McIntyre Dun 
can, McLennan Hugh, M«*Gillis «Ino. Mac 
K«'nzie Richard, McDonald D, (Saint-Jean), 
McDonald Alex* Saint-Jean). McKntyre 
John. Mcl'oriuick D, McMillan A l)r, 
(Huntingdon), Macrae W, McDoufndl John. 
McPheraon J T, Huntingdon ; McDonaUl 
It I, Sutton; McGanej U, McNally W,

LISTE DES SANTES
I.A REINE

reposée par le président.
LK GOrTERNKÜR-C fi N KR AL

Proposée par le pr« sident.
l’armée et la marine

Proposée par M. R. D. MeGibbon—Répon­
se par l’honorable M. Caron.

SIR JOHN MACDONALD

Proposée par le president.—R«-ponse par 
sir John.

LK CABINET FÉDÉRAL

Proposée par M. C. J. Doherty.—Réponses 
par sir Hector Lange vin et sir Leonard 
Tilley.

LE PARLEMENT DU CANADA

Proposée par M. C. B. DavitUon.—Répon­
ses par sir David Macpherson, l’honorable 
M. Chapleau et l’honorable AI. Costigan.

LLS LEGISLATURES PROVINCIALES

Proposée par^M. J. L. Archambault.—Ré­
ponse* par le* honorable* J. J. Ross, 
\V. Lynch, W. R. Meredith, et John Nor-
quay.
L AC.RICUI.TURC, I.E COMMERCE ET L’iNDUS- 

TRIB

Proposée par M. D. A. MacMa*ter*—Ré­
ponses par NIM. G. A. Drummond.L. Beau- 

) bien, Hugh McLennan et G. Boivin.
LA PRESSE

Proposée par J. Philip Withers.
LES DAMES

Proposée nar M. F. C. Hen«haw.—Répon- 
i se* par M. lU rgerou et Fenwick.

A la fin du renas. et avant les diseonr*. 
le secretaire tit la lecture de plusieurs télé­
grammes reçus de personnages eminent* 
«jui n’ont pas pu venir prendre part a la 
grande démonstration.

On présenta au>>i à Sir John une adresse 
sigm-e par un grand nombre de dames de 
Montreal.

Le* premières santés, comme d’ordinaire. 
( passèrent sans phrases. A la santé de la 
j milice. M. MeGibbon. ex-préahlent «In Ju- 
• mo»* Conservativt Club, vrouonça le pre­

mier discours.
“ L’ARMEE, LA MARINE Ei LES VOLON­

TAIRES.”

M. R. D. MeGibbon, répond à cette santé 
par un discours des plus éloquents : 

i Que les Cana«liens «oient un peuple soldat 
ou non, qu'ils recherchent la gloire «les 
armes ou qu'ils profèrent avoir une pai- 

: ^'hle. milice et qu'ils attachent peu de 
prix aux titres et aux magnifiques uni­
formes que prise tant la république voi- 

1 -dm-, c'est une question «jui peut être 
( discutée. Ce qui est certain, « e«t qu - 

’«■s Canadiens saisissent toujours les 
«Hcaslms comm© cells qui se i*r« sente au- 

I j.tur.nuii de rappeler les CTanocs tradition* 
! <ie l'anm-c anglaise et «le manifester les 

'■sympathies loyale* que non* éprouvons 
I pom les vaillant* soldats et marin* qui «it*- 

fen.lcut au loin l'honneur et le prestige «iu

ruissant Empir»* auquel nous appartenons.
•«•s experts de l’armee et do la marine an­

glaise ont etc célébré* si souvent par des 
'oix éloquentes, les p»H-tes ont chante h nr 
héroïsme et leur esprit chevaleresque en 
vers empreints «l’une telle grandeur que 
faire illusion a son passe c'est redire K ur 
histoire. O n'est pas le rfde «l’un orateur 
*le vous rap(*?ler «(ue le» faits d’armes de 
I Angleterre sur terre et sur mer sont.romp 
t«'s parmi les plu* nobles et les plu» bril 
lan1 s dan* les .annales militaires.

Et a cette heure, combien notre attention 
«loit-elle être portée vers cette expedition 
t «m t««c pour secourir le héros mystérieux, 
«iont la brava defense au fond de l'Egypte, 
provoque l'a«lmiration du monde entier et 
'«•r* nos braves r«>p«i^ettrs qui font i-artie 
d*- l'armée anglaise et qui sont commamL>« 
i»ar «le* «qficiers de la milice canadienne. 
Non» assistons à une époque étrange, et il 
est a remarquer que les canadiens sont 
parmi le* sauveurs du vaillant Gordon, sur 
Li terre d*-sJ*haraon ctdesl'toléméc se trou 
vent des descendants des braves Français 
contre lesquels s’est battu le grand pere *lc 
ce meme (o'i don, dans les plaines d’Abra­
ham et de Ste Foye» dans des alternatives 
de victoires et de défaites.

Sou* le toit qui a «ué temrdn de la grande 
démonstration d’hier soir, au milieu des 
forces de 1 armee conservatrice, nos régi’ 
monts s’exerceront a apprendre le* règle* 
militaires dont iis feraient l'application si

.•Uic.'.
ai i'iior.!teur de proposer, 

a- rueilli, is le voi». tlj#
1 honorable ministre qui 

tre ministère de la guerre 
manier» éloquents.

Eli finisaant i^rn.ettex moi de tous d're 
que «i la gloire et la rt-nommee dt- l'arm«*■ 
et de la marine Anglaise s- i.t dût * a la 
valeur de* Anglais, «ic* Ecossai», dt-s Ir 
lamtai». notre alliance avec i héroïsme et 
IVspnt chevaleres'jue de la France, fera «le 
notre mi iœ canadienne, une force qui, »--i 
jamais no» »srvice» ctausiil nece-sa n *. n- 
\ aïK^eraii «t sclipserait is* plus noblsatra 
dirions.

Messieurs, ie propose la santé dsl’Ar- 
mee. de la Alarms «t d» ia Miiios.—(Ap 
plauJisoemonU.)

1. Honor*bis M. Caron. e«t accuuihi avec 
iMMUSsSflMMl répété».

Dspv.i» quatre ana qu il occupe la posi 
tiou de .NLuisire de ia Milice, »i a«*ie plu- 
ftieur» foi» appelé a repoudre a cette aanté 
a laquelle on vient de fairs honneur avec 
tant d enthouaia<n«e et chaque foi» il a re 
connu qu elle avait trouve un echo de »>m 
pathie dan» tou» le» c*eur». Il s eat »ou- 
« eni dcn.antlH quelle staii ia cause «is cet 
enthousiasme de 1» part de» Canadien» pour 
no* institutions militaires, i* trouve la ré­
ponse a cette question dans le» discours t lo- 
• luent» «le celui qui a pr«q»osc cette saute, 
t et enthousiasme vient autant de» nobles 
traditions de l'Angleterre que de celles de 
la France. SI, «l’un côte ou a Bal&klava, 
lakerman, Trafalgar et Tel cl Kebir etc., 
de l'autre onsc rappelle les nom» de Mar*-a- 
go, des Pyramide», d’Austerlirs, I«-na. Fon­
tenay. Alma, Malakoil. Mag«*ut.i,2H>lfcnno, 
Fou-Ichcou etc.

On rc souvient aussi que îa brave et vail­
lante milice Canadienne a toujours réj>on 
du noblement à l'appel qu’on lui a fait et 
le» nom» de Dollard et de Chateauguuy' 
sont immortels.

A côté «ic ce» souvenirs d’héroTsme II est 
bon de parler d’une autre armée «pii j 
dant quarante ans a marche de victoire en 
victoire sous le commandement du vaillant 
chef qui est encore a -a tête. Il parle do 
la grande armée conservatrice. (Applaudis- 
sentent»).

Beaucoup de ce» membres sont pré*ents 
mai» la salie est trop petite pour les conte­
nir tou*.La grande salle d’exercices n’a me­
nte pas pu l«‘s contenir, hier, lors de la 
grande «icmonstraliou faits en ihonneur 
de son noble chef.

Comme les autres troupes l’armée conser­
vatrice a son drapeau qu’elle aime, parce 
qu’il porte le* noms des victoires et qu elle 
n contribue a la richesse et à la prospérité
du pay*. C’est a cette arniee que l'on doit 
le scrutin secret, la decentralisation judi-
claire,te» amélioration» de la navigation, la 
codification de nos lois, mure splendide 
reseau de canaux, nos progrès de colonisa 
tion, la confederation et la Politique Natio 
nale.

Il doit finir ce discours en répétant que la 
politique «le Mr John, a toujours revu l'ap­
probation de ses compatriotes.

Le pr«‘»iJent se leva alors et proposa la 
saute de

“notre hôte.”

Il dit que ce banqnet était offert à l’hôte 
distingue par tous ceux qui de près ou «ic 
loin avaient suivi la carrière de l’honorable 
premier, pour lui témoigner leur estime à 
[occasion «iu quarantième anniversaire de 
son entree dans la politique.

Il lit un extrait de la Gazette de l^O, 
donnant de* eloge* a sir John a l’occasion 
de son entree dans le ministère. L'orateur 
esquisse ensuite à long* trait* les difièren 
tes et:«pes de la vie politique «le sir John. 
Il termine en parlant des recent» honneurs 
à lui confères par Sa Majesté la reine Vic­
toria. honneurs inconnus jusqu'ici en Cana­
da. Il espère que tous marcheront ia main 
dans la main pour lui donner un appui fer­
me et lovai.

En se levant au milieu des applaudisse­
ments Sir John exprima toute la reconnais­
sance «]u’il éprouvait à propos de l'eclatante 
demonstration dont il avait été l’objet a 
Montreal. 11 paria en ternies émus de la 
manifestation «le lundi, de la procession 
aux flambeaux, de la reception officielle qui 
lui avait ete faite au Drill Hall. Une des 
choses qui lui ont fait le plu* de plaisir, à 
ce propos, «.a ete de voir «le* adversaires 
politiques parmi ceux «jui l'ont si bieui ac­
cueilli.

Je suis profondément touché de tous ces 
témoignages de sympathie, a-t-il dit. non 
pas seulement a cause de moi, mais a cau»c 
de tous les hommes politique*, que les de­
monstrations «le cette sorte sont propres a 
encourager dans leurs labeurs en leur prou­
vant que le public les apprécie.

C'est a l'occasion de mon quarantième an­
niversaire politique que l'on a la bonté de 
m'acclamer ainsi. Eh bien, il n'y a pas de 
ville où la chose puisse se faire avec plus 
d u propos, puisque c'est a Montreal «)ue 
j'ai débuté comme membre du parlement en 
janvier 1844. Que de choses sc sont passée* 
depuis lor*. durant ces quarante années ! 
Vous voulez bien «lire que ma carrière n'a 
pas été inutile au pays. J'avais déjà reçu 
a cet egard plusieurs témoignage* précieux 
de notre bien aimée souveraine. Sa Majesté 
la reine, et ces témoignages, je les considé­
rais comme donnes plutôt a vous, au peu­
ple canadien, qu’à moi. Mat* je ne trouve 
pa* moins précieux les témoignages que me 
rendent mes compatriotes.

Depuis la date de mon entrée dan» la 
carrière politique, notre pays s’est déve­
loppe merveilleusement. Je ne sais pas si 
j'ai été pour beaucoup dans cette œuvre de 
progrès. Je ne songe pas a m en glorifier, 
personnellement, mai» je suis tier d e i rap­
porter le mérité à me* compatriotes, a leur 
esprit d'entreprise, a leur euergie et a leur 
activité.

Je commence, pourtant, à me faire vieux, 
i et peut-être desirez-vous de» hommes plus 
jeune* et plus fort* pour diriger votre po­
litique (Cris de Non ! non ! et applaudisse­
ment*). Ainsi, vous voulez donc que je 
reste an poste, maigri* mon Age avance. 
Je le ferai, je serai jusqu’à la lin ridele a 
mon parti et a mes amis. (Applaudisse­
ments nrolongés).

Sir John passa en revue ensuite les évè 
neuienta qui »e sont accomplis depuis 1*44. 
Il nsuma en quelques mots l'histoire du

surer.Tel, le p 
I liuqus de» ch 
j fi «ue en Dam

ier minUrre expom& !a po- 
.» *1« 1er et celie du P*c.

___  T -Canada s«his limon et sous la Confédéra- 
I tion. Il insista particulièrement sur son 
j alliance avec les conservateur» du Ba»*Co- 
I nada, et les heureux résultat» que cette 

alliance a produits, et lit un cloge chaleu­
reux de sir George Cartier, son ancien col­
lègue et ami. Nc tre politique a tous doux 
a été. dit-il. do rendre justice a tous et de 

! ne loser personne. Cela n'a pa* empêche, 
J cependant, nos adversaires politiques de 

'■•ulever le cri de la Domination frança ‘*r. 
Mais je n'en persistai pas moins a rester 
uni avec sir George, et notre amitié était *i 
bien connue qu'on nous comparait uu jour 
aux «leux siamois.

Nous nous entendions parfaitement pour 
gouverner le pays avec la discretion neves- 
«aire, et pour accordera la province catho­
lique de Quebec le* mêmes privileges qu’à 
la province protestante d'Ontario.

Relativement aux titres honorifique* 
qu’il a reçu» de la Couronne, sir John décla­
ra «(u il if en avait demand*’aucun, et que 
sa nomination comme membre du Conseil 
Frivé, en particulier, l’avait pris par sur­
prise. R eu a ete de même, a-t if ajouté, 
pour la dernivre décoration que j’ai reçue 
des mains de Sa Majesté elle même, sur U 
rec on» mauds tion d'un gouvernement libé­
ral, le gouvernement Gladstone.

Mais notre reconnaissance et notre loyau- 
I t«* «‘iivers la métropole nemou* einp«*che pas 

d’«*tre loyaux d'abord ou Canada. Sir John 
expliqua ici notre position vis a-vis de l'An­
gleterre. Il montra les avantages de cette 
position. Il parla de la liberté aosolue dont 
nous jouissons, sans avoir à supporter le 
fardeau «le la marine et de l’armee. H in- 
ms ta sur IViat de paix constante dont nous 
sommes favori** * sous l'egide de l'Angle­
terre et qui contraste tant avec 1 état trou­
ble des autres pays U Europe et d’Anieri* 
p

Ceci amena sir John à parler de l’intérêt

3ue l'Angleterre porte au développement 
c notre pa> *. et qu elle prouve |>ar les ♦•mi­

grants qu elle nous envoie. A ce propos, 
1 eminent orateur protesta contre la ixmti- 
que de dénigrement national adoptoe parle 
parti liberal, qui s'efforce de deprecier la 
Canada en Angleterre et de détourner de 
notre pays le courant de i immigration pour 
le diriger vers le pays voisin.

Il fit voir au*»i le» resultAts de la protec­
tion. qui nous a affranchis en mémo temps 
d a joug commercial de la métropole et de 
celui des Etats-Unis, la» depression près* ufe 
eat relativement légère. En tou* cas elle ne 
saurait durer, et lorsque nous voyons ee qui 
se passe on Angleterre et aux Etats-Unn. 
nous n’avons nas lieu de nous affliger 
outre mesure. L avenir de notre commerce 
est brillant et l'inauguration de la ligne du 
Faciflque contribuera pour beaucoup'# l aa-

«r. H Suupe.ie ;e» prtgre» 
rap Kir# i ut* par lae «ispa.v. «. progrès «tout

tre .e d . ; .
ge «l< - . «neu;*.

Apre» quelque» autre* remarque*, ► r
John Seimine son di»eour» au milieu dt» 
o«.v »am.G.cu» prolonge c* de i auditoire-

LE CABINET DE LA PUIS*ANl kl.
Le toa»t »uivaut inscrit »ur ia list# ** Le 

Caï uiet ue la Puissance " fut propre par
. U • • 1er vice pnsident «i r 

“ Junior Consar'ativa Club. 11 dit que 
c'était avec hesitation qu'il acceptAit «ie 
prop j»er'cette santé, apres le brûlant d.? 
cour» . ue venait d- prononcer le vieux 

| chef. Vanter le» parole* éloquentes que 
i \ iriit de prononcer I» premier iuluistre *«
: ru.t bieu inutile. Dan* notre pay*, dit il.
! non* avons une forme de gouvernement 

responsable et populaire. Hile pmnet a 
, i homme de talent qui veut guider le» de»ti 
1 née* de son pay* d'unir à lui le» homme» 
qu’il croit ic» mieux posé» et le* mieux 
doué» *ou» le rapport de l’intelii^ence pour 

. is bon gouvernement d« * *. (,'» rte
! la bonne fortune de notre pays de p<^*eder 
| tel homme ayant ce# haute* idee# du g«iu 
I reniement «1«» nations, pendant la longue 

p*-n le de temps nu'il a ete au pouvoir. 
Et 1 on voit que durant le* années pa*- 
i*.-e» comme a l’heure actuelle, le chef 
a toujours su attirer pro* de lui ce* homme» 
le* plnsdistingue»et les plusi«atriote* de u© 
Ir»- pars, inutile derappeler Ieur*nom».inu 
tile de rappeler leurs service». Il* sont en­
core vivace» tian* votre mémoire. Aussi ne 
ferai je p»* leur éloge. Qu’U me •«dt p« rm*» 
cepenaaut d eu rappeler deux a votre me 

I moire, parce qu'eu le* honorant on honore 
notre bote. Le premier d’entre eux. est ce 
grand Canadien que non seulement in pro 
i ince de Quebec, mai* que tout le Canada 
reclame comme son enfant, feu Sir George 
Etienne Cartier, le digne allie de Sir John, 
l'autre est cet homme brillant, cet orateur 
distingué qui avait nom McGee. Aujour 
d hui. 1*-» talents dont » est entouré le Fie 

. i mier Ministre ne sont pa* moindre» que 
i ceux la, et ie pui* ajouter qu’ils ont la Cou 

fiance du peuple. On me permettra cepen 
j dant de dire, qu’entoure d» sou cabinet. Sir 
John est Je primunintcr pares. En expri 

: niant l esixuanec <}ue le» nit-mürcH du euhi- 
] net actuel conduiront pendant longtemps 
I le* destinée» du pays, je crois être non 

seulement l'interprète du ” Junior Conser 
val iv«* Club ' niai** aussi de toute cette a* 
semblée et de tout le parti conservateur. 
Messieurs, buvun* a la ^anu* d«»* lient»*

{ liants de notre vieux chef “ le cabinet de h* 
Puissance du Canada.” (Applaudissement*

! prolonge».)
ï>»r Hector Langevin, qui fut reçu 

enthousiasme, dit qu apres le long et «do 
.ment dis—w de son onef il ne le* rcHcu- 

1 ara pa* longtemps. Il remercie l assionblee 
d«* renthousiasiue avec le«|uel il* viennent 
d honorer le cabinet. Je serais heureux, 
dit-ll. d être orateur en ce moment pour ré 
pondre dignement à cette santé, maie 
dons de l eloquence ne sont pas donnes a 
tout le inonde, i^a grande démonstration 
populaire d'hier soir n montre le dévoué 
ment, l'enerçie et l'enthousiasme qui « a 
racterisent si bien le peuple «le Montreal.

J'ai été pendant longtemps le collègue de 
Sir John, et tous ceux qui l’ont ete u’ont 
d'autre désir que de le suivre jusqu’à la fin. 
paire qu'il a la couüance du peuple cana­
dien.

Les quarante années de vie politique de 
cet homme sont les quarante dernières au 
nées de l'histoire du Canada. Sir John a 
été le père de toute» le» grandes mesures 
du pays.

Un de ces grands travaux a été la cous 
truction du Grand Tronc, qui a amène la 

| gigantesque entreprise «lu pont Victoria.
cett» merveille du Nouveau Monde. Fuis 

! vint la construction de ITntercolo 
niai, qui reunit les provinces mari­
times aux autres parties «le la Conte 
deration. Lorsque ce chemin fut construit, 
les adversaires de Sir John dirent que cette 
eutreprise ont rainerait la ruine du pays, 
mais il a ete prouve que ce chemin a ete 
payé et rapporte un surplus toutes le» an 
nees. Mais la n'etait pas la tin des gran.is 
travaux accomplis par Sir John, et il relia 
l'Atlantique au Pacifique en construisant 
cette grande ligne qui a nom le Pacifique 
Canadien. L'autonomie des provinces a été 
definiment consacrée et chacun e»t con­
tent. Les Canadiens-Français surtout, ont 
raison d'être content». Sir John a protege 
leur religion, leur* loi» et leur nationalité.

Le* Canadien* Fiançais, dit-il, sont niai 
très dans cette province, mais ils compreu 
lient trop bien ce qu est l’esprit de justice, 
pour abuser «le ce pouvoir. Les Canadiens 
Français ont toujours reconnus que le* au­
tres races de cette province méritaient jus­
tice égalé. C’est la le seul moyen de cotiser 
ver parmi non» l'amour et l’harmonie. Lu 
preuve c’est que tous sans distinction econ 
tent et applaudissent des discours qui ne 
sont pas de leur langue.

L’orateur parle en terme* émus de *ir 
George Etienne Cartier et termine en invi 
tant lassemblee a toujours suivre le* prin 
cipes et les tradition*, et à *e rallier autour 
de la bannière, afin de marcher «le victoire 
en victoire. (Applaudissements prolonges).

Sir Leonard Tilley dit que leur attache­
ment au chef venétv était chose trop connu 
et trop visible, pour qu'il fut necessaire «U 
le dire. Cette fête et cette magnifique ré­
ception d'hier en était une prouve éclatante. 
Nous sommes tiers, dit-il. n«»us scs lieute­
nant* de la fête que vous lui faite» ce soir. 
Il voulait être bref, mais dan* l’intérêt du 
pays, il désirait n pondre a certaines asser­
tions faites par un ex ministre il y a quel- 

ue* semaines a Montreal. L'honorable 
NI nsieur refute alors plusieurs avances 
fait» par Sir Richard Cartwright concer­
nant les taxe», l'immigration et la politi­
que nationale. Sir Leonard termine en di­
sant que l'avenir du pays était désormais 
assure. Les ressources du pays ne peuvent 
être exploitée* par une plu» belle et plu» 
forte nice que la race canadienne. (>% der- 
niere» parole»»ont couvertespar^csapplau- 
dissements.

Lo toast Au Parlement du Canada fut 
propost1 par NI. C.P.Daviiison,Ç.R..Qui da. * 
un discours très bien approprié et tri** clo­
quent, apprécia les services rendu* par 
notre gouvernement constitutionnel qui p.»r 
le fait même est responsable devant le peu­
ple.

Sir David McPherson, l’honorable J A 
Chapleau. l’honorable J. C«^stigan e: NI. 
Curran. M.P. répondirent à cette santé et 
furent applaudi* avec enthousiasme.

La santé des legislatures provinciales fut 
presentee par NI. J. L Archambault, et les 
honorables NIM. Ross, Lynch et Xorquay y

Entra ami o. la* jeun* Mme X , » »**• 
martes il y a qus.que» moi» Mite Y e*t 
venue Jeni.er»ment lui rendre nne visite. 
Xature.lsmeut. on causa du mari- 

—Il e«*t fort bien, ton mari î 
—Tu trouve» :
— b« au garçon, distingue %
— El de plu», ii parle comme ca livre.

( — I-oî »*u« tu u «ra» •« to mu J /, lu Oi»
renverras.

C# tome 7/ce fait il pa» rêver f

REÇU DE PARI*
Un «plendlde choix d'article» de fat.tai-

aie pour cadeaux de féîe» te.» que boites a 
pai r*u.». botte» a og« rage. »a<» d» çani*, 
imrcir». façon» hcLe», etc., etc., article* d» 
toi! vite.

Nuu» avon» a offrir en vente et location 
pr«j«eu*ni du stock d» àl. Devü» le p u» 
graini cboia dt- p«rruqu«r» et tarir» peur 
soirée# théâtrale» et mascarade» Toute» 
commande» pour tresse», bandeaux. fr'»et- 
te*, ete.. exécutée» avac soin et dan* le# 
dernier» goût».

J. Bl* A II t ON.
53—lin 1 jtv rue Notre Dama.

—Mme veuve Joa Leduc, de Sain: Benoit, 
non* écrit ce qui suit : 44 Avec une **ui» 
bouteille du “ Remede du Dr Sey ” je ma 
»ui» guérie d un embarra» de l>»tomac 
A»»ez grave pour m empêcher de travailler ; 
d«- plu», j'ai fcrueri tr« i» de me* entant» oui 
- nt de la 1 ■ . d’il - : :
le meilleur purgatif que j'ai jamais vu. TJ

répondirent.
NI. D. A. MacMnstér. C.R., NI.F., proposa 

le toast au commerce et h l'agriculture. 
L’honorable L» Beaubien et M. Hugh Nie 
Lennan répondirent.

On but aussi avec enthousiasme à la snn 
te de la presse et des dames.

Le repas se termina par la santé ou pré 
skient, M. Hall, qui fut lue avec entbou 
siasme. 1/C banquet d'hier soir, fera époque 
comme étant mi des plus splendides qui 
aient jamais été donnés à Montreal.

YARIxilES

—La scone se passed la mairie d’un arron- 
dissement de Paris.

Deux futurs conjoint», répondant l’un et 
l'autre au nom de Poisson, se présentent a 
un employe pour foire leurs publications 
legales. L'employé leur demande s ils ne 
sont pas parents au degré prohibé. Là des­
sus. longue explication généalogique, mais 
ob*eurr.

—Enfin, vous êtes parents, je pense, s'é­
crie l’emplové. d«' guerre lasse. Vous êtes 
tous deux Poisson, n’est ce pa* ?

-Oui, monsieur, mais pas de mère /...
I*e pore de Bob vent savoir si son fils fait 

de* pr«»grc» en cosmographie.
Il le prend sur ses genoux et 'mi pose la 

question suivante :
-Di» moi ; sais-tu pourquoi le* jour* di­

minuent <1e lus en plus ver* la fin de J'au- 
nce î

Bob, «ans hé* i ter :
— Oh ! oui. papa : c’est pour tatre arriver 

plus vite les «trennes.
C’est le mat in.
Un ivrogne attarde e«t en train de bal tre 

tant bien que mal uu entrechat devant ia 
Porte Saint Denis.

Pa«*e un autre ivrogne qui l’interpelle :
—Qu e»t ce que tu fais là f
—«le pince un quadrille.
—Attend* moi. Je vais chercher la Porte- 

Saint-Martin pour te faire vt* à-ris.
Un journal anglais contient l'annonce 

suivante ?
’• A vendre, un sing*, un chat et un per 

roquet—S adresser a M. Bronson Davids.
L. Square, qui, rmant ds se marier, n a 
plu* besoin de ces animaux.”

TàT’EN EMPLOYEZ PA* P AUTRE F P A R- 
I. N VJ. V0ll;i: ARGLM ÜÜYE2 sa-

B
Une MEDAILLE D ARGENT a *;é déccrnéeà 

’'Expv»Uiun «lu bauuda a ia
POUDRE A PATE

COOK’S FAVORITE
• i pute « i.ivorable a la «ante. C’est U m«il 

kuiv »i »i*«' -v «end à bon marché.
>nr#e; 
ia v oi 
** vt
Fabriqué seulement par

The Canadd Coffee and Spice Mills
No. Ï7, RUE PAINT JACQUES. MONTREAL

------ (XX L E 8 XX)-------
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— DE LA—

ST. JEAN-BAPTISTE
CGUTTE RENDU OFFICIEL DE LA FETE

— PAR—

P. Ph. CHARETTE

A tic la sa action officielle de T Associât ion

ILLUSTRE - 17 PORTRAITS

NOUS EXPÉ DIERONS A NOS FRAIS 
XIMPORTE OU AU CAXADA 
OU AUX ETATS-UNIS CE VO­
LUME A TOUS CEUX QUI 

NOUS ENVERRONT

- oUXE PIASTRE0-
T»ÿ»F.n nous adressant voa commandé», vanil­

le* ecriré avec »oin votre adrease compléta ai a 
qu’il n’y ait pas d’erreur.

Adresse: ilirpletnent vo» lettre» comm» ault • 

LA PRESSE.
15$) Rue Notre Dame,

Montreal. P. Q.

EN COUR AGEZ=s-

LA PRESSE
Tou» ceux qui veulent encourager La Presse 

et c.ui nous erverront quatre nouveaux abonné» 
d’une piastre chaque, soit à l’Edition Quotidienne 
pour quatre moi*, ou à l’Edition Hebdomadaire 
pour un an. recevront gratuitement à no» frai» 
le magnifique volume intitulé : 44 LES NOCES 
D'OR DE LA ST. JEAN-BAPTISTE DE 11*4. * 
Il ne nous en ro»te qu’un petit nombre d exem­
plaire» et ceux qui désireraient prendre avanta­
ge d» cette occasion unique feront bien de s» 
hâter. Ecrivez votre adresse lisiblement • 
adressez toutes vo» commandos simplement 
comme suit :

LA PRESSE,
1540 Ru© Notre-Dam©

Boite 1173. Montréal.

iMM -

JOURNAUX, PAMPHLETS, TP.

Poirier. Bessette 4r fie
1540 RUE NOTRE-DAME

«E CHAftOEOt DE LA CTBCVXAÎION, DS L KX 
rÉDXTÎON PA II LA MALLE, L*EXPRF?1S Off 

AUTREMENT, AINSI QUE DE LA LIVRAI­
SON A DOMICILE DAN» LA VILLE,

DE TOUTE» ESPÈCES DE PU­
BLICATIONS, BROCHURES 

PAMPHLETS, ETC.
ILS Ef»P*RENT QUE LA GRANDE 
EXPÉRIENCEQU ILSONT ACQUISE 
DAN» LEUR SPÉCIALITÉ, LES 
AVANTAGE# QU ILS PEUVENT OP- 
«IR PAR LEURS RELATION»

AVEC TOUTES LES

xenvs COMPANIES
D’AMT RIQUE LEUR MERITERONT 

LE PATRONAGE DU PUBLIC.

TAUX MOPFRES

Poirier, Bessette i iV;
-1540 -

RUE NOTRE-DAME

lui

U

rét\ L

IM

9374
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DERNIERE EDITION
Lm oéièbf• «au** d« ÏM u

Lc\ t» i» été. une foiâ de 2>lu«, reiaüe a ui*« 
épcqut ultiheurv. devant la C^ur *«] rè> 
me. La moXMM deaiai:«Luit *e retivu «..e
l'a^peÀ interjeie par M. Bel.eau, n a |«a 
cU pré—niée par M. Mv lutyrc.

Affaire Veree-Beaatey.
Cette aifaire ae eomplique J'iueidinta les 

plu» buarre». Selon notre habitude nc<ue 
donnons les deux côtés de !& question aLn
de mettre no» lecteur» en état de ju«rer.

I. h'trndard de ce mat.n publie la lettre 
suivante :

u Quel***, «e li janvier lead.
A Vomirur U 6aru«* iJnÿrvy %U Yérêê,

(Jurbfc,
Le journal Lti Prttêf de Monu%al( du aa* 

xuedi 10 janvier ItM publie uu sujet de me« 
ra(>portk coni|ueiviau \ a\oc \ous. de» ac­
cusation* tendant a incriminer votre bonne 
fol et votre honneur.

Je dois a ma conscience et pour rt ndre 
hommage a la vérité, de declarer que ce* 
accusations sont absolument fantaisiste» 
et contraire* a la vérité.

J’ajouterai de plus qu’il n’y a jamais eu ; duc et Wni Was 
aucune difficulté entre nous, que j si eu l a* | minât ion 
vantage de vous faire des fourniture» rela­
tivement importante!», depuis quiure mois 
que vous été» dans ce paya, que je n'ai ja­
mais eu une de bons rapport» avec vous et 
qu'actuellcuient votre compte chea moi eal 
intégralement acide.

Permetter-moi de vou* exprimer tout 
me» regret» a l'occasion de tel incident et 
de roua affirmer que je suis complètement 
etranger aux accusations dont vous a\ez
ete l’objet.

Veuillez agréer, Monsieur, 1 assurance de 
xr.a parfaite consideration.

H. BEAfTIT."
D’autre part, 1'Jm >néméni publie, sous la 

signature de M. J. Israël Tarte, la declara­
tion suivante pour coutredire lesa^auei-s 
de M. Ikautev :

Las slsctxoA» majUsupai—.
zawoni-fevuns.

Aprvs deux jeur» d« \otatiou. MM . o* 
seph \'inet et Andrea I^rnny ont »w« aîu» 
le premier par i*aie von et le second 
par ■'0 vuii de nisjou:» sur leurs concur
renia rsspse tifs.

^ ▲icacait'Hs.
I»!M Dr K. Izu-erte. ex M P., et l*iemi 

CauthiM v at ru» #iu» uuaiumsnier.t cou­
se->r» pc-r la panu»»e de Y 

SAINT EOMUALD.
DrAu riil—» de Saint Romuald. M le 

Pierre Malcolm Gray a ete e.u couaed.#r
pour !«• t t«n.er rantav. et M J. Ü. Martel. 
puaruMànen. pour le quartier No L

bANLIKl'E 1>E qt'EBEC.
MM X. N. Hnas et John Haila ont ete rô 

élus lundi membre» du couse.1 municipal
de la banlieue de Quebec.

SAINT-COLOMB PE »Il«L£KT.
MM Michel luing' is et John O'Couneil 

on* atet;lu<»nar s.-clamat on, lundi, con-
se; er> muni paux ds la p<ut>is»e Saint
C'oioiub de Cillery.

MT LU
l a nemination des candidats a eu lieu 

h.er.
Dans le quartier No 1, M. F. W. Scott a 

ete élu x^ar Acrlauiatbm.
Dan* ic quartier No 2, MM. Charte* Le- 

iburn ont elé mis in uo-

Daas le quartier No S, MM. Philippe La- 
liberie et Ld. Laudiy.

Dans le quartier N ■ 4. MM. Bernard Si­
mard et Alfred hotlmu. awHut.

Dans le quartier No 5, MM. J. B. Baziuet 
et Thomas Fortin.

11 y avsit près de l.ûüû personnes présen­
tés a l a*sembla*, et ties discours ont de 
prononces par les candidat».

sT THOMAS PE MOXTMAONT.
elections municipales ont eu lieu hier 

malin a Montraagny. Dans la ville M. le 
notaire Gendreau a ete élu par acclama­
tion i>our rty>n-senter le quartier centre, et 
M. P. A. Choquette. av»K*at. aussi par ac­
clamation pour le quartier-ouest.

Dans la paroisse, MM. Alexis Fournier et 
N«ivisse Minvüle ont au»*i ete élu* par 
acclamation.

“Comme c’est moi qui ai fait l’arti e pu­
blié, hier, sur VEvéntft%<nt. intitule “me 
entrevue avec M. Beau te y." je dois decla­
rer que c'est M. Beautey‘luimeiue qui m a 
donne tous les renseignement* qu’il 
contient, c’cst M. Beautey qui m’a mur.né 
les troi^traites sur remise desquelles M. 
de Vervz a obtenu une avance de fc-'iib 
Cest M. Beautey qui m’a fait lire le* let» 
tre* du baron lui demandant d’autre* 
avance* : c’est M. Beautey qui m’a con­
sulté pour savoir s’il pouvait faire arrêter 
M. de Verez pour obtention d argent *ou* 
de faux prétextes ; c «•»-t M. Beau.ey qui. 
samedi matin, m’a affirmé que M. de Yertz 
lui devait #4dOenvir on.

KL Beautey a ■ ie je
n’ai pas cru devoir dire hier—qu’il taisait 
surveiller M. de Verez, a tin ne %* faire 
‘Yapiasser” s'il uu ; a a.: dt ! ürt r — I*
I ayer.

Plusieurs autres personne* que moi ont 
vu le* traite* de M. de Verez. irai' ■* qui 
portent aussi le nom de *ou baau-frere.

Quebec, 13 janvier 1SS5.
J. Israkl Tartb.

Enfla, dans >nn édition du s ûr YEviiu- 
vient donne la clef du mystère. M. Beautey 
est convaincu que le dernier iü>t de l’hou- 
netete consiste a payer ses notes.

UN TOUR.
La lettre obtenue par M. de Verez est un 

lourde passe passe qui démontre que ce 
baron n est pas le premier-venu en fait, 
d’audace.

Voici un homme qui donne à un négo­
ciant de» traite- sur de* banquier* chef 
lesquel» il n’a pas de fonds : qui. surremise 
de ce* traite*, obtient des avances et cher­
che a en obteuir davantage : qui, non con­
tent d’avoir dupe ainsi ce négociant, laisse 
entre ses mains ces traites refusées faute 
de fonds, et qui, quand il *e voir flétri |*ar 
1» réprobation qui * attache n un acre aussi 
coupable, trouve moyen d’obtenir une 
lettre de sa victime pour cacher sa con­
duite 1

Vole! le court et le long de la dernière 
phase de l’incident. Hier. M. de Verez a 
paye M. Beautey. et il a eu la lettre en 
question, destmee a couvrir un acte que 
nous avons signalé à nos lecteurs dans I'm- 
terèt public. La lettre n’empéche pft* l'acte 
d'etre ce qu’il est, et ne donnera le change 
a personne.

Un «nfant tué sur la tombe de son 
père.

Une étrange et lugubre affaire était sou 
mise ces jours-ci a la deuxieme chambre
du tribunal de la Seine.

I^e 27 août 1S5Î, jour anniversaire delà 
mort do son mari, une veuve. Mme Campy, 
»e rendait au cimetière du Porc Lachui»e 
pour prier avec son jeune tils.

Quelque* jours auparavant. Mme veuve 
Campy avait fait surélever la croix de

Fierce' qui surmontait la tombe. Mais, 
ouvrage terminée, 1 ■* ouvrier* avaient ou­
blie de remet.re en p ace le* couronnea ac­

crochée* aux branche* de lu croix.
L'enfant, un jeune garyon de quinz-- ans, 

monta sur ia grille qui entoure h monu­
ment et assujettit les couronnes a la croix 
de pierre : mais a ce moment, lu croix mas­
sive s’alattit sur lui et fracassa la tète du 
pauvre petit, qui expira au bout de quel­
ques instants sur lu tombe même de son 
père.

La pauvre mère, dont la sauté est ébran­
lée pour toujours par ce terrible umlheur.a 
formé une demande en dommages intérêts 
contre l'entrepreneur du uiouuluc-nt funè­
bre, M. Livret, responsable de la malfaçon.

Le nüunal a accorde a Mme Camp) le» 
5,000 francs d indemnité qu elle réclamait.

tvu

ST. CONSTANT.
MM. Pereas et Kacioct ont été élua con­

seillers nour lu municipalité de St. l'on»- 
taut. Il* avaient pour adversaire» MM. 
Mom homp et Guerin.

PT. PHILIPPI.
M. Godin a etc élu contre son adversaire 

M. Pierre Prévost.
RUTTOX.

Sutton. 14 —Les elections des conseillers
uir le canton de Sut tou se sont terminées 

. par h* triomphe de MM. ï*am. Robin- | 
* u et Ogden Smith, par une majorité de 
4*. contre MM. John C\ l)raj>er et Lewis 
Hurlbort. loi lutte a été tri» \ ive jusqu’au 
d«*A»ier moment. Le résultat satl*tuit grun- 
douicnt le» partisans d une administration 
economique et efficace, dans le conseil du 
canton.

CNOWLTON.
Know 1 ton. 14—Ij6 résultat de la lutte 

pour l’élection d’un conseiller municipal 
î-ovir le canton de Brome, a ete hier la 
re-election du Dr il. W. Wood.

THEATRES ET VMt xEMENTS»

ACADÉMIE DE MUSIQUE 
y avait foule a l’Academie de Musique.

soir, pour la premiere representation
Black "MSËÊiM

lundi
du grand drame “ The Black Flag. ” M.
Tuoéne s'est montré a la hauteur do *a ré­
putation. et son excellente compagnie lui A 

support désirable. Meme
succès hier soir.

THÉÂTRE ROYAL
M. W. H. Lvtell. comme on devait s’y 

attendre, a obtenu un grand succès au 
Theatre Royal, dan* le drame “ The World.” 
Sa troupe est excellente sou* tou* les 
rapports et l'on peut s’attendre à voir une 
grande foule chaque après midi et chaque 
» ur de cette semaine, a ce théâtre popu­
laire.

THÉÂTRE DES VARIÉTÉS
La troup^ de DI le St. Quintcn a joué 

“ Pinafore,” hier, avec tout le succès dési­
rable. Gomme d’habitude, les applaudisse­
ments ont ete frequent» et enthousiaste*. 
Ce soir, ou jouera “ Olivette.”

» - u 1 ? -

M. J. Pvmdr».
On an none* la mort d« M. J uie* l’ou ara, 

secretaire g tac. ai de .a Chambre ds» Dépu­
té» de France.

M. Poudra « al. l'au.ettr d'un ouvrage d« 
dro.t parlemciiuur» fianya.* trea^atims. 
Lor*qu il *• présentait un point du regie- 1 
turut, ü.fficlls 4 interpreter, c était a lui , 
qu'on avait recoure ; au dernier congre > de I 
N ereaide», de tapogeute imiu ure*, il tut a , 
décider uu ca» *x tre meme ut grave, a pro- > 
po» d'un vote qui avait été déclaré acqui* ; 
par i» President. M. Poudra opina en ja 
vruz des opposant», et le gouverncmnit et j 
1a majorité nnui»t«riell» • lucliLereu: de , 
\aut »a dec iatou.

U mirerait* Laval.
A une a**4‘iubleo g» iieralc de* e.eve» er. 

mt-deelne de FUnDi nuu- Laxal tenue k» 1- 
courant, le» n.e»aieure dont le» noms »ui 
'eut oui «lo «lu» officier» pour le eecotul
I

MM. G. Smith. M. IL, rresldenj ; Duha 
mel. vice pre«ident ; L. J. H. Roy, M. B., 
secretaire.

Memitre» du comité do regie r J. Houle. , 
M. B.. KJ. G»( gu\. M. B.. J. B. Richard, J. , 
Mount.

L. J. H Roy, 
Secretaire.

— -----
Pour avoir volo un pain.

Un jeune homme aux cheveux roux, re* I 
pondant au nom de Ma*on. était amené 
nier matin devant le juge Fowling, a la cour I 
d» *>s*H»ion* gonerah ,»a Ne" -Vont »a.*U!»l in- • 
culpation d'a>oir vol* uu )»aiu chez un bou­
langer de la Troisième avenue. “ Qu'a^ 
vez vou* a dire |K>ur votre defense f 
demande le magistrat. “ 1*“» temp* 
sont tre* dur* , re iH>nd humblement 
l'accuse, •* «t j’ai «»»ay*, maia «n vain, 
de trouver n’importe quoi ouvrage. >i 
j'avai* eu plu» do stoïcisme, je serais 
mort de faim plutôt que de voler, mat* le 
courage m'a manqué pour affronter une 
telle mort. Je pa**«i» dan* la Troisième 
avenue, je vis de» pains et de* gâteaux eu 
étalage.... je n’ai pu résister a la tenta­
tion.

—“ Ia police dit que vou* avez d« j4 été 
dan* la pri»on de I Ktat 1” dit le juge.—
' UY«t inexact.” répliqua Ma*on avec in­

dignation. “ On ae méprend sur mon Iden 
the. Je n’ai jamais et* arreté auparavant ; 
je gagnai* péniblement, mai» honnêtement 
ma vie à Jersey City.” San» prendre plus 
d'information*, le juge Cowing a coiulam 
ne ce pauvre diable a cinq ans de pris.*». 
Un lait analogue que nous avons rapporte, 
i! y a quelques jour». *Y*t pas>e demière- 
mêiit a Pari*. î'n individu était inculi*- de 
s’être fait servir a manger chez un restau­
rateur *ans avoir de quoi payer ; or. le pré­
sident désintéressa lui menu* le restaura­
teur (tour pouvoir acquitter Taecuke plus 
malheureux que coupable. Autres pava, 
autres mœurs.

Le dlveree.
Londre». 14—Joachim.1e c*4ehre violouu- 

te. a obtenu uu divurr* J a\cc *a femme.

Le juge en ckef Waite.
Washington. 14—juge en chef Waite.

de la cour suprême de» Ltal» l u.», reoirut 
proznpivmeut a la saute.

Moi t d’un comte.
Spiinga, Tel., 14—1^ comte d'Aylé»- 

f jrd r»t mort ici hier »oir d une Iniiamtua
ti.'n de» intestluo. Sc> reste* seront tran*- 
porte^ eu Angleterre. 1^* défunt était grand 
proprietaire de torre* au Texa».

Mort d'une descendante d# Washing­
ton.

Charleston. V. O., 14—Modaiu» laura
" .v . . ' . '
parent» survivant* du generalV a*hirgtou, 
c*i Uiui'ic hier a 1 Age de Th ans.

Tichborne en Amérique.
Londre». 14 -Le prétendant Tichborue a 

fait des anangement* pour d nner une *v 
rie de conference* eu Amérique.

Arrestation d’n» banquier
Vienna, 14- Le banquier Theodore Go 

dore r. a été arrête oou» prevention de dé 
tourneinczit de fond».

Le commerce de cnir 4 Quebec.
Quebec. 14.- Iz** tannerie* et Ica fabrique* 

de chaussure* eu cette \Uîe août en pleine 
operation, et dans certains cas le* ouvrier» 
•ont obiigt sdo iraroiller apres le» heure» 
ordinaire».

NOTES LOCALES
-L*

I hier a
rtcMicul

Marche* de Chicago

35.

M ESP A M ES E F M ESSI EU RS : Argon
tene». beurrn-r», ralv*rvl», hudler». cor- 
bei.leaabiM'Uii^ctacartre. |'atin» de toute* 
sortes petit* \ atcaux. article» en pap.cr 
niAt'he. «ou* p’.atv petit* CHitaretsa the. clo­
chette*. amuatix de »rr%iette*. articles de 
toute» »ortr» ituailleu eu granit, ferblaii- 
te. ie, porte rideaux av»v anneaux et corni- 
cl o. c|h>u*'. ■■ «*. euiltcr» plaquée*, etc., 
couteaux et foure'hetit«». couteaux a d. u 
ter, art u lea eu a< icr. coutellerie, lampe» a 
» « . gti un.ont g< nera vie fi i : n
nerie hqucl *«• v» nd artu<'Hcn:ent au pi.x 
coûtant. |N>ur c* ouler leMtis'k.

T. li. 1* U Y. 
tSKl Eÿi'. LAl’RKNT.

—I.e 13 de ce mois, de* amis de M. Oné 
alun Uruuet. »«- reuuissan nt cht-Z lui. tM>ur 
fciv r l’annixersaire de .-«a nai»«am>e. I m- 

1 N
Taillefer : le cadeau offert consistait en un 
magnmq. harnai* et deux r h «. de i uffic. 
i-'vUiue» a la *oinine de quatre vingt puis
tlX'*.

Grand avantage ponv lo* dame* et les
Demoiselles

La mai*C!i N. l.ariveeer N d-au. \ iet.t 
de re-cevoir Î3ÛI> manchou* en lapin noir, dou­
bles en soie qu’il* vendront n .èct*.

rue Notre Dame.

| Rie ..........
........V v .1 >'

! Fore ...
San.doux

Chicoi 
F. >

ll.i

1 ; au vie r ISsû.
>1 *rs,. Mai
élè «i»
*11
■J'i - *-

12 10 12.37
tkiTA 7.15

Klax'che» de Liverpool.
v tl'ar le cable.)

ILiverptxil. 14 .ian> *er
Chargements tu vue: UU* et mai* j*as

• d ofl IV».
t'hargemeut* en pa**a^<‘ : ble offert en 

bai"c.
Mai» tronquiih*.
Mark loue, bie plu* facile, mai-i trou

quille.
Marché» de province : Angleterre et 

Fronce «•> uti nu*.
Im4*>rtntnm* don* le Royaume l ni : 
Farines, lu.'» a JIOaxiU »a« ».
BU-. 2To .1 275,0.^ i rs.
Mai*. IUT» » Ub.im qr*.

1 pvK>l. sur place, blé lourd, mais plu*
, facile.

Fan*, blc et farine, tranquille.

i.a nornsr.
Momreal, Il J an' ISS.’

NOUVELLES PBOVIM IAl.Es

—Ioî commerce de* dentvv* et des céréa­
le* dan* Borthicr, St. Cuthbcrt et St Bar­
thélemy est plu» ou moins lent. Le* inv 
nier* et les granges sont remplis, mai* le* 
cultivateurs sont récalcitrant» et les com- 
mervant* ne veulent point démordre des 
prix qu’ils ont décidé ne payer.

L’avoine de meilleure qualité se vend 
40 et». U s pois 70 cts. le blc 8Ô et».

Le foin, selon la qualité, s’achète à $4, 3 
et 30.

—Los paroissien* de Lanoraio avec leur 
cure et M. Joseph Robillard, M.F.P., font 
des préparatifs pi'ur la celebration du ser­
vice anniversaire de feu M. le curé C. A. 
Loranger, qui aura lieu, demain ijeudi), a 
0 heures a.ni. Mgr. Fabre et Mgr i évêque 
de* Trois-Rivières ont été invités d’y’ as­
sister.

Un nombre con*ldérahle de prêtre* du 
diocèse de Montreal et dos Trois-Rivières 
ne manqueront pas de *’y rendre pour te 
moigner de leur amitié envers le défunt 
cure de Lanoraio.

L’evèque de Montreal officiera: dan* le 
eu* où Sa Grandeur ne le pourrait point

chai, pre ra l’office divin.

Robillard v« Laramee.
COMPTS DE CURATELLE.

Nous avons déjà signalé cette action 4 
cau»e de son imporiance pour les dtoit» de 
famille. M- Robillard a plaide en Cour de 
pratique, devant Son Honneur M. lejr.gc 
Mathieu, demandant jvir requête régulière, 
que la Cour ordonnât à M. Joseph Lara- 
nn«e père, entrepreneur de cette ville.de 
rendre un compte sommaire de *a gestion 
comme curateur depui» le 10 Juin Ce
compte a' ait déjà et<* demande verbale­
ment M. L u-am. • par son a .Kat. conU *- 
ta la requêté de il. Robillard, sous pie- 
T - de Uefaut de i>ri*cédure.

on. juge Mathieu, vient do donner 
ai nt, maintenant la r*guiaritc de 

cedure et rr» onnant M. Laiamoc 
dre un compte sommaire sous court

- questions de curatelle et do tutelle 
..i “ d’ordre public” et requièrent la pin» 

vc rie U se attention des parent* et des inté­
resses. Un curateur ou tuteur devrait, de 
lui no me et. 4 l'amiablt, sons attendre un 
ordre de cour, rennet tre. “de temps n au­
tre ”, comme le dit la loi. une feuille de 
compte a qui de droit, pour faciliter ceux- 
ci de juger de sa bonne ou mauvaise ndmi- 
ni*tràtlnn et. dans ce dernier ca«. deman 
der un desisten e :t volontaire ou une de*- 
t nation en justice, d'autant plu»QU’il “ re 
pond île» dommages et intérétxqui peuvent 
résulter d’une mauvaise gestion. Le cura­
teur et le tuteur e*t même paisible d’une 
contrainte parcorp*"et dVwi/ir -<0/1 nom nt 
si. quatre moi» apres jugement contre lui 
pour défalcation, tin's pas comble le de 
licit. Voila ce qui explique quelqmsuns 
de* départs subit* que le* journaux ont »i 
g »’é* depuis c •» deux dernivr- ~ ann.. ».

Il \ aurait uu gre-* li're a é<-rire sur la si 
fieq ient. ruine et l’engloutissement de la 
fortune grande ou petltcde» mineurs et d. •* 
inrerd.t* n.ï**es sur le pavéetfaceà fare 
avec la mi*cie par des curateur* et de* tu 
tenr» " Jf foui* " e't san* responsabilité 
aucune, suggéré* et nommés par un "n- 
*od «le famille, coini^oeé souvent d inditle 
rent*, d incompetent* et de rw /-. ou par 
la fraude et la collection leval><> * oar la la 
titude *1 Imprévoyante do la pr.v.*dure «1 * 
tutelle* et curatelle». Dans 1 interet de -«.m 
epeu-e et de nos enf; nt*. un j>«re. 1 âpre* 
tous le* legist»*. u <1vit n(j*r' dan* l’inte-

Li t de* sien* et ne peut renoncer a son dr< it 
^ai “ cf r»t oblige d* r^xtreer ” contre tou- 
X» intervention quelconoue tendant a de- 

fcruire l'avenir de sa famille.
Un curateur ou un tuteur est “ «n 0$ 

irVi* y»w5/è« ” accepte et flnaletiient nomme 
pir la Justice, c’est a elle que les intere^ 
a»-- doivent s adresser. *i le tuteur ou le ru 
r.
■i uns •de cas exceptionnels, le» ui*e »

n» ace sujet »out prénoralmient ha i eu

Je* »t vexatoire* et toujours mal vues et re 
e:«t s dan» iex cour» de J uxuee.

Suicide simultané de deux frères 
israelites.

G n écrit do Vienne :
“ Ou l'a souvent dit : le suicide est conta­

gieux. C’est peut-être la raison pour la­
quelle deux marchands en grains et fabri­
cants de malt ont pris, eux aussi, la 
resolution de mettre fln 4 leurs jours. Qui 
sait si les trois suicides financier» récem­
ment annonce», ne leur ont pas mis le re­
volver en main.

• Ils « avaient ni volé ni fait métier d’es- 
cr *o a un titre quelconque, le* deux frères 
israelites. Maurice et Samuel WottitZ, qui 
se sont tue* simultanément dans le ger- 
m ir de leur fabrique.

“ Il est vrai que des embarras pécuniai­
re* rendaient leur situation coinmereialo 
assez critioue ; mai» il» n’étaieut que de* 
debiteurs dans la pêne, et leur passif ne 
dépassait guère* 30,000 florins. Leur tort 
était d’avoir at hete de grandes quantités 
d’orge et de n’avoir pa* pu vendre leur 
malt : mauvaise speculation, si vous vou­
lez. niais non criminelle. Leurs créanciers 
l’avaient juge ainsi, puisqu’ils avaient ac­
cordé un delai de trois mois pour leur* 
paiement*. Le pis qui pût leur arriver était 
la fai'lite.

■; Li pourtant les deux frères ont cher­
ché dans la mort le souverain remède. Dans 

1 l’apres midi, ils arrivaient en liacre dans la 
fabrique, et. sans adresser la parole u per­
sonne. gagnaient en ligne droite le ger* 
moir. Le machiniste les avait vus passer. 

; Peu apres, il entendit deux détonations 
d’armes a feu dan* la direction du germoir,

| et il *e rendit en toute hâte a l'endroit 
d’où le* coups étaient partis. Il no trouva 
plu* que deux cadavre**, l’un couché sur le 
ventre de telle aorte aue la ligure plongeait 
dans un ta* d’orge : 1 autre sur le dos.

“ Maurice et Samuel Wottitx avaient 
suivi l'exemple de |Iauner, de Luka*, et de 
Zcnari : ils s étaient loge chacun une balle 
dans la tcu^pe droite : et ils étaient tombes 
foudroyé», 1 un en face de l’autre.

“ Dan* le» portefeuille* des mort* on n’a 
rien découvert qui éeiairât ce double suici­
de. Les fre res Wottitz passaient pour de* 
hommes calme* et réfléchi», et il» étaient 
intimement lie*. Ils laissent des veuves, 
mais non des enfants.”

La pécha au petit poisson.
Québec, 14—La pêche au petit poisson, 

tire à *a fin et l’on a commence à enlever 
les cahutes érigées sur la rivière Saint 
Charles a cette tin. On dit que la pêche 
n’a pas été abondante, et qu'en outre le 
poisson était très petit.

Nouveau gouverneur do l’Alsace- 
Lorraine.

Paris, 14 — Il est rumeur que le prince 
Guillaume de Prusse, tils du prince Impe­
rial. e*t sur le point «l’être nommé gouver­
neur de l Alsace-Lorraine. et qu i! est pos- 
xible que 1 autonomie de ces province» soit 
ensuite proclamée.

Tapage électoral.
Quebec. 14—Ia-s élections municipales qui 

ont eu lieu lundi, a t hateau Richer, n'ont

r» «*te aussi paisible» qu'on l’aurait désiré.
n certain nombre de jeunes gens ont 

troublé la paix en criant et injuriant le* 
électeurs. Le president de rassemblée, M. 
Edouard Cloutier, usant de* pouvoirs que 
lui confère le Code municipal, a condamné 
•nr-lv-champ. sept de ces tapageurs a dix 
jours de prison chacun.

Les mandata d’arrestation ont été remix 
lundi soir, aux constables provinciaux, qui 
sont partis de suite pour les mettre a exe­
cution. ^

Horticulture.
Québec, 14—La société d’horticulture do 

Quebec a tenu ce* jour» dernier» sa réunion 
generale annuelle. 11 a ete re**olu d'organi­
ser une exposition oui aura lieu, comme les 
années passée», au Pavillon des patineur*, 
et en même temps, si possible, que l'expo­
sition provinciale oui se tiendra probable­
ment dans la nouvelle salle d’exercice» main­
tenant en voie de construction.

L «-lection des officier» pour l'année cou­
rante a donne le résultat suivant : 

President—Ideut.-Col. Jo*. Forsyth, 
Vice-president—J. M. I/émoine.
Sec.-t resorier—Geo. Maxham. 
Directeur»—L’abbé Octave Andet. l’ho- 

I norable H. G. Joly. Thos Beckett; lient.’ 
col. T. Duchesnay, E. Barnard, W. Bell, 
Auguste Dupuis.

Tirage de la loterie des Arts décoratifs
I/O dernier tirage de la loterie de* Art* 

de»- ratif.* a eu iieù le 31 décembre derun r, 
;y«tix heure*, au Palais de l'Industrie a Pa­
ri*. sou* la présidence de M. Antonin 
Prou*t. Tous les biPets vendus avant com­
me apres le précèdent tirage participent 
au tirage de cette date.

Voici le* numéro* gagnant* :
Le No ü,333..v.m g.i^no ÔOù.'*U fr : le No 

C.bi' . îT 1 gagne lùu.WM fr : le No 11.1(>7.2!9 
gagne ôO.Oùü fr ; le» Ne* l,0O9.m3et vd". 
Wl4 gagnent chacun üô.tXX) fr ; le No 301,ôld 
gagne 10,010, fr.

Yl.VGT LOT* DE 1.000 FRANCS.
137.7>- 212.212 Of^O.ÔUÜ —ü73.:{30— l.SH. 

IIP 4,740,0l.> — 4.SÔLOÜ2 -0,134.314 —ô.2^.:.g0 
—ô.rusT.ï#- 0.0»v '.nm - 7.2:<7.212 — 7.4:u..Vir>— 
7.070.O24 — P.*23.(*44 — H», 11
10.1 s: i, 23.» -12,:ilKi,6ô7—12,412.P2 4.

qUATKR-VINuT* LOT» DF 300 FRAN*«'H.
42.2> 47. I<»7- 177.SD - 22.1.620 — 27S.É33 

—424.717 -1.100.2:1* 1.653 .'<22 — 1.777.221 -
2J1'2.133 — 2,31i>.>;y —.*u. .117 —
J ft:;, vil — 3.141.2 •* - 3.331». KM 3.707. ^’»— 
4.1»'2 nw — 4 -«,174 — 4.«7,«B —4,‘«Mt72— 
ô,377. I< '7 — Ô..M2'<20 — ô.(W»*.!*4C» — ô.7»U<,‘.i;{7 
—ê.77l.f430 — 5.am,i»aa>— :».s77.oai — c.ltts n*o 
—6.*C»o.lo7 —6.0K4,Mrt —b.2H>4a —«.271 310
- 6..3S3.20K- 6.<*î0.2»î«—«.s:ét.2HO — rt.912.0f*'0 — 
«'<017.737—«.032,001—(i,IWsn.iO— 7.041 272-7,- 
llé.'iN* -7.124.1S.3—7.624..VWI — 7.77n.«îMb — 7.- 
h46.(Xi»~ 7,*v>;i,4t»2—8,0si».21« — f<,lU3.l04 -8,- 
u-* 2V S,113,1131» —«,102,7(12 — «,273,608-».- 
4 '7 71«— 8.007.710— 8,8:W.«06 — 8.443.571 — 

— 0.071.402 - É.758.ÔC9 — V».W7..3Hn — 
0.‘4«.3;V»—P.oiq. 428—10,030,144 — U*.i m.705—
10.1 . ^ 1 I0,2»«.74l l(»./72.**'l — 10.730.717

1L12.3 .2! 11.247.101- 11.703.453-12 02.-
lir»- 12,173,.VIO — 12.211.317 12.220.4‘ct 12.-
■' " 12,761,171-13,030,713
13,013,867.

Les tremblements de terre en Espagne.
Madrid, 14—En dépit de la terrible tem­

pête de neige d hier, le roi Alphonse a visité 
plusieurs villages qui ont souffert des trem­
blements de terre. Dans troi* villages, où i 
trois personne» «ont morte* de faim, le roi I 
a vertement réprimande le* autorités mu­
nicipale* qui lui avaient prepare un somp­
tueux dejeuner. Le roi a donne «23 a 
chaque enfant ou personne marié et a 
chaque pauvre veuve : le* victime* *ont 
pleine» de reconnaissance pour leur bien­
faiteur. Le rot n ete à plusieurs reprises 
force de descendre de cheval et d'entrer a 
pied dan* le* village*, en *e frayant un pas­
sage au milieu «le* décombres. Les habi­
tants acclamaient Sa Majesté avec enthou­
siasme. d'autre» se jetaient la face contre 
terre* en gémissant, pleurant et criant 
“ Sauvez nous, il ne non* reste plu» rien." 
La* roi a refu*«‘ de recev«»ir de* banquet* et 
a ordonne de remettre aux victime» l'ar­
gent qu’on destinait à ces fête*.

Le* exploit* d’un dymunitard.
Baltimore. 11 I*a prison de cette ville a 

été hier le theatre* d’une scène tragique, 
qui. heure usement, n a po» eu de graves 
eon*«*queneeH. 11 y a ouefyue* semaine* un 
dynatnltard nomme Daniel O’Neil fut re­
connu coupable par le jury de Baltimore de 
coup* et Ue»»urc* i\\ec intention de donner i 
la mort «or la personne «b* Michael J. Red- 1 
ding. O’Neil Aerusuit Redding d’et n* un e-*- 
pion et un traître et d avoir dévoilé le* «e- j 
«•rets du parti auquel II»appartenaient tou*
1< * deux. L avocat Rotcnihal^ qui avait <i«s- i 
fendu O Neil. demanda hier .« la cour d'a­
journer le pr. >noncé du jugement .derlarrint | 
*< i u « ' son client était un monomane. A peiue * 
O’Neil eut-U appris la demarehe faite par 
*<»n avocat, qu il le fit appeler, lorsque M. i 
Rosenthal arriva dan* la prison. O'Neil lui ' 
lalu a une bouteille n la te U* a travers le* 
barreaux de *.i cellule. La bouteille *e brisa 
c«aitr** le* Karreaux. moi» plusleur* eclats 
«le verre atteignirent M. Koaenthal lui fi«i 
sont de profond»** écorchure» au visage. II 
a failn nul«rvention de plusieurs gardien* ( 
jvour maîtriser le forren«- dynamltard et lui 
passer 1a caïuisolc de force.

grai
bref

Accident fatal.
Sherbrooke, 14—Un nomme Bubo!», em­

ploye a lu fabrique «l • pulpe de cette \ ille, 
s'ent f.t.t prendre par une courroie, a ete 
lance dan» le* machines et a eu la tête hor­
riblement mutih'c. La mort a ete iu»tau-

Suicide
Brock ville, Ont.. 14 Ou a trouvé hier, lo 

cadavre* d’une femme nominee Livingstone, 
4 environ deux n • vflle. I.'.ai-
tdp*h-a re\ «>lo 1». fuit que la malheureuse 
» était «uicidt^e en prenant une forte dose 
de v«*rt de Pari*. On »iip|KV»e «tue «le* 
trouble» domestique* l'ont poussée u cet 
acte de de desespoir.

Le* colonie* australienne».
I/Ondres, 14 Le *e« veuiire d’Etat pour le» 

Colonie» a adresse une ciivuloire aux colo­
nies australicnins, h-s informant qu«< lo 
gouvernement impt-rialest a pre* mi rode» me­
sure* pour prévenir «le nouvelles annexion» 
par les puissant o dan» le Pacifique Sud,

Le* inondation* eu Italie.
Rome, 14 L’eau luusse lentement. la* 

«quartier juif est inonde et les habitant* en­
lèvent leurs meubles. Toute* le* manu­
factures si turc» le long «lu Tibre sont sub­
mergées. Le* pont* sont encombres** «le 
curieux qui surveillent le» progro» do l'i­
nondation.

Le bill de redistribution.
Londres, 14—Le col. King Hanuan. dans 

tm diacour» a un< ■ ranglste s à
BLickpo»)!, hier soir, a dit .si le bill de redis­
tribution « tait .;>• ■ *•. i« - d« \ *inqui«
«le l’Irlande tomberont, complètement an 
pouvoir «les parnellist**, et que l«*s trois au­
tre» cinquièine» seront xirtuellement en 
lour possession.

Association d» tir.
Ottawa. 14—Une nombreuse assemblée 

du comité exécutif d«* l’Association de tir 
du Canada, a eu lieu hier soir. I/e rapport 
annuel a été adopte et il sera adresse aux 
membre* dan* h* e«vnr« d’une semaine. Ce 
rapport montre que les affaires de l'Asso­
ciation sont dan* un ctafc tre*s satisfaisant. 
l/’a*somblée generale annuelle aura lieu le 
Lâ I rier.

Union douanière impériale.
Sheffield, 14—1 .a chambre de commerce a 

adresse une petition u M. Gladstone pour 
inviter les colonie» et les dépendances bri- 
taiini«iue» à envoyer des delègue* a une 
conference, pour discuter la question de la 
formation «I une union douanière, pour éta­
blir la liberté absolue «lu commerce dan* 
l’empire, et }»our etudier le» condition s aux 
quelle* le* produit» étranger* pourraient 
être admis oans Tuition projetée.

La gnerre dn Soudan.
Merawn, 14—I/C» tribu» Rabatat et Mo- 

na»cr, se sont reunie» près d«* Salamat, 
pour s'opposer à la marche du général Earl. 
I e s tribu» ont demande du renfort nu Faux 
Prophète, mai* il n'a pu leur en envoyer. 
On rapporte qu’une partie de la colonne «lu 
générai fijtewart. est arrivée a Mcteinneh.

La sitnation au Cambodg».
Pari*, 14.—Ia‘* dernier* avis annoncent 

que la situation au Cambodge est mainte­
nant satisfaisante. Il n’y a plus de bande» 
d insurges dan» Tinterieur et Tagitatiou 
s’est calmée presque partout.

Une lettre* du Cambodge soumise à la 
commission d’enquête sur le traite de 11 uo, 
se plaint que le gouverneur franvai» de la 
Coculn-Chine a usurpe lea fonction» de sou­
verain du Cambodge sans attendre la rati- 
fl.-aiion du traité, et À force les ministre* à 
signer de» décréta qu'ils ne peuvent com­
prendre.

L’armee russe.
Saint Petend>ourg, 14—La .Voro» Urcmyrc 

dans nil revue de l’annce. dit «me Tannée 
1sh4. qui est expirée lundi en Russie, a ré- 
v« l«* une grande corruption dan* le monde 
officiel, commercial et s«x-lal. Nous conti­
nuerons Tceuvre de la purification, et lors- 

I que cette œuvre sera accomplie nous éton­
nerons le monde par le nouveau pouvoir 
que nous aurons créé, par notre genic et 
1 Vlan que nous allons donner à notre pro- 
grc*. _

Fatal» explosion.
Jaeksonboro, CareJline «lu Sud, 11.— La 

chaudière «le la manufacture «le phos­
phates Flahburns, pit** do cette ville, 
a fait «‘xplosion hier matin et Tusiue a cto 
«letruite «l«* foml eu «‘omble. J. E. Thames, 
(rt org*-lliott et Ramson Kdmonston. tous 
tr«*i* de race blanche, ont «t«* tre* dange­
reusement blesse* : il est même probable 
que Thames ne survivra pas longtemps à 
se* blessures. Cinq nègre** employé» dans 
la manufacture ont également été blesse», 
mal* leur vie n'est pas en danger.

COMMKUCK ET FIN ANTE
NOTES ( OMMERCI U ES

March»* d» la ville.
Le» dernier» marche* ont etc assez actif» 

et le» transaction» ont «*t«‘ umnbrruM*» et 
rapi«i«*». On ne peut guère s’attendri* ce­
pendant a a voir de sérieux march* .s d lii\er. 
avant l’eiablis^cmeut de» clieniins »ür U* 
fleuve, chemin» qui ne peuvent tarder dèt re 
ir.M*«‘*» avec la temperature que non» avons 
en ce moment.

I/O» grain» »e »«<nt bien vendus à «les prix 
sans grande variation, le» prvHiuit» de ia 
terme, le* legume» et le* volailles se >«>nt 
egalement bien maintenu».
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PENTURESiRESSORTS

C F. E15
«nbien i un» lacun» existant «u 
core J»as uombre Je paroi»»e«.
« ezt.àdir» J«» porto» J églitM 
ouvrant diiQcU»m»Dt. doman- 
Jant de» réparation» continuai*

I U» et faisant beaucoup d» bruit
Vou«pouTé*obvl»ràtouto»U «a

achetant 1m PKNTURE3 A 
lO:- 'OHTêd» GEEIL Donnai 
i* Jlin«taloa et 1 •paiM»ur,

SKVL AGENT:

L.J.A.SURVEYER
ATa refond Ferron nier

I5SS RIE NOTRE-D.VHE
VlS-A-Vl» L* FALAtt D* /vmCB

J 47

! lL4{ 
! 120
b'I

Farine pnr 100 lh*.., 
Farine de sarrazin..
Farine d’avoine........
Farine de mais.........
Moulé*.........................

2 00

1 00 
0 00 
0 ÎM 
0 7.3
il 00
0 »«Ü
1 10
0 8.3
1 UU

à $2 :o
3 00 
2 00 
i an 
u oo 
o uo
0 St) 
0 *0
1 30 
1 23
0 \K)
1 10

t le t oum l'aiunla 
fii f><iou l»uuJa- 
l le fol.>n Mont

i du N-O 
4'antique 4'anuit 

«le iVbenturc* 
lH*b. f. F. F. 4 an

Avoine par sac ...................
P«»i.s, i»ar minot...................
F«‘ves, do ...............
Sarraziu, par sac.................
Mai».........................................
Graines de lin.......................

Pomme* «le terre, lô \ 30c le sac.
O gnons du Cana4ia. <<«•«• le minot.
Choux fleur». $2.0Uft êô.Ot) la «loufoine. 
Carotté», navets et betterave*, 5tX‘ a UUc le 

minot.
Choux. .NV à 40e la douzaine.
Celery. :iOc la douzaine.
Clioux «le Bruxelles, $1.30 la «louzaine.

F» urre frai* en pnln*..................ÇC 3.3 a ^0 4t)
do en tinettes.............

mage ia 
r> frais alEufs frais au panier.

«lo conserves..,.,.............
Pommes le iMml...,............
Citrons la Imuic....................

«lo la caisse....................
Atoca», p;vr gallon................
Raisin, la livre ..................
Oral*:'*, Jamai«)ue, baril.

1».. Florida...................
Poules la paire........................
Conard» do .............. .........
Poulet» do .............. ..
Dinde» do ........................
Oi«*a do ..........................
porc* nlvattu». par lUO Ibs.
Breufs abattu*, la 1b............
Pigeons. 1h douzaine............
M><nie. la livré......................
Il .«block «lo ........................
i ut do ........................
Dole «lo ........................

0 17
4) 13
0 4«)
0 22
1 .30
3 «0
4 00 
0 00 
0 00 
8 U0 
U (II)
0 05
1 00
0 75
1 HU
i m
7 00
0 04$
1 50 
0 00 
O 00 
U 12 
0 12

«I 22 
0 18 
0 50 i 
0 24 i 
3 0>i I 
3 50 I 
0 00 | 
0 00 I 
o uo ! 
» 00 ' 
0 4M)
0 00 i

1 23 ;
1 ou 
8 .30 I 
3 50 
0 00 
(I (13 
1 70 ! 
0 85 
o no 
o «Mi 
0 18

AU COMMERCE !
T.es soussi :n > T tirent infi rmer le* marchand» de* villas et de* campaçfno» qu'l 4 

ont actuellement en lu.i^.mu un BEAU CHOIX D ARTICLES EN FOURRURES da 
toute» »> «rWs, tel» qua

CASQUES EN MOUTON DE PERSE ET EN SEAL
MA.XCT TOXS.

COLL 1 ttt tcttttr,
C’A POTS, Etc Etc

l>Ai)* tous ir» genres et de tou» le» prix

VIGEANT & DESPAROIS
Fabriquant» et ImportatiMirs

20S-RUE ST. PAUL—208
_________________ NI O N Tl i KAI j

Chemin de Fer du Nord 1884 Uvu rr O AL NE -1884
-- —o-------

l.K< TU AIN’? CIHCt’I.ENT POMMi: SUIT:

DEUMFUKS VENTES 
lUnquc Je Mou ivol- u la>. à ISS». 23 A
lianqiH* de» Marchands 5 5 100|
Rututie Ju «.'uinniei't e .**i» ll^j, 100 * 11S) 
« .«• «lu T« l.-graphe «te MeniiVal 

lié. 2» a ll.q. 2"< a 11(«
4 le «I • "» 4 liars l r liai ns- 1 Os 1J0.
fie J u 42 a/«le Montreal 110 IS.’.. .V> ft 1SC}

4 ill. 100 ft

Mixte Malle <Express

Sa» p. M. io oop.m
0.30 A..M

10.00 r.x 
0.30 A..M

M. T. J. Potter, cm auteur, a vendu hier 
en vente publiaut*. un lot de cuirs i»«»ur le 
« ••mpte d** M. J. H. Mooney do la rue Le­
moine. L’afts**mhle« était uoiubrcusv et la 
v.*at«* satisfaisante. Ce» ventes qui ont 
lieu depuis de nombreuse» annres en An 
gleterre «*t aux Fiat» l ui» n’avaient pas 
en«*oro ete introduite» au Canada. Les n- 
su tatsdu premier es^ai tenu* dan» «'ette 
voie |H*rm«*ttent «le croire que cet i ssai s« ra 
renouvelé. La veut» dont nous parlons 
comprenait 3,4XK) «iz et » est eleveeà environ 
f 10,000.

Denréas
La position en Europe, no s’est guère mo 

d e depuis hier, quoique la baisa 
s’est prexiuitc sur ce continent ail entraîné 
une certaine faiblesse dans les cour» an­
glais.

A 1/ondre s les prix sur place ont hais*»- 
d«* 3 d. à d d. et le* ohargement-» en transit 
étaient moins re clu rch» ».

A Chicago le mouvement de l<ais»c a été 
plu» oceentué. le» vendeurs étant nom- 
Dreux, et 1«** cable» assez faible». J.ehh-u 
baisse de â a ^ sur !«•* cour» d’ouverture et 
h* mais a egalement étéferâie avec une bais 
*«* d’i.

Les autres marche* «les Etats Unis ont 
également ete faibles, dan» les mêmes pro­
portions.

Sur plac«>, les grains sont immobiles, 
quant aux larineft, elle» ont une grande 
fermeté avec tendance a la hausse, mai» le* 
acheteur» ne sont j»».* disposes, dans les 
circonstances présentes , a faire empiète de 
quantité eu dehors de cel’es dont il» ont un 
b soin immédiat.

Is's provision*, beurre, fromage et œuf»
sont sans changement.

Nous cotons :

STATIONS |

Quitte Montreal
pour Quebec

Arrive a Quebec .......... 'V.j0r-M.
Quitte Qiu-bev pour

Montrtsù . .............. '9.15 a. Ji.
Arrive a Montréal .......... l.uAi*. M.
Quitir Montreah 

i<our St Febx J«,
Valoi». 3.15 p.m.1 ............

Arrive A Su Kelt* de
Valois S.*J0 p. M. .............. ............

Quitte St Félix d<
Valois pour Mom VOO a. m. î .......... ............
real . . . .. .. »..'o a. m. f. :. ... I ._ ...
Mngnitl lueb « hors aidons sur tous iw» trsuisdu 

joui oi iiiaLrniflques cliar»«lortoirs >ar tou» 1. » 
in.insiie nuit.

l/es train du dimanche partent do Quél>eo et 
de Montreal a quatre heures 4*. M.

BUREAU DES BILLETS:
MONTRÉAL: {
QUEBEC: Vis-a vu» lHotei. Saint Louis.

zV. DAVIS,
Surintendant.

CheifliüdoFerili'aRil-Tronc
CANADA ATLANTIQUE

Izft ligne la plus courte entre MONTREAL et 
OTTAWA. C'onnretions a la gare Honavuuturu 
avec tou» les trains de Ho-ton, New York. l’iiilu 
«(«•Iphie. Halifax rf Pori lain!.

Magnifique» chon «lions Je Pullman attachés 
au train.

l/e «'onvoi quitte Montreal «gare 'tonavonture) 
«leux foi». p»*r jour, a 8.35 a. m. < t » 4.30 p. m., 
et arrive a «F tawu a 12.20 p. m.« t 8.00 p. m.

l/es billets sou* en vente a l iidtci Windsor, au 
No 143 rue Saint Jaoqu«-s n a lu g«tre Bouaveu 

j turc.
JOSEPH HICBSON,

Ü AK A.\ T-O KN X K A L.
T,-a

Le moartre do W'illiamfiburg.
Williamsburg. 14—Hier. s’«“*t terminée 

l’enquête de coroiu r sur la mort de Julius 
Znrloskin. laitier, «le cette ville, qui a *uc* 
«'onilie le 28 de'*«*mbre dernier, aux suite* 
d'un coup de palette, servant aiouer a la 
Imlle, qui lui a« ait «-u* porte quelques jours 
auparavant par Charles Vau îSi**c. li!* «l’un 
inilliounain* de Br«>oklyn. Le* médecin* 
qui ont fait Tantop*ie «lu cadavre du mal 
heureux laitier, ont declare qu’il était mort 
d’une congestion <*« r«*bral»* qui p«m\ait avoir 
« te causée par le coup qu’il avait re«,u ^ur 
la tête. Apre» un quart d’heure «h* delilte- 
rat ion. le jury a rapporté nu verdict ren­
dant Charles Van Sise, responsable «le la 
mort de Zarlaakiii. C» verdict a rau*«* une 
ratnle ourprifte à \’an Sise et a se* n«*m- 

ax amis oui s'attendaient a <*e qu’il fût 
exonère par le jury. 1a* coron» r Robinson 
a notifie aux répondants «h* Van ^isc d’a- 
voii a l'amener en cour ce niât in.

-,

Accident» k Québec.
Québec, Il — Hier M. Jacques Droîct, 

charretier, renduisalt une voiture chargée 
«reflets destines a M. D liole,épicier d» la 
rue Saint Jean, lorsqn’en moniaut L* cote 
«le la Montagne, aon ehexal L-lissa et tomba 
i ar terre. iH*s i<&.H«4ant*akiiTv-nt M. Dro- 
l«‘t a deteler le rlietai. mai» la voiture, re­
tenue cependant par quatre homm*»*. se 
mit a descendre la c«3te avec une gronde 
\ itc*se et alla frapper contre un poteau de 
télégraphe place devant le* bureaux de la 
Coin j atfiiK* «I Kxpre*». Le véhicule fut mi* 
en piece*, et les • tier* roulèrent dans la rue. 
M. Drolet s’empressa de ramasser lea dé­
bris de *n voiture « t de sa charge.

l*en«laiit «|U il ««tait <»ccupr a cette beso­
gne, il revut sur la tête un énorme glaçon 
oariont du toit de la ‘'Canadian Exprès*.” 
lies ouvrier* travaillaient dan* |^ temps à 
enlever la glace de dessus le toit «le cct edi­
fice. mais il parait que personne n’etait 
charge d’avenir Ir* T«a**ant*.

1-* ^•!es^ure que 5L 
assez »ciK-m»

B!.- roux d'hiver du Canada. . 0 «« o fh)
Bl«* blanc do do . 0 s> 0 srt
Bl«* le uiiiilcmps do . 0 S3 0 *0
Pois................................................ . 0 70 0 71
Avoines........................... ........... . 0 31 o m
Se ic le............................................... U 37 0 58
Orj«‘ ............................................. . U 30 0 oo
Mois............................................... . 0 00 0 OU

Farinb—
Patenta ....................................... ,. $1 15 j «$ 4 75
Suporionre extra........................ 4 00 4 05
Ext ta superflue....................... ... 3 PÜ n 05

3 75
Extra du printemps.............. .. 0 oo 3 20
Supcrliuit.................... .............. .. 3 10 3 45
Can. forte pour boulangers.. . 4 00 4 10
Am. forte pour boulanger».. .. 4 23 4 75
Fine ......................................... .. 3 15 3 25
Middling*................................... .. 2 00 3 00
R •coupes . ......................... . 2 70 2 75
En sacs, d Ontario.................. U t») (• 0)
Moyenne ............. . 1 Kl 1 WO
Extra du printemps................. 1 75 1 K»
.Superfine ................. .. 1 65 1 65
En sac (livrée) ...................... . 2 20 2 25
I.ard Mes* amer, par barl.. $15 UO 15 25
Lard M< <* «lo lshort eut)---- 15 75 10 00
Izard Me** mince.................. . . 0 00 0 (k)
Ik.Mlf .M« SS ..................... . 0 00 .1 M
Ikeuf *al«‘ en 1 ierce ........... . 0 00 0 («)
Jambon* futin*.* par 1b.* . . U 14 0 14
Saindoux <l«* l’Ouest, sceau . o loi ou io
Suindonx Canadien do . 0 00 t»0 10
Lard fume par 1b................... . 0 13 00 14
Epaule* ................................... . o io on n
Suif ordinaire elariU«*. p. Il» . o 07 00 08
l‘orc» abattu»................ ........ . 5 70 5 >0
Dinde* la II».................... .... II 12
( unard*..................... ................. 10 12
Oiy * ............................................ • t 8
Poulet*......................................... i • 4 8

Bkvrke
Crémerie, choix. ................. .. 0 21 0 23
1 ad t < 'H* dr 1 K*t cio . . . . . 0J» 0 (O

do moyen........................ . 0 17 0 1 l
Morrtsbm-g ........................... U 2»>i
Brtckviil** .................................. 0 15 0 10
De l oucat..................................... . 0 13 U 17

Notre AF-onTIMTAT «l ias ton* le» différent» genres Je cn Al’SSURES eet maintenant au
grand complet.

Non* altir»n» »ik> i.ilemcnt 1 Attention sur U réJurt ion lié» considerable que noua venonid» foirf
sur le prix Je»

CELEBRES CHAUSSURES DE BURT

QUE NOUS VENDONS A CT U E LL K M E N T A MK1I.LKL II MARCHE que 1» l’KIX COUTANT

.T. <Sr T. 13ELL
DEPARTEMENT DE DETAIL:

1666, RUE NOTRE-DAME. MONTREAL

F. QUESNEL
VOITTJlt I LI Li r.r CWrt ROSSIER 

962,—-RUE SAINTE CATHERINE,—962
a obtenu ù L dsruiero exposition de Montréal. 1584, un diplôme, une médaillé et 6 prix.

11 a uctucUcmeoi **n main un choix conaidirable Je voiture» 
d hiver do toute sorte, ici qu»

Cutter de Proiuonatlt*
blcigh anglai* a - aiége»

Sleigh de Dameq ù 1 et 2 sièges 
Sleigh pour ponies

Sleigh Albert

Eitlesiast
-DU CANADA

POUR TW .V DF fi RACE 1SS5 
«Deuxième ann«ve)

Jolie brochure In 12. impriméf* avec M»in sur 
papier leinto. ronvrrture illustrée

Tabi.k i»i> Matikiik» rComput occiepiastiona
f*’« s inobil«*.-. « r» « «.« ndr « r h piu-m* r. 1« » 
rolign uM'H- ('oarde Rome I/«* Sacré College 
des 4'urdmaux la s sai ré» fongregation^ Ho- 
nmiiH !* *.4* le ( «•iiun.siMtirt- M|K»«U>li<iUt* llié-
ran-hie catholique du Canada- < lerge n<i Cana­
da par proviu- * h.cc< lé(>in.*ti<iue» et p«ir dine»»»». 
Liste «le» prêtre» «b - \ ingt-un dux a»*}», de» tn*i» 
vi<-ari»ts apoatoUquea et d* la i<refe< ttire apo» 
tolique qui se trouvent en fans»..» : cha«)Ui- di«>- 
ce*o *•(*« sui\ I des congregations et coinmuimu- 
t«*> r«-l»gu*<i-e«» qui v «<nt do* état»l^**enirnf s a\ ec 
d inipof.nnt» details »ur la iondaiion, les o-u- 
vr« s rt b* jaTsi.nnel «le ce» < ongregations. \ 
cliaque dKX'èa*! «ont donne* !«'* n<>m* «le tous le* 
é\ «s,m « mi » > «ont »u« • ■ «1* s. I« « «« nnuair.kidio- 
c-sains. «olleges. etc. l. on\ ra. «• -*e tero.ine par 
une liste alphabétique de to-,i» les préire* Ju f a- 
rvaJa.

PRIX, 15 CENTS
l,c» dre* nnn« «*« de " I.'Amanach E'Y-léeiastl 

qu«*. l'.'l • I-vn». aeront cxp« dies/ranco. sur re- 
oeption de 25 rent*

j hn vente chez tou* les libraires et nian-lurnds 
| du Canada.

J. U. ROr./L A N r> & FILS
ÉDITECR4

G, 8, 10, 12«*t 14
RUE ST. VINt ENT—Momreai.

BANQUE DHOCHELAGA

CARIOUS, EXPRESS, VOITURES DE BOULANGERS, ETC.
TOUTES SORTES DK VOITURES FAITES A ORDRE ____

R Kl* A R AO 1 - !.\! CUTKS AVEC SOIN ET PROMPTITUDE

f 0----- !« CR EAU ET »\LLK8 DK VENTE» —O

I, Hue Sainte-Catherine, 9G2
LiUllLilJq

ATELIERS : 182 HUE SAINT CONSTANT.

C.UHiKS, COIîMCIIES, RI H I.EAÜX A RIDEAUX,
Petits Cadres pour Portraits, Cadres redorés et mis à neuf

AuK-i, toujour* en main, un GRAND CHOIX do

OKAVUKKS sur ACIKK,
FHOTO-QRAVURKS,

CHROMOS
«pé« «lité de r.î.ACF® iv ^TTROTR ryTF- ou PIZAUTFF!4* faltMà ordre de toute» grandeur» 

el de toutes les formes, photographie» et devins fuunn» .-ur demande.

Vf 4 I AT" \ MAGASIN KT BURKAUXl
. 1 ]\ 1 ^ V_ \ \ \ f ’So 14MU2 Kuo Notre-Dame

Ateliers : 4GJJ Hue Mignonne, Montréal
Le romm-r e truu\ era a tu un uiaga^in un «àssortiiucnt 1rs» complet de moulurée de toute» sor­

te» pour cadres. 29

Asteiiibh ViiiiuHlo

Droit t a rtfur est

Fromaor
Fabrx ition*, *epr. et oct., 11J > 12c, 

do antérieures, U a 11c*
do communes, 7 à bc.

Cable public 04 ah.
L obUê pri> c»
Fah. sept et «x*t extra, 58 *h à C2 «h 

«lo |>rr<-«xlente» do 52 *h a .Vi *h 
«lo d el** do ta ah a 3*i sh

Bmn«* qualité 48 ah a 40 ah
l’otniuuii» 8 ah à 2Ô ah
Œcr»
En eaiaae frn * 20r . A 22r.
A New-York, «eufa frai* canadiens, 27c 

a 28 c.
Do conserve» à la chaux, 2Uic,

I'A88KMHLKK GKNKltALK ANNUEIXE 
J d- a- : .iluiiair* -« d« « Hanquo .ih Id i 
ds i* le* hun aux d-* la Banqui*. a Montreal. 
JKUM. le QI IVZIKMK innr de JANVIER 

prv^naui. a 1 K o Is heure* d.- lapres-iiiKli. 
l’ar ordre du bureau.

VETEMENTS D HIVER
Il faut songer a s habiller pour la SAISON D’HIVER

I n 'rn-ne^ her le ^ou«*igne un choix rensidérabl» de HAS> 
DK.“' KAlTLH de tous genre* et FüU’KKUKIùi.

3 • fails «ur commanJe donalea dernier» goûta. Coupe
garantie.

.«u*- M L‘i:l RKs Je 'outes aortes, CASQUES, COLLETS ET
PaLK I U1 b vu FOU URL RKi.

V. GIROUARD
A ‘ ii':.. i.\ JiLI A ! 1929 Rue Notre-Dame. MontréaL

Montréal. 11 Décembre K34
A. I). PARANT

Caiaaier.

LE BAIN TURC
Ou Bain Romain Moderne

140 RI E STE MONIQUE
Au pied de 1 Avenue du Collège MeOül. Montréal 

Etabli en 1*69. reconstruit et agrandi eu PCJ. 
Remis a neuf et améliore en 1 VU. t e ba.n #■**( le 
phi* rom pie t, le plu* ««lufortable et le nueuxy a

ll«Mires pour >!<
et de 2 p.

Pour to» «lame» : De 10 heure* a. m. à midi lea 
lundi, mcruWi u \ t nJreJi «x-uh*u»enU

Al * D. JA. ▲. MA4.bi.AN. M. D.

^ - • r
• ■ y ait en An

• pour Iklre* 
m . a 0 p. m

noue
leur* : de C a. ra. à 8 hrs a.m.

A V 1 S
----- o-----

Demande au Parlement
!. . Compagnie nr. Navioatiox dü Richk- 

LH -' » r t<‘« «m ahio donne avis qu'elle « ««dre^v 
ra au Parlement du faiiada, A sa prochaine ses­
sion. j»nur obtenir un acte amendant »a charte 
aux rHcUsuit ants :

lo l 'our fixer le quorum à la moitié plus un 
de* directeur* ;

2o Pour obtenir le pouvoir d'« motue do» de­
bentures t

3o Pour obtenir l'autorisation do racheter une 
partie do aon n*pital ocUun».

j. N. BEAUDRY.
td-jna % Sec r» luire.

üiiiDJ Assortiment de Bois de Sciage
chxx

A. HURTEAU & FRERE
No 92—RUE SANGUINET—No. 92

1 -or* imrnt se compte d'une grandequaalé
té .te» sortes «le bois suivant, savoir ;
PIN lî! \Nf. Ire. 2e et Se qualité de ], L IJ, U et

8 t» un e* -1 e palpeur.
1*1 N Lui «iK. ir». 2e et 3e qualité, de L 1,4 U.8

et ^ pouce» «lëpaiasur.
i KI’ISKTlK HLANi'HK. bol* marchand. 4 qa»r 
' . . ■‘’WL1® L li.li.2et*potioeed'épaisseur.
' PR BK ntarchanJe de 1. 2 et S pouce» d'epalaI reur.

LA i i' ! s. Bardeau. I*ruche, Cèdre. Pin de 1ère,
2e et 3e qualité.

Au*»» un mock complet de tontes le» qualités 
; et .1 « p*.a>* un» de Pois prepare aux d«S«ire des 
J a e'eur*. louf * t ouibiaiide» de charpente de 

Pr«n tu . Lpinette et Pi* exécute»» avec promp 
titude et à de» prix défiant toute «-utu'urroace.

•c vie;
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Koyal Thlathl MibkiM—The ^’orld. 
Th K AT KL L.L VARIi.Ti-3 ht. MOMULAL—

Olivetti.
ArAMiiiL VE Mifei^LT — Tlie lllack

Flag.

LA MilKIK.

Xout avon%4k;.ia aunowé que M 1 kc* 
▼io Grenier de-•* porter tandidar
pour la mairie. Maigre celte dûrition. plu 
eieurs de» atuU de M. Grenier ont déride de 
faire un dernier effort pour l’engager a a«- 
cepter la candidature. DaiiH ce l»ut. une cir 
culaire a été envoyer a un certain nombre 
de citoyens qui sont (pries de **e reunir, 
demain aprea midi, au magasin de M. H. 
Thibaudeau pour, de là. ne rendre auprès 
de M. Grenier et lui dcmuiuier de \ouioir 
bien se rendre au désir de se» amis et a< 
cepter la candidature. Ou dit que M. Grc 
nier reviendra probablement sur sa pre­
mière décision et acceptera la candidature.

MGR BOURGET
La vénérable archevêque considéré 

hors de danger.
Nous tommes heureux de pouvoir annon­

cera no» lecteurs, que Mgr Bourget conti­
nue à prendre du mieux. Hier et aujour­
d’hui, SnGraudeura été assez bien pour 
pouvoir se rendre a la chapelle et ses me 
dveina le conüiderent maintenant hors de 
Ranger. Cette nouvelle sera reçue avec bon 
heur par tou» le» catholiques du diocese.

Examens du Barreau.
Les examens du Barn au sont commen­

cés ce matin, dans lu salle de la cour d'ap 
pel, au Palai» de Justice. 11 n’y a que neuf 
bapSrants a l’etude.

Mort aubite
M. Arthur McKenzie, teneur de livres 

chez MM. Moodie & Cie., a Terrebonne, 
ctait hier à »on bureau, quand vers cinq 
heure» de l'après-midi, il se plaigiait d’être 
malade. Quelque» minutes apres il s’i-rtuis 
sa et fut transporte chez M. Henry Moody 
l'un des voisin».

A peine arrive il rendit le dernier soupir. 
M. McKenzie âge de Ô4 ans, célibataire 

était teneur de livre» chez MM. Moody de 
puis une douzaine d'années.

Remise d’nne amende.
Le 10 de décembre dernier, M. Stanislas 

Gênais, de la ville de Saint Henri, cfaii 
condamne a une amende de $.'>0 et les frais, 
par M. le magistrat «U* police Desnoyer*. 
pour avoir tenu chez lui. >.ans licence, une 
table de trou madame. Il fut eoustaté, 
néanmoins, que le defendeur n'a\ ait qu’une 
responsabilité morale, vu qu’une jieraonne 
non autorisée avait pris sur elle de faire 
payer pour l’usage de cette table que M. 
Gênais gardait pour lui meme et se-, amis. 
M. Hustuer lainetot, avocat du deU-mî* ur, 
a cru devoir demander la remise de cette 
amende et l'honorable Trésorier de la Pro­
vince. M. Robertson, vient de faire justice 
à cette demande et a ordonm* que le mon­
tant fut remis de suit ■ i M. (.. r v.t .

Entrevue
MM. Ik-rgeviu M.Pl*.,po«r BeaaharnoU. 

Kobéilard, M.F.F., pour lierthier et Para- 
di», M.F.F.. pour .Vapierviile. out eu cha 
ciau une entrevue, cette apre* midi, avec 

I 1 honorable M. 1.. O. iailion.

L’affaire de Terrebonne
Un des membre» du Jury charg*- de tenir 

l'enquête sur le <*orps de Dubé qui a été fts 
»a»»iii«‘ il y a quelques jour» a Terre boom-, 
nous informe que e’e»-t l»uis Bri« re qui a 
plaid** eou|»able a l'accusât ion de ineuitre 
et non Leelaire.

Il parait au>si que Dubeétait ivre au mo 
ment ou il a rear ntre ses assaillants.

Pus de preuve
Un nommé Gedéou Bedaisl, âge de W 

ans, du Coteau landing, a été arrête, ce 
matin, par le détective Xacglé, sou» soup 
de vol.

Le plaignant n’a vaut pu faire de preuve
suffi isaute. 
be rte.

le prisonnier a ét« remis en li

Jeune volent
M. Aim* Taiilefer, boucher, de Saint- 

Henri. s'apperc*-vait depuis quel«|ue temps 
qu'on lui volait de l’argent et ne savait qui 
soupçonner, quand il eut la bonuc idee «le 
confier l’affaire au chef de police, M. Be­
noit.

Celui-ci, apres de nombreuse» recherches, 
mit la main sur le coupable. François Beau 
lieu, agi* de It ans, voisin de M. Taiilefer, 
qui avoua avoir en effet volé quelques 
piastre».

L’honorable juge Desnoyers, prenant en 
consid«-ration les supplications «le la mere 
du prisonnier, a suspendu la sentence.

Employé malhonnête
Albert Letourneau, .«g«* «le l'J ans. com­

mis de buvette, chez M. Fortin, restaura 
tour, rue Notre-Dame, a • t** arrête. ma 
tin, sous accusation de vol au préjudice de 
son patron.

M. Fortin, soupçonnant la fidélité de son 
employe, « onlia l'affair** au «h teethe Nue 
gle. qui prit Letourneau, ce matin, en fla­
grant déli de vol.

Kn s«* voyant arrête, Letourneau jeta à 
terre un rouleau de billet* de banque, d'une 
cinquantaine «le piastres et avoua avoir vole 
plus de $200 depuis «leux mois.

La cause d'entrainement qui a mené Lt* 
fourneau au déshonneur est le même que 
pour le» autres employés infidèles, le jeu, 
la bouteille, etc.

Il subira son procès demain.

Un here nie can «tli-ni
Nous avons eu. aujourd'hui, la visite 

d'un jeune canadien qui. d'apres les appa 
rences. devra eclip<er tous les athlètes et 
tous les hommes forts du jour. Louis Cyr. 
tel est sou nom. est natif de Ste Helene 
d Upton.

Il n'ett âgé que de 2J ans et l ir^is, et 
déjà, il pese 27S Ibs. Sa taille est de pieiis 
et 10 pouces, et il mesure Ô2 pouces autour 
de la poitrine.

Ce jeune homme se fait foetale soulever 
Un poivls de 1ÎÜ0 Ibs au Ivout «le son bru*. Sa 
chevelure est si forte que deux hommes s’y 
Cramponnent et il les secoue avec la plus 
grande facilit**.

M. Cyr se propose de donner un»' séance 
publique a Montr«-al, très prochainement, 
et il offre une prime de $ltiü a toute per­
sonne qui pourra exhiber une plus grande 
force que lui.

La prison comme asile-
Ce matin deux vieillards atteints de pau­

vreté chronique et invét«*ive comparais­
saient devant le Recorder. Ia* premier. 
Benjamin Briason âgé de TU an» a «*t«* en­
voyé a la maison de refuge de M. Mazu- 
rette.

Cet établissement est en lui-nu iue une 
protestation contre notre «*tat «le aocitdé.
Ce que les corps publies ont toujours m-gli 
ge de faire, M. Mazurette l’a fait «laits la 
mesure de ses forces. Il a compris que par­
mi les malheureux qui ont droit aux aym- 
pathies actives des âmes charitables les 
vieillards indigents, infirmes «*t malades in­
curables ne sont pas les moins «lignes «le 
pitié et il s’est mis à l\i*uvre sans autre 
ressource que *a charité. Il passe son 
temps à soigner ses pauvres et à mendier 
pour eux, mais il lui est impossible de pour 
voir a tous les besoins «le cette classe que 
le législateur et l’homme public semblent 
avoir oubliée.

Kn effet, parmi nos institutions de cha­
rité subventionnées par le gouvernement,
11 n’y en a pas une seule qui soit tenue de 
recevoir les incurables. Ur. la vieillesse ne 
se guérit que par le trépas, ce grand gué­
risseur de toutes les douleurs humaines.

L’autre cas qui s’est présenté ce malin,
•n cour du Recorder, est celui d’une pauvre 
vieille àgee de7ü ans. n'ayant aucun moyen 
d'existence. KUe était à l'Hôtel-Dieu, «l'ou 
on l’a envoyée à la maison de Refuge Main­
te Brigitte. Conmie on refusait de la rece 
voir a cette institution, la pauvre Mary 
Hayes fut conduite dans la voiture de 
l'UôteMJteu à la station de police où on la 
laissa -ians plus de cérémonie.

matin, le Recorder a été obligé de 
l'envoyer en prison pour trois mois. Des 
faits de cette nature se répètent frè» »ou- 
vent. La ville est obligee «le payer dans 
une certaine proportion pour l’entretien des 
prisonui«3rs. le gouvernement paie le reste 
et, en lin de compte, c’est toujours le pu­
blic qui paie. Ne serait il pas mieux le 
fonder un asile pour les incurables et les 
personnes incapables de gagner leur \ ie.
Est-il juste, est il humain de les confondre 
avec de vulgaires criminel* i

Il est fâcheu\ de le constater niai» dans 
notre pay» qui pourtant dépense assez poul­
ies institutions do charité, les incurables, 
le» vieillards et les enfants n’ont pas tl’au 
tre refuge que îa prison. On a vu eondam 
*er à cinq ans de prison desenfautsde t roi- 
ans coupable» de n'avoir personne pour le* 
faire vivre. Relie école pour former noire 
Jeunesse indigente !

Oti'un pareil état de chose puisse exister 
Cans un pays comme le nêtre cela c«: bien 
étrange, étant donne l'esprit de charité qui j tion*.
anime nos populations. U'est une honte 
pour notre société et cela fait peu d'hon- 
neur à U civilisation si vactoe du siècle où
noua vivons.

Le procès de* gardien* de la paix.
Roi* rt Logan et Joseph Bloomfield, les 

deux gardiens de la paix. aecus«*s d’assaut 
grave sur la personne de McBride, cocher, 
subiront leur proo*** vendredi.

Le plaignant qui a été eondamiu- hier à 
$■"» d'aiueiule par le Recorder pour résistan 
ce a la j»oli«*e. a «lit lors «U» son procès qu'il 
n'avait pas «l«* témoin*, mais «pie la scène 
avait eu lieu devant pin» de cent p«*r«oime» 
et qu’il n'en connaissatl aucune.

Dans l'apn-s midi il ivneontra M. Coffin, 
huistier audiencier de la cour d'assises « t 
de la cour «l'apitel. qui lui «lit avoir «-(«- t< 
moin «le ce «pii s Y* ta it passé et qu'il croyait 
que son devoir était «le declarer ce «ju’i! 
avait vu.

M. l’offin dit que les «leux gardiens ont 
outrepasse leurs droits et maltraite le plai 
gnant sans cause suffisante.

All right Jimmy.
Depuis «|uel«pie temps la police a reçu 

«les plaintes nombreuse», au sujet «l’un « er 
tain restaurateur, «pti parait il ne se gêne 
pus «l’abreuver »«*s clients le jour «lu Sab­
bat. Les agents « barges «le sur\«*iller IV- 
tablisHenumt voyaient bien les gens entrer 
et sortir, mais ne pouvaient découvrir 
comment on s’y preuait pour franchir le 
s«*uil «le la |>ort** privé»*. Dimanche «lernier, 
cependant, ils crurent avoir devine le mot 
«1«* passe. Ils relev«'*rent leur collet» d ha 
bit |iour ne pas « tre reconnus et se présen 
t« r«*nt a la porte.

Que voule.z vous demanda une voix.
—All fight Jiminy, repondirent-ils sans 

sourciller. Il parait que c’était le sémmr 
uuiii'fol. Les agents furent aus»it«>t ad- 
mis. Ils trouvèrent la salle de billiard il 
luminée et une foule de personnes qui se 
livraient au carambolage. Des plateaux et 
«les verres vides, attestaient «pi’on s’etait 
ratfraielii d'une fae«m ultra dominicale. Il* 
n’ont pas vu servir «le l>ois;-oii mais ils en 
ont vu assez pour justifier une poursuite 
qui doit «'•tre intentée contre le restaura­
teur pour infraction a la loi «les licem*es.

Une entrevue avec M.! Taillon.
Les ministres provinciaux, venus eu 

cette ville pour assister a la grande «1«- 
monstration en Dumneur de Sir John ne 
sont pas reste inactif. Depuis lu ml i ils ont 
si«*gù tous les jours aux bureaux «lu gou­
vernement et ont reçu différentes d«*l«*ga- 
tions. Cette après midi, un de nos rejior 
ter» s’eat rendu auprès «l«* rhonorabk* M. 
!.. O. Taillon. au sujet du travail qu’il 
reste à faire d iei à leur «lépart «pil, selon 
l'honorable monsieur, aura probablement 
lieu demain soir. M. Taillon a dé- 
claiv tjue cette après-midi les minis­
tres recevraient «leux délégations l une 
<*ompos«*e «U*«liftèrents membres «lelaeor-* 
poratiou, concernanl les reclamations «lu 
gouvernement contre la corporation en 
rapport avec le Q. M. O, et O. Une autre, 
sera la deputation «le la compagnie «lu Pa 
cifique. concernant les travaux que la com­
pagnie a exeeut«*s a Montreal, l’ette der­
nière deputation était compos«*e «le MM. 
Abbott, Stephens et Van Home, l’honora­
ble Commissaire des chemins de fer. M. 
Flynn s’occujiera «les demandes que ces de­
legations feront.

A ô heure* les ministres visiteront l’insti­
tution des aveugles.

Maître et servante
Une servante, nommée Louise Gendreau, 

a été arrêtée, ce matin, sur la plainte de 
son maître qui l’arcuse «lu vold'une somme 
de six dollars commis en juillet dernier.

L'aeeus«*e. a »on arrivée en Cour ce matin, 
s'est emportée et a soutenu «pie cette af­
faire n'est «pie le résultat d’une ven­
geance.

KUe prétend qu'elle était plus que ser­
vante dans la maison où elle a «lemeuré 
IK'mlant six ans et qu'elle y «.cciipuii une 
position, peu enviable au point «U* vue mo­
ral, mais qui lui donnait c« rt.ti i* Jinits 
«lout elle a use, et qu’on ne la «h-vi -nait 
généralement «iu«* sous le nom > a l une

LE* VOLFt lis.
Toujour* le mem* *y*tom* Eftractiou 

Le revolvor Pa» de trace» de» vo­
leur».

Hu-r matin. M. N. K. Hamilton, mar 
I chaud de nouveauu*», rue Notre Dame, 

axait r«*«;u une grande <|uantit«-de pir*-* *de 
, -v>ie» «pi’il att«*itdait dt-pui» *^u« l‘|U«-s jouis 

pour sa vente «1«* pnntenip-* et les avait fait 
déposer sur un comptoir ou elle» «levaient 
rcater jutqu’ae« matin.

Ver» quatre heurs de l’apn-s mi«ii. deux

I etranger» tr**> bien mi», parlant parfaire 
nu*itl l’anglais et 1«* français, eutr«-reut «lans 
le magasin et demander* ut a voir «les soie- 

i ri»-s.
On four montra plusieurs pieces «lu lot 

| qu'on venait de recevoir et âpre» les avoir 
bien examinee et discute le- prix, i!» parti 
rent eu disant qu'il* reviendraient*

Ils ont tenu leur promesse.
M. Hamilton «pii le» observait eut d«*s 

»ou|»;ous et «lit meme a un «le *«•* employ»-*, 
apres leur <it‘2*.irl . ** t'es gi ns la doivent 
être des voleurs. ’

L«* soir on ferma le magasin a l'heure ha 
bituelie, vers huit heures, «t les soieries 
furent laissée* sur l«* comptoir.

La nuit dernière, entre onze heures et 
demie et minuit, M. Foliuk >, eoufiseur, «jui 
travaillait encore «lait* hou ialioraioire, en­
tendit son «bien japper dans la rtmrqui est 
voisine «l«* eelle du m igasiu «le M. lia 
milton.

H sortit et entendit un bruit du eôt«* du 
magasin «le nouveauu*», «*n arrière ; il re 
vint ehez lui, prit sou revolv«:r et tira 
l'air.

Au bruit de la détonation, un homme 
prit la fuite.

Personne ne couchant dans le magasin de 
M. Hamilton, M. Dolinko veillaum- parti» 
de la quit, mais rien d'anormal ne se pa*-ia 
jusqu'au jour.

Ce matin, un de* employés «l<* M. il.uni! 
ton. eu ouvrant h* magasin, s'aperçut que 
la fenêtre «lu suu* sol, donnant -sur la cour, 
était ouverte et qu'on avait arrache le gril 
lage «pii l.i protège. Un examen plu* mi 
milieux lui rit reconnaître que l«** voleur* 
avaient essaye de forcer la porte de côté 
donnant sur la lueilo qui conduit a la 
cour.

Kn même temps, M. Townshend, fabri 
cant de matelats, rue Saint Bonaventuro, 
constatait qu'ou avait enfonce la porta de 
son magasin «•! ouvert une fenêtre donnant 
sur la cour «le M. Hamilton.

On se rend ainsi très bien compte de la 
manière «loin les voleurs sont arrivés a la 
fenêtre «jui a été forcée.

Le coup de revolver est arrivé juste a 
temps, « ar on aurait pu enlever les soieries 
en quehpies minutes.

La i>ol ice n'tst sur la trace «les vo­
leurs.

Ivrogaa et mecha-ut
Jam*» fotfferty. jeune ouvrier d’une

•
trop a lever le coude et devient querelleur 
«luaud il a bu.

Avant hier après-midi, alors qu'il était 
de* plus « mu*. 1 ide«- lui viut d'aller voir un 
de ses ancien» «^tinara<le> «l’atelier, Arthur 
Hi s*on uct te, apprenti chez M* Mullin, for 
geron, rue Saint l'ri«ain*

Au*'itot entre il se précipita sur le jeune 
Hiaaonnette et l«* roua de coups.

Am té ce matin, I*aff«erty dit Le pa» con­
naître le piaignam et son proe*-* a et*- r«- 
mis a un autre jour.

Un »«**outi mainlaf «l'arrestation a été 
iaïu'i contre h- pn*oiiuier par un M. Jam«-s

Faillit* a Quebac
Q.;*L« . 14. M. K...ar Fag.-au. nu 

cl.and «i art le les de g(>«i t, a fait une ce»»<< 
de se* bit n*. Son J*a-*if « »t de $.*>.)tJU d *
actif atteint nomuiaiemeut le meme ch 
Ire.

Le» ministre* Federaua
Ottaua, 11. -Le* ministres du cabin 

«lui onr assiste au l<An«|U« t de Sir John 
Montreal seront de retour eu cette \il!e

LIGNE ALLAN
A *

IloY.VL
RUE COTE.......................

Clia«iui‘ u|»re»*uiiili

Thkathe MESKEM
• «SPARROW àL J ACOBa. Piopriataii «set Gerants

«*t « luu|u«* M»ir durant la 
l-l NIH, !«• UJ.Iamier

sciiiuiiie «-oi«iim*ii«,;uiS

The World ! Pnx

MeUride, [toi 
l'affaire a «-te

m j-

r n*»aut et l»attrrie, 
v.-U-e entre les p;u*ti-*

TRIBUN U X

ru nu ui:> oiint rt

Lrissou. 70 ans. in<‘apah 
i |i|-uprej» besoiiiM. Knvoy<

Six _ 
cour.

B«*njainin 
|toiivoirase . .
maison d«- refuge du Pcre Mazurett*.

.\«l«-lar<t Igifontaine, Ifiatn», ivre rue St. 
Doiuiiihiui. s2 ou s jour*.

P.itricK M«Tn«-i-ney. 21 an», «•►t « ntr»* lii*;r 
noir rlw.t \\\ i ars<Mi is-staurateur. Il ••fait 
sou* riiitluenee «le la lioisHon et ii a «leiiiau 
• le mi -andw ieh «pi il a pay«*. Puis il en a 
demande un autre «pi’il a refusé de payer, et 
lorstju* l«- resiaiiraleur a v«#ulu pr«#ics*«-r 
il lu invite a faire une petite «;xcur 
èhex Sa Nlaje*te Satanique. Au lieu «l«- s« 
rendre a «•«■ne invitationneu courtoise, Uar 
»<*ii a mi» le mauvais client a la porte. Pa 
trick est parti en grommelant put* il « sf r. 

en venu et a bris*- un carreau «-value :« >2..iO 
J II est condamné :« $2.ôo «le doumiages et $■ 

d’ameiid«* ou un mois de prison.
Joseph Mailloux, Is ans, trouve ivr»

r>rtant un pistolet rharg**- prisonnier ;«
lir respectable. Il dit que c’est la première 

fois (|u'il g u II explique to port d’arme 
illegal •m «lisant qu’il ignorait qu’il fut en 
contravention. Sentence susp<*n«lue.

Julienne Janison «*pouse «l’Andr»* Morin, 
11 an». e»t accusée de s’etn* enivree et d a- 
voir mi'naee une de *«•» tilles avec un cou­
teau. Kl le est mère de six enfant* «ju’elle 
maltraite l«>r*«pi elle est ivre. D«*ux «te ses 
lil! - ini»araî**cnt rtuffr.- elle et ell«* a « té 
arrêtée a la demande de sOn mari. Procès 
remis a vendredi.

Mary Ilaves, 70 ans. malade. Infirme et 
n’ayant aucun moyen de gagner sa vie est 
envoyée en prison pour trois mois.

Meurtre en Irlande.
Je. J -.

occupa.t ■» Kilije.rg.iii uncfo rim- «1* 
un autre fermier avait « te evince, 
■ftsslun * i i.ujt 'ter u.r-r«\

Tapage electoral.
Qii*-i^t, 14 — La inuiiii-i|s'ilitc « 

> »uv« tir a etc ie theatre «le trouhh 
1 hier ajuv* midi, a i'iM-«*a«iou de*
, umiii< ipuies.Certains individu» qii 

«•,«* assermentés eoiume coii*tab 
| ciaux, » « nivr« rn.t et s«- mepiv. 
I «a cau*c «h* la pr«*sen«-<* d«* deux 1i«j 

tte I Cap Blanc, le» atL

8oo» r

LK.KC
Ma.,'

qu

ir ! AUKMlJl-
W I « .NsJ

-loll

et

»»ION» sî’lVlAM s 
de bon Honuciu­ le jugé

Chemin «le fer «le St. Jerome 
h la Rouge

Un membre important du Conseil-de- j 
Ville déclarait hier après midi qu'un nou­
veau trac«* pour l'embranchement du che­
min de fer «lu Nord depuis St. Jérôme jus- 
«pi'a ia Rouge venait d’être complété et ; 
qu’une députation devait se rendre auprès 
du gouvernement de Quebec pour ie faire 
adopter. LTIon. M. L, O.kTaillon doit avoir ' 
une entrevue sous peu avec leRevd. M. La- 1 
belle cure «1«* St. Jérôme a cet effet.

La Condora.
Grâce au changement de température, on

Présidence 
Duga<.

Arthur McCall, accuse et cou vaincu 
d'a»»a tt et batterie sur la personne «le Fr«* 
dérie lf«>bbs, a été eondaniné a «l'amen­
de et le* frais ou vingt jours de nriMin.

Ôiarle» (ïodin. pour avoir colporté sans 
licence, $40 d'uuieude ou trois mois «le pri­
son.

Le parti prohibitionuLte
Kansas City. 11. Les prohibit ion «listes 

«lu Missouri out organisé hier le parti pro­
hibit ionniste «U* l'état.

Mort d'uu fonctionnaire à Ottnwe.
Ottawa. 11. M. F.IL Etmis, secretaire du 

minisit iv «1«*» Travaux Publi », est mort a 
sa residence hier soir. Il « tait âge de 47 
ans.

«pn-rent brutali-tin-nl. 11 
s «-n suivi' nue inéb-e g-inrale. p--n«iaut ia 
quelh- plusjt-ui*t rtiiiJ-s d«* f«-u furent «-cliau 
g**». D •ux ou trois p -rsonu*** ont pas*»- «i«- 
mauvais «piarts «t*h« nr»*. mai» personne au 
ire n a *-.«• IjIcssi* *.«rfeu same ut.

Meurtre pur le» socialiste».
f rank fort surit* Mcin. Il- la* eomniis 

R.Mr«* de i»olire Rumpft qui u poi.i‘*«uivi !«•* 
SoeûilisU-s avec tim* grand» artiv it<-, a ete 
trouvt* moi! !a nuit «leraiert*. en ia«- • «t«* »a 
rèsi«t«-iiee. I! avail *-i.« frapp»- .i«* d«‘ti\«*oiip* 
de p irds. Ou a aucun iudt* •- qui pui-»e 
taire découvrir ra**a»»:n.

L’exposition d’Aavers.
Québec, li M. r». IA**ag«*. du «îeperte- 

in* nt des travaux puh'ic». qui a dirige !«•* 
«*\j»o*itions provim-iales «lepr.is »« i/»: an*, 
n r. « u l'offre de la |H>»ition «le «'omitii*»iir«‘ 
pour la provine.-«le Quelxs*. a T«\,i >»it;«»n 
internationale d'Anvers. >1. Lesag«* .«t u ml 
l'autorisation du gouvernement de Québec, 
avant d'accepter cette charge.

Les colonies australiennes.
Melliourue, 14—L«*s Australiens sont vi­

vement indigné? contre la politique du bu­
reau colonial a Londre*.

Des asst-inhiees publiques, «lans le but de ! 
protester contre le* annexion» « trang. r » ! 
«lans l«* Pacifique, ont lieu tons les jour*. Il 
n’y a pas une voix d: s*or«laiiti* dans la 1 
presse, et tous le» journaux «lénoncent ave«* 
énergie toutes tentatives «le la part des 
puissances étraiig«*re». «le se procurer un 
pie«l a terre en Australie.

Toujours les tremblements de terre.
Madrid, li—De nouvelle» *«*cousses de 

treniblenienf d«* tem* «>nt «•!»• r. »»enti«*» 
hier, «lans nombre «!«• lo«*alit« ». La tempête 
«le neige continue, er le» rivieres sont gon- 
ff«*eH. Les habitants, qui sont sans abri,
« iidurent dessonftramvs indicible». D’apn * 
un rapjiort officiel, jiersonnes ont «•{«• 
tuées parles tremblements de terre dans 
la province de Grenade, et 1,480 ont etc 
blessées.
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! le desire ehez le pr ipi ietau t 
' etileveh au niuv i ii «lu Keiaei 

giu-ri'on de* « '«.r- el de N . .i Ucj.
I Prix. .«O* »*u:> Li bouteille.

F'ailcs en 1 essai.

NI. W I GT I I T,
PIIAUMAC1EN.

2449, NOTRE-DAME
1 (Coin «le ia rue Richmond, Montreal. C'aiiaila. et 

« il vente clu-z Ii s piinei|tuu.x iihann «< lens ei 
I eoiîlcui’8. 1.\11 .i< par la Ulallc liane de pOI'l. 
! sur reception «ru ui i\ >

Sitiiittious v.irantcH

Ni. «T IS INI Kl; K a a No âl .ue .*»t. Hubert,
•i 7 J

ni -t:i V A N T K pouvauT s*- rendre g ne-%
m*. S ad- " t .Miiii* Roh» rt MtShaw . ave- 
Vietoriu. ( «it<* S; Vut ine. «!72

| T N UOMMI:
cfoindiscs. b'a,

«i 71

!"-*ur l « pi. « r.«*. «-, i voudrait 
; un elu-v i et livrer les rnar- 

^ rau No i'« rue S: An; ans.

N DK.MAN'DF: I Kt X BONS PKINTRD 4 
«le niuisou. ;u! No 1U rue Kortit r. luuliledo 

p ■ m n*t • -i 1 on n'est |>a • du iiv-iier. d-70
O

O
Pris tlu jxi*so 

Première
(I- Honfreal a II.il> fax

; i«;2.dj. 87».00 et $_<S.(V3
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iVeuxième closst. §•0.'»
Km re pont Au piu.^ Las prix.

a pu enfin commencer, aujourd’hui, la cons­
truct ion «le la Condora sur je Champ de 
Mars. Dès 7 heures ce matin, on a com- 
mem*»* a transporter l«*s blocs de glace. I n 
grand nombre d’ouvriers sont employés a 
cette construction ot déjà, e«*tte apres midi 
toute ia luise tl«* IVdifice est termim-e. Il 
n’y a aucun «loute. qu’avec l’activité qu’on 
déploie, la Condora sera prête pour l’ouver­
ture tiu Carnaval.

Le Club Cax'tier «le Qmtbcc
A une heure cette après-midi le club 

Cartier «ie Montreal offrait aux représen­
tants «lu Club Cartier de Quebec un ban 
«iuet au restaurant Rabat. Le menu était 
ex«*ollent, les vins exquis «*t la gaieté fran­
che et loyale. Conversation animée, saillies 
spirituelles, chansons joyeuses, discours 
éloquents tel est le tvsumé de cette fête 
d amis. M. Bouffard au nom du club Car 
tier de Queliee et M. F. Vanasse president 
du club Cartier d«* Montréal ont «•:«• très 
heureux dans le choix «1«* leurs expressions 
et ont été vivement applaudis. Apres 1«* 
banquet les membres «lu club Cartier «ie 
Montréal sont allés reconduire a la gare 
fours amis «l«* Qmriiee et les ont quittés «»n 
leur promettant de leur rendre leur visite.

La ligue du Lac St Jean
Quéliec, 14. Ta» chemin «L* f«*r «lu lac St- 

Jean est maint«*nant en ojh rat ion sur une 
etemlin* de quarante six milles. On trans­
porte tous U** jours en cette v ilfo par cette 
voie «le grandes quantités de bois de chauf- 
fage.

La Franco et l'Allemagne.
Paris, l-l Le/• '>/««/«/rt le f»ottfûi-i d»*ela 

rent que la France et i Allemagne en sont 
venin » a une entente parfaite sur la que* 
t ion «l'Egypte, celle de Chine et celle du 
Congo. La France s'engage a prot«*ger le 
«•onmieree allemand dans les colonies fran­
çaises et l’Allemagne promet d’appuyer la 
France dans ses projets de colonisation.

L’Afiairo St. John.
New York, 14 l«*hn B. Finch, président 

du comité national prohibitmiiniste. «le 
elare dans une circulaire «|U«» l’av ane«* fait 
par Clarkson, membre du comité national 
républicain, a l'effet que St. John, avait 
«piitte l’Ohio, ou «-fait aile a Pittsburg, ou 
en tout autre endroit, dans le but de *e 
vendre aux républicains, est un mensonge 
malicieux. _____

Uu mariage pour rire.
New-Haven. Conn., 14.—Chas. Lewis, 

serre-frein sur un chemin de fer. persuada 
a Ellen Hayes de s’enfuir avec lui. Ils fu 
rent maries ave<* toutes les ceremonies or­
dinaire». mais bientôt Iæw is abandonna la 
jeune tille a son triste sort. KUe a appris 
depuis «tue Lewis a une femme et un en­
fant, et «pie son mariage avec lui n'a été 
célébré que pour rire.

NOTES LOCALES.
— La Cour d.* Revision, siégera )«• 21. 22, 

2J et 21 du courant. Le * « anses de la cam­
pagne seront entendues le 22.

- Hier soir. 1«* cou»!..trie McAllister a ra- 
masse dans la rue Craig, un jeune homme 
nomme Alfred Edward*, pris subitement 
de maladie et l’a fait transporter à l’hôpital 
général.

— Les «l«'-ehet *■ en face du Xo 871, rue 
Sainte Catherine, n'ont pas été enlevc» de­
puis il jours.

—I/O nomim'* il Hémond. qui a commis 
le meurtre a Terrebonne, n’est pas parent 
av«H* les Heinoud «ie Lachinc, et n’est pas 
natif «le Lachiiu*.

—Llionorable I'ran«.*ois Langeher devait 
assister au banquet en l'honneur «le sir 
John hier soir, mais, par suite d’un retanl. 
il ne put s’y rendre.

Prix du jtu * 
Cabine

•sage de Montreal ri a Portland.
fo7..v>. i:«;..'e or «'7.V) 

«îselon l'auiéiiAgcmenU
8t**on«le «•la«»c* Ç10.03
Entre pont................................ Au plus ba? prix

LIGNE DE TERRENEUVE

Iles sTenmer» dn -«rrv ire «ir« «le Halifax
a Liv erpool. v ia >aim-J«.‘;«n. l’errvnouve. «lev ront 
partir comme suit :

DE HALIFAX

Nova Scotian .................. .......... Lundi. 12 Jan v
Prix d h pi isapc de Halifax a Su i ut-Je an :

11X00Premiere t*I.i'*i‘ SJ '.00Entre puni Deux ic nie classe.
00,00

5.000,000 pieds de bois de sriasre 
i\ bon marché, riiez Jos. Itoben, 
10Î7. rue Notre-Dame. Bois coia- 
iuiius vendus â des prix excessife- 
meut bas. Spécialité de bois de 
choix de tontes dimensions, lue \i- 
siie est respectneiiseuient sollicitée.

LIGNE DE GLA-Sf .’OVY

Pendant la saison d'hiver un vapeur partira 
eh.i<|Ue >» maint* «Je Gla»i,'ovv pour i*«*i-tland ou 
llo*ion<via Halifax quami ro»-ca.-i«*n !'cxig«*ra». 
et ehnquc Munuim*de B«»Mon ou Portland uiree- 
teiucnt v>our Glasgow, eonime buit :

DP IH>S TOX

Siberian .........
ItiK nos A y ren 
Curlhagenian

Vers le 0 Janv 
V«*r> h* .*0 Jan 
Ver* le J F ev

/*/: PORT LA SD

Hanoverian
Prussian

Vers ie 17 Janv 
Vers le 27 Janv

Libelle par cartes postales
M. John ('lark, directeur do théâtre «h*

New-York et actuellement de Montreal, a 
été arrêté hier, sou» accusation de libelfo, 
sur la plainte «le M. Larry Howard, ivgis 
seur de la srène. du Montréal Museum, au 
Beaver Hall.

Il est allégué dans la plainte «pie le 20 no­
vembre dernier le défendeur a envoyé au 
plaignant une carte postale dans laquelle il 
lui adressait des injures «lans le but de dé­
truire la lionne reputation dont il jouit et 
«le le priver de son emploi.

la* ri décembre nouvelle carte postale plus 
injurieuse encore, «lit le plaignant, que la 
precedente.

De son côté le defendeur «lit «pie l’envoie 
d’une carte postale, même contenant «les in­
jures, ce qu'il nie, ne constitue pas un li- 
Urile «‘t que les tribunaux français ont «it^a 
donné uue décision en ce sens.

De plus le defendeur est prêt à prouver 
qu’il n’a «lit que la vérité.

L’enquête a cté commencée cette après 
midi.

Elections Municipales
nKAflIARXOIS.

I*n«' grande assemblée doit avoir lieu de­
main i Ifoauharnois en vue «le l'rfoeîion 
p«>ur la mairie à cet endroit. L«'s candidat*
Mint MM. L. R. Baker et Ant. lA*f«*bvre.
Les «leux d«*put«*s «lu comte adresseront la 
parole.

SAINT-HILAIRE.
Les t locfions municipales .* Saint Hilaire j l'1'1 ’u'*’ 

se sont faites paisiblement. M. P. Germain ,il bri 
a efé « lu en remplaeemenr «l«* M. T. «ïali 
i*eau. et M Minette a eu* iveiu pour un se­
cond terme.

HKLOE1I..
\ Uchctî, la lutte est très vive. M. P. A.

Jtxltûn. mm r« taire «lu ** Club «ie regatte* «le 
Bel.* il ", *«> pr«*M*nte contre* M. Alexandre 
l’refontaine, marvitaml.

Pénible Accident
Québec. 1 i. Une voiture portant deux 

personnes. M. et madame Fortier, tieseen- 
«iait, «limanehe dans la nuit, sur la glace, 
le long «l«* la rivière» Chaudière, n Ste Marie 
«fo la Beauce lorsque, par malheur, elle vint 
à passer a un endroit où l’eau n’etait pa» 
.suffisamment congelée.

La voiture ci le cheval plongèrent «lans 
le vide et nuuiame Fortier disparut pour 
toujours sous le gouffre.

Quant a M. Fortier, il réussit, après bien 
«les difficultés, a se cramponner a lu glace 
et a échapper a une mort certaine.

| .'l«i«* Fortier était tigecd'une«luarnntaine
«l'amiees.

Ce triste aivident a produit une pénible 
impression «lans la parois*»*.

La caquette à Quebec.
Qu«*boe. 14 La demonstration a laquelle 

fo» »iivi*r» clubs «le ratjuettc* avaient etc 
im ii«*s hier soir, dan» le but d’inaugurer le 
nouv«an muiez-vous «lu club «le ia«pu*tt«s 
“t nion Commereiah* ", a ete couronnée «lu 
succès 1«* plus complet qu ait encore obie 
uu en cette ville aucune démonstration de 
ce genre. longtemps avant l’heure* fixée, 
le» rues « taiei.t ciieombrees «ie curieux, et 
l’on estime qu'an «Icla «le 2«),0ÜÜ personnes 

j ont dû assister au defile «le la procession, 
j Les residents «l«*s rues par «m la procession 
j a passe lançaient «les feux «l artifice «le tout 
i genre et le» ra«piettenrs en rirent autant 
’ sjtir le pareours «le la procession. Celle ci 
, «ffait « soortee ]>ar nlusicurs corps «le niusi- 

«pie. et au centre I on remarquait MM. Cor 
i rl. eau et Boissiqm, du club "Le i r iopeur" 
j .h* M.'iun al. ;u*cotnpagin*s «lu president et 
! «tu secretaire* du club “Unton vonttnercia 
j Je.'' \ leur suite xviiaient «Ica représentant s
j .le» clubs «l'Qitawa.

\tir»-» avoir pareonm plusieurs des prin- 
« ipales rues «U* ia ville, les clubs se rend!- 

j rent au mm*, tu reuulez vou» «le rUnion. 
»itti«* a une «li»tance d’environ tr«>is milles 
de la ville, «m l’on servit aux membres une 
lasse «ie rate « f antres rafraîchissements, 
apres quoi l’on revint a la ville, où un 
»umpt lieux banquet eut lieu à la salle Vie 
tona. Quatre cent cinquante convives 
« nvinni. sans compter les m«*mbres «le 
I l nion. prit, r pla«*e aux «lilforentcs ta 
M« ». « ; apres av<ur fait hontuutr aux nu ts* 
«•x«piis, «l« v di»v*ours remarquables furent 

par des membres «les clubs et «le

VENTE D’IMMEUBLES
AUX ENCHERES

OC DE GRÉ A GRÉ
Au commencement do la nouvelle ann«*o. épo­

que ou l«*s \ ente8«nninu*ubli»9d«’vifnnem impor­
tantes. nous prenons la liberté «l apjieler l'atten­
tion «l«*s tiroprieiaire.» sur 1«îs fiu-ililes que nous 
avons |K»ur veiuliv losimnicubles a(l«>-M‘on«liiions 
avantag«'u»e>. Nous iu*ii' .k » uihiiis «-xelusiie- 
nicnt «ie c otte branche d’affaire»-, ce qui fait que 
nous pouvons «l.rig«*r le* venus. M»it aux enchè­
res, .soi: «le gré a sriv. mieux «nie 1. s pi*r»»inn«*s 
engagées «lans une autre branchi*«t'affaires «*t «pii 
ni* «onnai-sea! quere la valeur «les tiropru*L« s. 
Lèxpérioiue que nous avons a.Miuiso. la eonnnis- 
sanec parfaite que nous avons delà valeur «tes 
propriet«*9 «*t l«* mu*« »*s «le mis \ « rites |*ar le iw-se 
sont une garantie que nous pouvons satisfaire 
les personnes «,ui non» ebargei'on: «le vendre «li s 
propriétés. l>u 1er janvier K-i «u 1er ,ian\i« r 
!»■<'*. nos «enle.- ont ete plu» noi ibreus. et elles 
ont realise un montant plus «-levé qm* toutes 
. « lies qui ont . te faire» en i-ette ville. Cela «ir- 
j>end .i ue nos annom es «-omicim.'iii une «Icserip- 
fion Ihiele de» pi oprii tes offertes en renie. Ja­
mais nons n'arnoneons qu’uno vente sera sans 
reserve, hormis que tel s< i; le ras. et nos comb­
lions s«.nl toujours «les plus faeiles.

Adresse . vous u nos bureaux et vous serez 
satisfaits.

l’APJJNT FHKni:.*»'.
Er.cantcur* rt agents d immeubles.

23y rue îN«iiu Jacques.
Nous naos cl traçons le tontes transactions 

a> ant rapport aux p «nu nblcs. Vente» publiqnes 
où it.* gr. a gre. Dis’ts a. ^-o« i. < sur piM-mier»* hy- 
poth«que. a la \ «île ou a lu», am pagne. l*ropriéfê« 
lout-es et |H*i«*epiion «les loyers pour le compte 
«les sui'cesaions. lOU-j

Ix*s steamers «lu service des ma lies de Glasgow.
L mitomlerry et l'iiiladelphie devront |iartir de I 
l'hiladclphie pour O las^ow comme suit :

Des eonnnissemeuts directs seront donnés a 
Liverpool. G la-go w et aux diffctvnls pur;» du 
« ontinent. pour tontes )c3 point s du « 'anadaetdes 
Ktats-Cms. et «l«* tous le* gares ii«* chemin «i»* f»*r 
du Canada «ït «ie.» Ktata-l nis pour Liverp«xil et 

I Glasgow, cia Boston. Ponlaïui et Halifax.
L«taux et l«-s . iiina>*t im-nts«1 un purtàl'au- 

tre pour le traHi* allant a 1 e»t peuv« nt être obte- 
j nus de tous les agent» de chemins «le fer ci-des- 

siis mentionnes.
Pour fos taux du fret du passage et tousautres 

details. sadrc»s*'ru John Ai. ('unie. 21 qunid'Or- 
foati». Havre : Alexand.r Hunter, t nie Gli.ek 
Paris; Aug Sel. lu:!/. & Ce. ou H i» hard Bern*. 
Anvers: Huis .S: Co. Hoir.nlnm; C. Hugo. 
Ilambtiurg: Janu s M«*s> r<>, Honleaux ; Kis-
« herN; B»*hmer..’»» Iim-elko: >. Nos. Hr« ni»* ;Char 
1< 1 .X Maleolm Bella*» : J. > ,v « :. . «^*u*» ns- 
town : Montg •nier\ ,x\\ orkinan. 17 G ! a» eChur. h 
street. Londres; James N: Alex. Allan. 70 Great 
« ly«le si root. « Gasgow ; Allan Bros.. Janit s street. 
l Uluns. lia y & • Mlan de
Co. 72 I^i îNiile street. Chi«-;igo: 11. Bourlier.
I ironto; I^eve 4C Alden, 207 Broadway N'ew- 
York. et 21».) rue Wa-shnigton. Boston, ou a «.. 
Hobinson. 1JG» me s-anu Jacques, «m face du 
tt. Laurence Bail.

R. & A. ALLAN.
SO State •*: reet. Boston, et

2S Nov. 25rue Commune..M ontréal i

INVITATIONS tic N'UCES.
CARTES pour “ AT HOME" 

u CARTES Je VISITES
-CHA fLEâ ET IMPRIMÉES—

— Z LA —

Cooipaciiieilf (iravurcs d li'IiiijiriüitTie
De GEO. BISHOP (himiiif)

!69 RUE ST. JACQUES 169

IMMENSE VARIETE
—dk—

COSTUMES
-------DE-------

RAQUETTES
—POUR—

------TOUS UES CT/UBS------

Costumes de Raquettes
POUR DAMES

COSiniES DE RAQUETTES
POUR ENFANTS

A 1f>! N « lier. Paquette et Frère 241 rue 
, t ! ..t i: rent «l uiu nu»»! i-te de 1er t ia»ar* pour

1» premu » »le niai *, nous rvous »u**«i beso*n 
|v ’.: le j*ienu».r avril |'r«>chi*.in «l'un bon com­
me.

Sitii;iti<»iiK «l«*iii:iii(U»«»s

N homin • )«ouvan: «i:*iMi»»‘r {k- toutes 
I. ...di » . . : i «*. ; .

u li\ res pour l'oe« ; ;
n* i» mp». S adn sacr a «,>. Bidami No 15 rue 
FuU'oixi.

1TN HOM.MK MAKIF «fosin*rait u\ oir de 
IVmp'.oi » • mn.c i. a : «le livrer dans un 

. . 'ai. .** ;*.«l:v^.*. : au No 1?2 rue Wellington 
d 72

Divers

PKRDl K—Le 6 mui ior dernier, une chien ut* 
cocher sjtanicl. répondant au nom de " Jes­

sie ". sons poil brun tarnetée «le blnn»* »ur la poi- 
trine. Ttiute personne qui la ramènera nu No 27 
rue Gostoixl. «•ntre* 1 et 4 heures p. ni. sera ge- 
la-rei:- un nt recoiup» nsi «-. e; tome perso une ia 
gardant < u pos.*c"i'*u apres ce: a\is seradn
M \G A»IN \ VKNDRK Tabaconi'tee: con­

i’.?», ar- 2481 rue Notre-Dame ouest. d-CH

n OTFL A VKNDRE avec licence générale» 
en tare du marehc Bonsccours. NotO.«î2-l2f

PLASTRONS
—POUR—

QHEMISES
Aux Armes de tous les Clubs

CLASSES
DU JOUR ET DU SOIR-

—AU—
) 1 ri

COIN DF. LA

HUE XOTRE-DAME eî de U lilfF. D'ARMES
Cours rommcrclal complet, arec la pratique 

dos alfa ires.
«Jn enseigne le français, l'anglais et îa sténo­

graphie
Les cours donnent en peu de temps unp con- 

nai«*nn«*e parfaite dosarfaire*. L« » élèves sont 
a.lmi» eu au, uu tenip» --oit pour suivre le coura 
complet, soit pour etmlicr uue seule branche.

De ma uù c/ une cire u luire. Adressez:
DAVIS & BUIE. 

lïitsi'icss College. Montréal.
C3-1 m ôfer

Pour les Fêtes
... $49.00Ameublement de Salon 

Setlecbarabre a coucher
Choix incomparable de Tuques et Ccintiïi 

fantaisie.
*s de

L-s liquidation complète de toute « nos mar- 
eh and is** s se fait avec la plus grande rapidité. 
n«*S prix étant les plus bas connus jusqu’à nos 
ionrt

BOISSEAU FRERES
23*3 .V 233 RIE S.\I.ÏÏ-L.U'REXT

: \N;:,KrB 38.00 
eu Irene 18.00

An?-i actuellement en magasin unr 
pr.'.r.di* variété d'antcli*" convenable! pour 

cadeaux, tel* quo
Chaise* «le fantaisie.

Tables tie fantaisie,
«Jolies étagères.

Fauteuils, corniches
LTC., ETC.——L IV

Ci: t:7.

10 PAGES PAR NUMERO

* a «*ie soumise a , 
trait«'riu*m* «jm* ni i

Kilo «lit de pins qu’c 
certaine* operations «

I la morale, ni in in«*dooine n auu>ri*«*nt. 
I/avcH*at «le la «U-feiulere*»c «lit que rrtte 

flaire «*st grosse d’orages «*t «ie révéla

l'omnie la personne qu’elle accuse n tou­
jours joui d'une reputation sans reproches, 
i*es accusations semblent ne jas reposer 
sur des bases bien solide.

llt.DFORD.
T.es con». ill< r* Hall et Boivin ont été 

r«*«*lus sans oppositii»».

nun MONO.
A l'iehmond. MM. F. Herbert Foster. 

John Murphy, jr. « t L«*.>n Dceelles ont ete 
r«*« lu» par acclaination.

c a n t« » n i»r « i r\ r.i.AXn.
Thomas WiNmi a « t»* r«***!u et M.

Barker a «*t«* élu en rem placement 
Richard Annitage. comme conseiller* «lu 
canton «le Clex eland, l'es «leux elections 
se sont faites par acclamation.

Henrv 
«i«* >i.

.c piv*idcnt. Nf. R. A. Be«lartl. lit allu­
sion «tan* »i»n «li»eour* au fait quo Qu«*bc»c 
«•tait une lo«-alit«* très c«>nvcnal»le pour un 
l’a nia val : 1«* climat «t le* envin'its sont 
tout «•»• «pi il faut |*«»iir cela, et H ne voit |‘«is 
pourqu, ! 1rs membre» de» club.» influents 
«ie « ette ville ne mettraient pas enseinlde 
la main a IVuvre, jiour «irganiser |»our 
l'an pnw hain un carnuxal ilau» le gt'nix* de 
celui «L* M« ntn'al.

M. l'oiriveaii. pr«*si«U*nt de* “Trappeurs” 
diii.* un h'iig dis«*ours. «lit «pi»' la «l«*iuon» 
tni'ion «filler soir ne pouvait «*tix* une meil 
lolm* pn tue «lu *ucc«** «fiinuniit un rama- 
\ al a Quebec, et que les clubs «i«* Quel*** 
|H)iirront compter sur le ctHlcour* d«*s 
“ TT.ipjH in* " «ie Mint Uval, s’tle « n organi- 
s«*nt un. 11 invita les club* «le Quelle ninsi 
«ju«* la nrc-sc a assister en «*«»rp» au carna­
val «K* Moi.tr«-.d. (ht i»ut a la sant«* d«* la 
Reine, «ic* club*, de ia presse et des dames. 
Cette démonstration fait grand liouneur a 
l^liln*rallie et a l’ho*pitalU« de •' L'L'lLcu 
Commerciale.”

AGENDAS !
-QUELQUE CHOSE DE NOUVEAU-

Agenda a Livre de Caisse
Convenables pour clurnur années aire 

endroits jnjur
APKF.SSFS, ASSVH YNCES,

r.ILLFTS PR0311 SSCI HKS
ETC, ETC.

-QUA TOLZE SO R TPS DIFFERES TPS-

, PHILLIPS & BULMER
LIBRA!RI** TT FABRIC WTS PF LIVREZ 

B1. VXCS in IMPRl.MKl RS

1755, RUE NOTRE-DAME, 1755
MONTREAL

Huit res ►SéuluVs
DE JOHNSTON

JOURNAL HEBDOMADAIRE
—PUBLIE A QUÉBEC—

Sera adressé GRATIS
PTCI AU PREMIER JANVIER 

PROCHAIN A TOUS CEUX QUI 
NE SONT PAS ENCORE ABOX
NES ET QUI NOUS ENVERRONT

Pour l'Abonnement
D’UN AN$1.00

Seulement Sl.OO
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-L’EVENEMENT-
Journal Quotidien public le Soir

QUATRE G R INDES PAGES par JOVR
—VENDU A—•

I CENT PAR JOUR
ABONNEMENT

î33.0G par année :

©1.50 G mois :
©1 'O, 1 moi?.

J. ST L L L
Marchand do Monbles

1000 i.r 1002 R il-. Xoïke-Dame

MOX T RP AL 40 Ijan

^!>EFI

Pour faire «le la so:«p,' -«t;x hnitres. omelettes 
aux h«itr«*s, pét**s aux heitre . .*•.*. r«*nc pn* 
p iialion «lrlu-icn-e «»t t**ut a tait nam « Ue. «'■»! la 

j «.>n**r\« alimentaire U plus unie et la n.«*ill«*u- 
re «pu uiï i.unai* ru* intnHluitc. On p«*ut ton- 
i'**: 'lag ;.U'!- «lans la mni*«>it et une so.ipe aux 
ntniresou une omelette aux huîtres peut être* 

t fHit«*d««n» q««. .quos minutes.
L« * «tirci rtuns «loniMitt la manière de l’etn- 

i pbnci*. s*»* trouvent «lans chm)U«- paquet. Un 
»«‘U* |»uir.n*t « n contient ««sse- ix»ur fam* six as 
*i« ti «•» «l iwcUvntcsoupe aux huîtres. Fabriqn«* 
imr la

JOHNSTON FLUID BEEF COMP.
BUREAU ; U RUE ST. PIERRE

Montréal.
MPDcmAndereeue reparation èvvtrt epl 1 

1 tier. I

W^Pn'fitcz de cet immense avantage 
1 et siuiscnvez au Ci ltivatfi r. C’est le 
' plus beau et lo moins coûteux de tous les 
1 journaux publiés dans le pay'!».

Adressez vos lettres a

PLUPLILJAIRPS

QUEBEC

A tous ceux qui demeurent pr > «les bureaux 
dcpo*:cetqui désirent suivi? fos «*\rnements 
politiques du Canada. de«! K: iD*-Unis et Euro­
péens. au jour le jour, les nouvelles t'.c la guerre 
Franco-Chinoise, etc., etc.

ABONNEZ-VOUS A

L’EVENEMENT
PUBLIE A QUEBEC

Aux nouveaux abonni s d’un an et de six mois, 
ce journal sera adresse gratis d ici au 1er Jan­
vier im

-ADRESSE;-

L. J. DEMERS & FRERE
QUEBEC

F*t-il un homme qui «»it jamais «u ou ajïprîs 
qu un livre, tlocuinen! «* i autre propriété Oit éia 
endommage par le leu dans un

COFFRE-TORT A L'EPREUVE DU FEU
F ABWQVK FAR

COLDIE & MtCULLOCH
F«t il un homme qui «» be on ait appris quo 

«lo* voleur*.* et nient un pares des objets contenus

COFFRE-FORT a l epreuve dfs VOLEURS
i fabriqué par Goldic et McCulloch l

1 s *. 1 ----------
Médaille «For. Toronto; Médaille dor. Ottawa; 
M, d uib* .l aremt. Montreal (1«* plu» grand prix 
,>ff. rt - • i pins « es les ex*
lubition» pre«*e«lent< - on •-«■* l’ortr—• F«»ris furent 

exhibé».
— COXOtTIONS KACILKS — PRIX BAS —

ALFRED BEN N.
Agent general.

"19 rue SaintQaeque*.

UNE DECOUVERTE I
ff'v«» *.'«/»« im ta nia me. radicale et in* 

faillible^ sans douleur des

HEMORROÏDES
----------- par l électricité-----------

5Merr« im médiat ft tc^fovr* errfain

DR 0. MARTEL,—C. BAYER. Electricien
, 249—Bne St. Laurent—24ff
Consultation gratuite pour le» pauvres le 'v 

naedi de 10 heures a midk te 3m
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